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Preface 

Les travaux de construction du passage souterrain de la 
NS (Bienne-Neuchätel) devant la gare de Douanne ont, 
de 197 4 a 197 6, amene la mise au jour partielle de 
stations littorales neolithiques (station 26). Tant au con
cept de recherche qu'a celui du choix des methodes de 
travail, il fallut prendre en consideration des interets 
divergents. Le concept realise, etabli pour l'exploitation 
archeologique, devait repondre, d'une part aux necessi
tes scientifiques, et d'autre part aux exigences des con
structeurs, aux delais fixes ainsi qu'aux donnees et reali
tes politiques sur le plan communal. Nous avions pour 
but, l'etude de l'ensemble des surfaces d'habitat me
nacees, renoncant des lors a une observation selective de 
quelques secteurs choisis plus ou moins arbitrairement. 
Dans une premiere phase (caissons 1- 5), les depöts 
archeologiques durent etre decapes a raison de trois 
complexes de couches, separes selon les endroits, de 
maniere plus ou moins nette, par deux couches de 
sediment lacustre sterile. Par la suite, pour les caissons 6 
et 7, il fut possible de faire intervenir d'autres methodes 
de fouille en raison d'une prorogation des delais. A cet 
endroit, les depöts de la civilisation de Cortaillod attei
gnaient 1,40 m d'epaisseur. La presque totalite de cette 
surface a ete decapee strate par strate, en tenant 
compte, par une etude detaillee , de la complexite strati
graphique des successions de depöts. Ainsi, chaque 
depöt homogene caracterise par une composition et 
Couleur particulieres etait decape isolement. En depit de 
l'etude tres detaillee de la stratigraphie (en collaboration 
etroite avec les representants des diverses branches des 
sciences naturelles) et du grand soin porte a la fouille, il 
n'a pas toujours ete possible de definir clairement les 
differents horizons. Afin de maitriser ces difficultes, les 
caissons ainsi etudies ont ete subdivises en zones de 
3 x 4 m ou 4 x 5 m. Ces zones etaient entourees de 
profils temoins permettant encore des contröles detailles 
apres le decapage de la derniere strate. Ce reseau tres 
dense de profils a ete photographie metre par metre , 
permettant ainsi, encore apres la fouille, d'individualiser 
des strates et d'en reconnaitre l'extension horizontale. 
En outre, ces photographies donnent aux personnes 
n'ayant pas directement participe aux travaux de fouille 
un document d'etude et de comparaison. Dans notre 
cas, l'etude stratigraphique prend donc necessairement 
le pas sur les plans de repartition, et cela, a un degre 
bien superieur a ce qui est communement d'usage. Nous 
n'ignorons certes pas la somme d'informations que 
peuvent livrer de grandes surfaces d'un seul tenant. 
Cependant, sans cette subdivision en petites zones, nous 
estimons que l'epaisseur de la sequence stratigraphique 
et sa complexite (79 strates correspondant a 26 phases 

d'occupation) n'aurait pas permis une reconstitution 
stratigraphique assez süre. 
Dans le cadre de la presente serie de publications, il est 
prevu de presenter separement l'etude des depöts de la 
phase Cortaillod et celle de Ja phase Horgen. L'ampleur 
indiquee ci-dessus et la diversite des aspects de l'ensem
ble Cortaillod nous obligent a presenter par etapes 
successives !es resultats de son etude. Ce volume est con
sacre a la presentation des divers depöts des caissons 6 et 
7 dans leur sequence verticale et leur extension hori
zontale. Cette etude stratigraphique est Ja base indispen
sable pour decouvrir l'agent et Je mode de depöt des 
sediments pour les stations littorales de Douanne. Sur la 
base de la presente etude, il sera alors possible de 
publier, toujours pour les caissons 6 et 7, l'etude de
taillee et l'interpretation de tous !es vestiges dans leur 
repartition horizontale. Dans ce contexte, l'etude et la 
reconstitution des plans de cabanes des diverses phases 
d'occupation sont prometteuses. Ce travail fera inter
venir !es donnees dendrochronologiques et celles rela
tives aux cönes d'enfoncement des pieux et aux trous de 
pieux dont l'appartenance stratigraphique ainsi que Ja 
profondeur ont ete enregistrees sur plan. L'experience 
de fouille des caissons 6 et 7 a en outre permis d'inter
preter Ja stratigraphie et d'organiser au mieux la fouille 
des autres caissons fouilles plus sommairement, ceci en 
raison du programme d'avancement des travaux de genie 
de la NS et des moyens et forces limites dont disposait 
alors l'archeologie. Les observations relatives a ces 
caissons sont en exploitation. Aussi, c'est avec interet 
que nous attendons Ja comparaison ulterieure des diffe
rentes methodes de fouille pratiquees en regard des 
moyens engages et des resultats obtenus; nous esperons 
ainsi pouvoir degager et presenter des criteres valables 
pour l'etablissement d'une strategie de recherche pour 
des fouilles devant intervenir dans des conditions 
semblables a celles de Douanne. 
La realisation des fouilles detaillees dans !es secteurs 
cites a ete grandement facilitee par Ja disponibilite de 
quelques archeologues de terrain experimentes. Le fait 
qu' Alain Orcel, integre a cette equipe et auteur du 
present volume, ait pu etre alors directeur de cette 
partie de la fouille, doit etre considere comme une 
grande aubaine. Coordonnant !es travaux dans les diffe
rentes zones, il a deja pu etablir sur le terrain des corre
lations dans l'etonnante diversite des sequences strati
graphiques, ceci exen;:ant une influence determinante 
sur Je traitement des donnees archeologiques. Le present 
travail montre avec quelle inlassable energie il a su 
degager connexions et coordinations dans cette strati
graphie extraordinairement compliquee. Sur ce theme, 
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son travail a du reste ete accepte comme memoire de 
diplöme par l'Ecole des Hautes Etudes en Sciences 
Sociales de Paris, sous le titre "Interpretation strati
graphique du site neolithique de Douanne. Reconstitu
tion des phases d'occupation de l'epoque de Cortaillod : 
methode et resultats". 
Par le present travail, c'est probablement la premiere 
fois que les problemes stratigraphiques d'un habitat 
littoral de grande superficie sont etudies et reflechis de 
maniere aussi detaillee et consequente. Nous sommes 
intimement convaincus que ce faisant, l'auteur a livre 
des donnees et impulsions nouvelles et capitales pour Ja 
discussion des problemes des stations dites palafittiques 
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du littoral des moyens et grands lacs, discussion qui sera 
du reste reprise dans notre serie de publications. En 
effet, en mars 1978, un bloc temoin conserve dans une 
mousse synthetique dure a ete ouvert. Sous la direction 
d'Alain Orcel, et en fonction des criteres d'interpreta
tion publies dans Je present volume, des echantillons ont 
ete preleves a fin d'etude par des sedimentologues, des 
botanistes et palynologues. Les resultats de ces etudes 
mis en correlation avec !es observations archeologiques 
seront publies dans un prochain volume. 

Service Arch~ologique du Canton de Berne 
Hans Grütter, archeologue cantonal 



Avant-propos 

Dans le canton de Berne, sur les bords du lac de Bienne, 
en 1874, la construction d'un puits permit la decouverte 
du site neolithique de Douanne. (Planches l, 2 et 3 et 
fig. 3 et 4 ). La construction d'un passage sous voie de la 
route nationale 5 a rendu indispensable la fouille de ce 
gisement. Celle-ci a ete effectuee sous la direction du 
service archeologique du canton de Berne, du mois de 
juin 1974 a avril 1976, et represente une surface de 
l60mx 14,5 m (trace de la route). En octobre 1974, 
notre presence sur le chantier etait motivee par l'objectif 
suivant : constituer de ce gisement une documentation 
exploitable. Cet objectif avait pour but principal: d'une 
part de reconstituer le mode d'habitation (sur plate
forme ou terrestre) et l'environnement en milieu la
custre, d'autre part de preciser une chronologie encore 
incertaine. Le premier but se justifiant, par l'apparence 
traditionnelle et heterogene de la couche archeologique 
qui laissait ouvert le debat sur les palafittes, le deuxieme 
but par une epaisseur des couches Cortaillod pouvant 
atteindre 1,40 m qui, nous l'avons decouvert par la 
suite, etait placee sous une sequence Horgen de 35 cm 
d'epaisseur decentree a l'est par rapport aux niveaux 
Cortaillod. 
Les conditions necessaires pour aboutir etant de : 
- fouiller la couche archeologique en individualisant les 

differentes strates et leur contenu chaque fois que cela 
etait possible; 

- comprendre le mode de depot des sediments, compte 
tenu de leur texture, origine, superposition, reparti
tion, evolution et fonction eventuelle. 

- decouvrir le mode d'habitation avec les donnees 
archeologiques disponibles; 

- reconstituer des phases d'occupation coherentes dans 
le cas ou les couches seraient suffisamment "in situ"; 

- etablir une chronologie en utilisant le materiel con
tenu dans chaque phase d'occupation; 

- enfin, rechercher les structures d'habitat et le maxi
mum de renseignements concernant l'environnement 
naturel et l'influence de l'homme sur celui-ci. 

Le service archeologique du canton de Berne a mis en 
oeuvre tous les moyens techniques qu'il possedait . Les 
credits disponibles ont en outre permis d 'etablir des 
documents photographiques et photogrammetriques 
imposants. Les obstacles majeurs a la realisation de ces 
travaux venaient d'une part du trop petit nombre de 
personnes motivees ou qualifiees, d'autre part du court 
delai qu'imposent toujours des fouilles de sauvetage. 
Pendant 19 mois de fouille, sans interruption, en tenant 
compte de l'ensemble de ces donnees, nous avons 
fouille, observe, recherche, controle et releve tous les 

indices nous permettant d'aboutir a des conclusions 
coherentes. 
Ce volume represente une part importante de ces con
clusions. Avec celles-ci, nous transmettons aux archeo
logues les methodes de fouille, d'exploitation et d'inter
pretation retenues et experimentees. Ils pourront ainsi 
evaluer la credibilite de nos resultats et les exploiter 
eventuellement. En effet, pour la premiere fois, dans 
une stratigraphie complexe en milieu "lacustre", des 
donnees recoltees permettent d'etudier et de com
prendre le mecanisme des cycles anthropo-sedimentaires 
clos. Chaque cycle est compose de plusieurs strates. La 
texture, la position et l'evolution de ces strates nous ont 
permis d'interpreter leurs modes et les agents de leur 
depot, qu'il soit anthropogene dans le cas d'une phase 
d'occupation ou d'origine naturelle dans le cas d'une 
phase d'inondation. La logique de cette interpretation et 
le nombre de phases d'occupation reconnu dependent 
essentiellement du reperage, entre ces phases, des limons 
organiques ou phases d'inondation. La presence de ces 
niveaux intermediaires a pu etre prouvee et comprise 
gräce a l'etude d'une grande surface de fouille qui 
comportait en meme temps, cote lac, le facies lateral 
final des strates d'apport essentiellement humain et cote 
terre celui des strates d'apport lacustre. A ce titre, les 
fouilles neolithiques de Douanne offrent l'element 
decisif qui doit des lors provoquer les choix archeologi
ques justifies et indispensables en milieu lacustre. 
Avant de presenter la premiere partie des r~sultats de 
notre entreprise, nous tenons a remercier Monsieur 
H. Grütter, archeologue cantonal, pour les moyens qu'il 
a mis a notre disposition, Messieurs H. Grütter et H.-M. 
von Kaenel pour la confiance qu'ils nous accordent. 
Nous sommes particulierement reconnaissants envers 
Messieurs J. Lambert et Ch. Orcel pour leurs severes, 
m<'.is toujours judicieuses critiques. 
Nous voulons aussi remercier l'ensemble des fouilleurs 
qui ont participe a la realisation de notre objectif ainsi 
que nos dessinateurs et photographe: M. Kummer qui a 
mis au propre nos illustrations, S. Bieri; 1. Krebs et 
F. Roulet qui sont les auteurs d'une partie de nos photo
graphies. 
Nos remerciements sont aussi adresses a nos proches 
collaborateurs: A. Furger, P. Suter et W. Stöckli, pour 
leurs engagements effectifs. Par ses connaissances et ses 
demarches, A. Furger a en outre facilite la composition 
de ce volume. 
Enfin, nous remercions Monsieur A. Bocquet ainsi que 
tous les chercheurs et techniciens qui par leurs conseils 
ou leur travail ont collabore a la realisation de cet 
ouvrage. Alain Orcel 
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lntroduction 

En complement des analyses qualitatives et quantitatives 
de prelevements ponctuels qu'effectuent le botaniste, le 
sedimentologue et le palynologue, nous avons parallele
ment fait une analyse morphoscopique de grande sur
face des sediments de la couche archeologique. Nous 
considerons la couleur et la texture des depots, ainsi que 
leur extension, leur evolution et leur position strati
graphique. Cet element sedimentologique traite SOUS 

l'aspect archeologique est etroitement lie au probleme 
chronologique du Neolithique. En effet , l'etude strati
graphique de la genese des sediments a pour but d'in
dividualiser Je maximum de strates en vue de reconsti
tuer des evenements successifs, principalement !es 
phases d'occupation. L'etude typologique et techno
logique du materiel contenu dans chacune de ces phases 
debouchera en outre sur une meilleure connaissance de 
Ja chronologie. 
L'etude preliminaire effectuee a Douanne sur Ja base de 
trois ensembles de couches, US, MS et OS1 a deja 
permis de preciser Ja chronologie du Cortaillod (voir 
Bibliographie). 
Afin de mieux situer notre gisement dans son contexte 
chronologique, nous ferons une rapide synthese en pre
sentant !es deux figures suivantes: 
La figure 1 est une serie de mesure C 14 non calibrees2 , 

elle nous permet de preciser Ja datation de differentes 
phases d'occupation de Douanne entre !es annees 4800 
BP et 5200 BP. Cette succession des phases d'occupa
tion et Ja chronologie sont presentees de bas en haut (les 
planches 5 et 6 illustrent Ja figure). 
La figure 2 est un tableau sommaire de Ja chrono
logie du neolithique accompagne de quelques datations 
approximatives. 
Dans ce contexte, notons que Ja duree d'occupation du 
site de Douanne: 410 annees couvrent typologiquement 
une grande partie de l'epoque de Cortaillod. Comme 
nous allons Je demontrer sous l'aspect sedimentologique, 
Ja couche archeologique de Douanne est divisible en 
26 phases d'occupation. Ces dernieres vont permettre 
d'apprehender une evolution typologique et techno
logique encore plus nuancee que !es trois stades deja 
reconnus. Nous esperons que notre travail, sur une stra
tigraphie complexe en milieu lacustre, facilitera l'etude 
chronologique et Ja reconstitution de Ja structure econo
mique des villages. 

Respectivement, les paquets de couches infärieur, moyen et 
superieur. 

2 Faite dans Je laboratoire de M. H. Oeschger et Mme T. Riesen, 
Universite de Berne. 
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OS 

MS 

US 

inter- Habitats Dates 
ct4 BP ruptions no defini· 

tifs 

73 
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Vue d'ensemble du gisement 

1. La localisation 

Le site neolithique de Douanne est situe sur la rive nord 
du lac de Bienne (planche 1 A). Le gisement se trouve 
ferme au nord par les montagnes du Jura (planches 1 B, 
lC et lD), dont les pentes abruptes descendent tres pres 

des rives du lac, a l'ouest par la riviere "Twannbach" et 
a l'est par le petit ruisseau "Chrosweg" qui coule dans 
un petit thalweg visible sur la carte topographique. Le 
sud est naturellement baigne par les eaux du lac. Signa
lons encore trois petits chenaux d'erosion qui partagent 
la baie. Ceux-ci signalent le lit de trois petits ruisseaux 

Fig. 3: Douanne 1974. Vue des caissons 1 a 14, Je debut des fouilles. 
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periodiques dont la presence est confirmee sur le terrain 
par des canalisations modernes d'ecoulement d'eau 
(fig. 19-25). Le trace du passage sous-voie: 
160 m x 14,50 m (planches 1 C, 1 D et 2) indique pre
cisement !es limites de Ja fouille. Une importante partie 
des villages neolithiques est donc encore preservee au 
nord et au sud de ce trace. 

II. Les couches archeologiques 

Sur !es profils nord et sud (planche 3), de bas en haut, 
un ensemble de phases d'habitation US= unteres 
Schichtpaket (paquet de couches inferieures) est centre 
au nord-ouest avant qu'un nouvel ensemble MS = mittle-

res Schichtpaket (paquet de couches du milieu), se place 
vers Je sud-est, c'est-a-dire vers Je lac. La separation des 
ensembles US et MS est marquee par la craie no 18. Un 
troisieme ensemble OS = oberes Schichtpaket (paquet 
de couches superieures) au dessus de Ja craie 543 se situe 
vers le nord-ouest traduisant ainsi un deplacement des 
habitations cöte terre. Ces trois ensembles, US, MS et 
OS representent la phase Cortaillod de Douanne (voir 
Twann 1, p. 27). Cette phase Cortaillod est separee de la 
phase Horgen (voir Twann 1, p. 71 ), 4eme ensemble, par 
les craies 80-82. Tout a fait decentrees vers le sud-est, 

3 Mais la division dans les caissons 1 a 5 a ete faite a partir de la 
craie 48. 

Fig. 4: Douanne 1975. Caissons 6 et 7. La plate-forrne sous le toit a ete utilisee pour Ja photogrammetrie. 
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ces couches Horgen s'etendent sur une partie des 
couches Cortaillod; la zone d'habitat correspondant a 
ces couches a son centre au sud-est de la fouille. 
Nous avons donc quatre deplacements principaux cer
tainement düs en partie au changement du niveau du 
lac. Ces deplacements sont tres bien observables a l'est 
des profils. Si l'arret des ensembles Cortaillod est plus 
brutal a l'ouest, i1 est certainement du aux raisons 
suivantes: 
- une frontiere naturelle est constituee par la riviere 

"Twannbach", qui devait limiter l'extension des diffä
rents villages vers l'ouest, quelque soit le niveau du lac 
(p. 49); 

- le terrain est sureleve a l'ouest, donc le lac n'avait 
certainement pas une influence si importante sur 
l'occupation et ne rendait pas necessaire le deplace
ment du village aussi frequemment qu'au sud-est. 

III. Les differentes methodes de fouille 

La surface fouillee a ete divisee en 18 caissons de 
10 m x 14,50 m. Les caissons ont generalement ete 
partages en 6 zones de 2 m a 5 m de cote. Les tranchees 
et les temoins mesurent approximativement 1 m de 
large. L'ensemble du gisement a ete quadrille par metre 
carre. Dans le sens de la longueur (ouest-est) chaque 
metre est indique par un chiffre, dans le sens de la 
largeur (sud-nord) par une lettre. Contrairement au 
systeme generalement applique, le geometre a attribue 
les chiffres et !es lettres aux lignes entre les metres carres 
et non aux metres carres eux-memes. Donc, !es co
ordonnees d'un metre carre sont indiquees par la lettre 
designant son cote infärieur (sud) et par le chiffre 
designant son cote gauche (ouest), exemple: U/39. 
Sous la pression des evenements, divers responsables ont 
applique differentes methodes de fouille selon !es sec
tions. Cette repartition est visible sur la planche 2. 
Du mois de juin au mois de decembre 1974, la rapidite 
d'execution de Ja fouille des caissons 1 a 5, ne permit 
pas de diviser Ja couche archeologique autrement qu'en 
trois paquets de couches (OS, MS, US). Les conse
quences de cette cadence sont evidentes! Toutefois, la 
surface de terrain ainsi liberee permit l'ouverture des 
premiers travaux de Ja RN 5 auparavant completement 
immobilises. Le temps d'execution de ces premiers 
travaux et Ja premiere etape de fouille permirent alors 
de mieux comprendre !es problemes purement archeo
logiques. Un programme tres precis fut alors applique du 
caisson 6 au caisson 14, avec une methode (developpee 
p. 15) conciliant Ja quantite 4 et Ja qualite5 de fouille. 
Parallelement, une autre methode (voir planche 2), dont 
nous ne partageons pas Ja responsabilite, fut appliquee 
aux Caissons 16 a 18. 
Les profils nord et sud (planche 3) situent les surfaces 
du gisement et !es epaisseurs de sediment sur lesquelles 
ont ete appliquees !es differentes methodes de fouille. 
Dans ces profils, !es couches de craie ou de limon organi
que marquent aussi les limites des decapages sur l'en
semble de Ja fouille, a l'exception des caissons 6 et 7 
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Fig. 5: Autographe servant a exploiter Je systeme photogramme
trique. L'operateur de droite, a l'aide de trois volants fait 
circuler un point mobile sur le terrain qu'il voit en relief 
gräce a l'appareil stereo-scopique. Le cheminement de ce 
point est mecaniquement retransmis sur Ja table de 
gauche, ou se dessinent !es objets contoumes ou !es 
courbes de niveau. L'operateur de gauche note !es alti
tudes que lui indique son collaborateur. A Douanne, 
pour !es caissons 8 a 14, !es plans ainsi dessines ont pu 
etre verifies sur la fouille apres un delai de deux jours. 

fouilles plus finement qu'il n'est represente. Egalement 
dans !es caissons 8 a 13, des decapages supplementaires 
non representes ont ete effectues pour la mise en 
evidence de phenomenes archeologiques localises. 
Dans !es caissons 8 a 13, toutes !es chapes d'argile sont 
bien entendu positionnees, mais aucune trace n'est 
visible sur la planche 3. La photogrammetrie 6 a ete 
appliquee a l'ensemble du gisement. 

4 Les surfaces fouillees plus rapidement apportent aussi de pre
cieuses informations, indispensables a l'interpretation gene
rale. 

5 Les caissons fouilles minutieusement nous servent de base 
pour interpreter l'ensemble du gisement. 

6 Ce systeme permet, a partir d'une double photographie, 
d'avoir !es altitudes en tout point de Ja zone photographiee, et 
donne dans un appareil stereoscopique Ja vision du terrain en 
relief, a partir duquel sont tirees des courbes de niveaux 
(fig. 5). 



Methode de fouille appliquee aux caissons 6 et 7 

1. Les principes generaux de la methode 

C'est dans cette section de la fouille que la couche 
archeologique atteint son maximum d'epaisseur: 1,40 m 
au nord, sans importante couche de craie ni epais limon 
organique d'apport lacustre, c'est dans cette tranche 
qu'ont ete effectuees les fouilles les plus minutieuses. 
La couche est fouillee par decapages horizontaux 
successifs. Sont ainsi individualises des depöts homo
genes tels que: un fumier, une argile, une craie etc. La 
succession d'un fumier organique et d'un fumier 
limoneux entraine la distinction de deux strates diffe
rentes. 
Les documents etablis apres chaque decapage sont les 
suivants: 
- une photogrammetrie noir et blanc et une autre en 

couleur (couple de prises de vues verticales) ; 
- un plan au 1: 10 de la surface decapee avec le mate

riel positionne, numerote et determine: bois hori
zontaux, pieux, trous de pieu, et les pierres (plan 
general) ; 

- un plan au 1: 10 de sedimentologie representant les 
diffärents sediments apparents et leur repartition 
apres chaque decapage; 

- un plan au 1: 10 de la repartition du mobilier archeo
logique (artefacts): ceramique, bois de cerf, os, silex, 
meules etc., enleves pendant le decapage (plan de 
materiel); 

- une fiche qui donne la repartition par quart de metre 
carre (50 x 50 cm) des diffärents cailloux entre 3 et 
7 cm, classes premierement d'apres les groupes petro
graphiques suivants: calcaire, roche verte, quartz , 
granite, molasse; deuxiemement d'apres les formes: 
galet, fragments de galet, etc. et troisiemement 
d'apres leur grosseur: de 3 a 7 cm, de 7 a 15 cm et 
plus de 15 cm. 

- une fiche donnant la composition des cönes d'en
foncement des pieux; 

- une autre la composition des trous de pieu; 
- des echantillons de la couche decapee ont ete pris en 

plusieurs points suivant la variation de celle-ci. Les 
echantillons sont conserves dans des sachets etanches; 

- un cahier de fouille par zone a ete tenu par les fouil-
leurs pour y consigner leurs observations. 

En plus de ces operations effectuees a chaque decapage, 
toutes les extremites infärieures des pieux ont ete 
photographiees et sont soumises a l'etude (diametres des 
pieux et determination de l'espece vegetale , longueur et 
forme de la pointe). Une rondelle a ete prelev~e pour la 
dendrochronologie. 

Apres cette premiere etape, sur les temoins (fig. 6) laisses 
en place, s'effectue le travail collectif suivant: 
- preparation des profils ; 
- photographie des profils; 
- releve par dessin de la stratigraphie et de la nature des 

sediments. 
Quant au responsable de fouille , il coordonne sur l'en
semble du gisement: 
- Ja schematisation de Ja stratigraphie; 
- les raccords entre !es decapages horizontaux et Ja 

stratigraphie; 
- la correlation stratigraphique d'une zone a l'autre; 
- l'analyse stratigraphique des profils. 
Cette methode appliquee aux caissons 6 et 7 a permis, 
avec l'etude stratigraphique, de mener a terme plus 
rapidement la fouille des caissons 8 a 13. Nous avons 
alors fouille non plus strate par strate, mais en indivi
dualisant !es phases d'occupation a l'aide des craies ou 
des limons organiques d'origine lacustre (exploitation et 
publication en preparation) . 
A l'intersection de quatre zones, il y a de nombreuses 
possibilites de contröler ou de rechercher l'existence 
d'une strate. Ces possibilites sont donnees par la somme 
des documents provenant des differentes sources suivan
tes: 
- les photographes: les diapositives et la photogramme

trie ; 
- les dessinateurs: releve par dessin de la stratigraphie et 

de la nature des sediments; 
- les fouilleurs: les plans des sediments et les cahiers de 

fouille ; 
- Je responsable: la synchronisation des travaux, la 

schematisation et Ja correlation des stratigraphies, le 
cahier de fouille. 

Toutes ces Operations ont ete systematiques. 

II. L'importance des profils et de la stratigraphie ä 
Douanne 

D'une part, les stratigraphies orientent un programme de 
fouille , d'autre part, elles favorisent !es choix et les ope
rations de decapage, enfin, elles sont l'element decisif 
permettant de reconstituer, d'analyser et d'expliquer les 
systemes de depöt des sediments. 
La photographie en couleur de Ja stratigraphie est Je seul 
moyen de posseder, apres la fouille , un document non 
interprete et non transforme par des interventions 
techniques ou terminologiques. Elle permet de comparer 
et de contröler indefiniment l'ensemble des strates, non 
seulement en succession, mais aussi en evolution 
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Fig. 6: Methode de fouille en 4 phases successives (schema applique a Douanne). - - - - Profils non documentes. 

(changements de facies lateraux). Si les methodes de 
fouille sont souvent tres differentes, les profils realises et 
photographies quadrillent l'ensemble du gisement (voir 
planche 2) et constituent pour celui-ci l'element homo
gene et stable (voir planches 3, 20 et 21) necessaire a 
l'etude des artefacts et a l'interpretation generale. 
La preparation et la photographie de l'ensemble des 
620 m de profils sont bien representees par la plan
che 57 . Un tel travail permet une vision stratigraphique 
equivalente a celle que l'on a sur le terrain. La diaposi
tive a ete prise au moment ou la preparation du profil 
venait d'etre terminee, donc quand les strates presentent 
un maximum de nuances. 
Meme si la reconstitution sedimentologiqueS archeo
logique a ete faite en partie sur le terrain - comme c'est 
le cas pour les caissons 6 a 13 - des contröles toujours 
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necessaires dans une stratigraphie aussi complexe ne 
sont possibles qu'a partir de profils soigneusement pre
pares. Nous possedons la une vue d'ensemble excep
tionnelle du gisement. 
Les temoins laisses en place pour effectuer le releve 
photographique des profils sont soumis pour la plupart a 
la meme methode de fouille que les caissons dans 
lesquels ils se trouvent. 
La stratigraphie est le complement du decapage hori
zontal qui laisse apparaitre une surface deja interpretee, 

7 Les diapositives en couleur sont d'une qualite nettement 
superieure. 

8 Elle est indispensable comme base de travail pour !es travaux 
d'exploitation du gisement, eile depend des profils. 
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puisque le decapage d'une strate s'avere tres souvent 
problematique. La documentation planigraphique repre
sente des surfaces de papier difficilement manipulables 
parceque tres grandes. La stratigraphie est l'outil cle 
permettant les correlations de ces surfaces et une vue 
d'ensemble de la couche archeologique. 
Sur les bases du quadrillage stratigraphique (dont la 
disposition sur le terrain sera exp!iquee plus loin) pro
pose a la figure 7, ou comme a Douanne figure 6, la 
diffärence est minime, une surface de fouille de 
15 m x 7 m, comptant 79 strates, sur une hauteur de 
1,40 m, necessitera 8 m2 de plans stratigraphiques9 a 
l'echelle 1: 10 et 830 m2 de plans horizontaux a la 
meme echelle. Pour une fouille de la surface de celle de 
Douanne (2300 m2 ) les chiffres sont revelateurs: 
160 m 2 et 16 000 m 2 . Donc, la manipula tion et la 
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correlation d'une telle quantite de documents plani
graphiques ne sont possibles qu'en utilisant la strati
graphie qui !es raccorde entre eux. 
L'operation contraire consisterait a manipuler 
16 000 m2 de plans horizontaux, d'en chercher !es 
raccords, et finalement de schematiser une stratigraphie 
representative du gisement. lllustrons cette deuxieme 
solution par un exemple: ce systeme consisterait a rem
placer une coupe longitudinale d'un corps humain, par 
une multitude de planches representant des coupes 
horizontales en forme de rondelles. 

9 Les marges de papier doublent cette surface. Les plans a 
!' echelle 1: 20 sont trop imprecis. 
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Nous ne condamnons pas le decapage horizontal, mais 
au contraire, nous avons cherche une solution facilitant 
son utilisation en limitant les problemes de correlation 
et de manipulation. 

III. La methode de fouille en cinq phases 

La methode de fouille que nous avons experimentee a 
Douanne a permis d'obtenir d' interessants resultats. Sur 
les bases de cette experience, certains choix ont paru 
plus ou moins positifs. Nous ajouterons quelques propo
sitions pouvant ameliorer a notre sens les fouilles 
lacustres a stratigraphie complexe (type Douanne). Pour 
ceci, nous utiliserons deux figures de base. 
La figure 6 est le schema des differentes etapes de 
fouille effectivement utilisees a Douanne. Proche de 
celle de Douanne, la figure 7 veut etre un schema 
"ideal", mais Oll l'evacuation d'eau serait realisee d'apres 
le modele des fouilles de Portalban (Hanni Schwab): 
systeme Wellpoint (tuyaux perces relies a une pompe 
qui aspire l'eau) , et non comme a Douanne avec des 
tranchees d'ecoulement d'eau dirigees vers une station 
de pompage. Ces deux dernieres presentent beaucoup 
d'inconvenients techniques et genent la fouille propre
ment dite. II convieil.t donc, si possible, de les eviter. 

l. Les tranchees d'orientation en deux phases 

Apres les sondages, mais avant les travaux de fouille , des 
tranchees (positionnees sur la fig. 6) ont ete ouvertes. 
Celles-ci ont permis, d'une part l'ecoulement d'eau 
evacuee par une station de pompage (caisson 2), d'autre 
part de nous renseigner sur l'epaisseur et l'evolution 
horizontale de la couche archeologique. Nous pouvions 
alors programmer les travaux et evaluer leur cout dans le 
temps, choisir avec raison les methodes de fouille a 
utiliser pour chaque caisson, enfin, decider de la section 
qui devait etre fouillee en priorite. Pour ces tranchees, 
nous avons retenu une largeur de 80 cm, permettant de 
circuler aisement a l'interieur et d'observer correctement 
la stratigraphie. Si une face des profils etait perturbee, 
nous pouvions alors examiner l'autre sans que la 
distance entre les deux soit un inconvenient majeur. Une 
largeur superieure a 80 cm environ diminue les chances 
de correlation entre les deux faces des profils mis en 
evidence. En retenant 80 cm, nous avions prevu que 
pour rectifier les profils, l O cm sur chaque face seraient 
detruits. Apres ce travail, les tranchees d'orientation 
avaient donc l m de large, distance souhaitable pour la 
manipulation des plans puisque nous avons employe un 
carroyage par metre carre. La fouille de ces tranchees 
n'a pas ete aussi minutieuse que celle des zones ou des 
temoins. En general, elles ont ete divisees en trois 
paquets de couches (OS, MS et US) et faites en une 
seule etape. Cette rapidite d'execution a eu pour conse
quence de condamner certains raccords photographiques 
de la stratigraphie (en tirets sur la fig. 6). Si nous 
pouvons toutefois reconstituer les strates avec les profils 
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mis en evidence, il est impossible de connaitre precise
ment la position du materiel archeologique et des pieux 
insuffisamment documentes. Ces deux lacunes sont pour 
l'essentiel la consequence des fouilles de sauvetage. En 
outre, il faut reconnaitre que !es methodes de fouille en 
milieu lacustre et en presence d'une stratigraphie tres 
complexe, etaient sommaires. Or, la publication de la 
methode de fouille employee doit permettre d'evaluer la 
credibilite que l'on pourra accorder aux resultats. Ces 
deux raisons font que nous detaillons la methode expe
rimentee a Douanne et que, se basant sur cette expe
rience, nous nous proposons de l'ameliorer. 
Ainsi, sur la figure 7 (qu'il convient d'adapter aux con
ditions de fouille) nous prevoyons de fouiller les 
tranchees d'orientation en deux phases, afin de realiser, 
si possible, entre les zones les raccords stratigraphiques 
des photographies et des dessins. Pour des commodites 
d'avancement des travaux (voir paragraphe 2), nous 
pensons que les tranchees d'orientation seraient plus 
efficaces si elles quadrillaient le terrain tous les 6 m . La 
premiere phase prevoyant de fouiller la partie des 
tranchees qui est dans le prolongement des zones et de 
rectifier, photographier et dessiner les profils menaces; 
la deuxieme phase consisterait a terminer les tranchees. 
On notera que sur la figure 6 (Douanne), la phase nume
rotee IA est seulement une section (50 cm de large) 
fouillee independemment des zones E, G, J et K, mais 
dont !'ordre de fouille ne depend pas des tranchees 
d'orientation. Caissons 6 et 7, la phase 2 comme nous la 
prevoyons sur la figure 7 n'existe pas. 

2. Troisieme phase: la fouille des zones 

A Douanne, caissons 6 et 7 (fig. 6), nous avons divise la 
surface d'un caisson comprise entre les tranchees 
d'orientation en quatre zones (A, B, C, D) (F, H, L, M) 
et la tranche de terrain du sud en quatre zones egale
ment (E, G, J, K). Les cötes des zones avaient entre 
2,50 m et 5 m. Les surfaces des zones et le quadrillage 
des tranchees d'orientation nous ont deja permis 
d'etablir une documentation tres satisfaisante autant 
horizontale durant la fouille que verticale apres la fouille 
des caissons. Toutefois, il est possible d'apporter deux 
ameliorations a ce systeme. Premierement, il s'est avere 
que des cötes de zones infärieurs a 4 m (2,50 m ou 3 m) 
sont trop petits pour comprendre au mieux et en cours 
de fouille l'evolution des strates. Particulierement en 
presence des chapes d'argile. Mais, et c'est le deuxieme 
point, lorsque les cötes des surfaces fouillees depassent 
4 m, la distance entre le centre des zones et les tranchees 
d'orientation qui favorisent l'analyse des depöts est trop 
grande. En effet, si le cöte de nos zones ne depassait que 
rarement 4 m, nos tranchees trop espacees (10 m) et 
eloignees du centre des caissons ne permettaient pas de 
deviner ou de voir l'evolution des strates a l'interieur des 
caissons. En consequence, sur la base du schema propose 
(fig. 7), nous pensons qu'il est possible d'ameliorer la 
methode en retenant une surface de zone de 16 m2 

(4 x 4) et des tranchees d'orientation tous les 6 m. Ce 



systeme nous semble l'ideal pour comprendre en cours 
de fouille l'evolution des strates, guide pour ceci par la 
proximite des tranchees. La presence d'une chape 
d'argile visible sur la paroi de Ja tranchee expliquera 
celle d'un sable dans Ja zone fouillee, la presence d'une 
craie nous fera constater l'existence d'un limon organi
que, etc. 
Ce schema ameliore non seulement la qualite de fouille, 
donc l'analyse des depöts, mais facilite aussi l'organisa
tion du travail dans les zones et la repartition des täches: 
format des plans, dessins etc. Retenons que, dans ce cas, 
la fouille des caissons fait apparaitre des stratigraphies 
de 4 m de long plus faciles ä interpreter que celles de 
3 m, compte tenu de l'evolution des depöts. 

3. Quatrieme phase: La fouille des temoins 

Apres l'etude des stratigraphies (voir page 20) nous 
avons fouille la partie des temoins qui est dans le pro
longement des cötes de la zone, en conservant cette fois 
encore les metres carres aux angles de cette derniere, 
pour effectuer !es raccords stratigraphiques des photo
graphies et des dessins. 
Les stratigraphies visibles de chaque cöte du temoin de 
80 cm de !arge, a beaucoup facilite la fouille. Non seule
ment ces temoins etaient indispensables pour avoir les 
documents stratigraphiques, mais sans ces reperes Ja 
reconstitution generale des sediments est definitivement 
compromise. Au moment Oll nous connaissions le mieux 
le terrain et Oll nous pouvions individualiser correcte
ment !es strates, les temoins ont permis d'effectuer tous 
!es prelevements necessaires pour les analyses de : sedi
mentologie, palynologie, de datation C 14 etc. Des 
colonnes de sediments ont ete prelevees dans les sections 
les plus representatives de la stratigraphie. Apres Ja 
fouille des zones et l'etude stratigraphique, donc au 
moment Oll l'interpretation sedimentologique du site 
etait tres avancee, la fouille des temoins nous a permis 
de contröler, d'observer et de mettre en evidence les 
phenomenes archeologiques importants, de verifier les 
interpretations, de constater des erreurs. Leur exploita
tion complete Ja documentation de fouille concernant 
une zone. 

4 . Cinquieme phase: La fouille des derniers temoins ou 
metres carres 

Apres avoir rectifie, photographie et dessine !es dernie
res sections de profils, !es metres carres situes ä !'angle 
de chaque zone ont ete fouilles. 
Le systeme de fouille employe ä Douanne s'est avere 
tres efficace pour etablir tous les documents necessaires 
ä la comprehension de ce gisement. II est tres proche du 
schema que nous proposons sur la figure 7. II differe de 
ce dernier principalement par la repartition et la 
methode de fouille des tranchees d'orientation. Le qua
drillage de la figure 7 aurait donne ä ces tranchees le 
maximum d'efficacite durant la fouille des zones. Leur 

preparation en deux phases aurait permis d'obtenir 
l'ensemble des raccords photographiques de Ja strati
graphie. 

5. La preparation des profils 

La stratigraphie peut etre tres lisible, l'experience a 
prouve que toutes les strates apparaissent tres precise
ment si les profils sont parfaitement rectifies. 11 ne suffit 
pas de gratter la surface du profil pour le rendre plus ou 
moins plane, mais tres minutieusement, ä l'aide d'un fil 
ä plomb, d'un metre et d'une truelle affütee, nous avons 
rectifie le profil jusqu'ä ce qu'il soit absolument vertical 
et rectiligne. Nous avons laisse dans le profil Je maxi
mum de materiel en place: les pierres, les bois, les arte
facts . Nous avons pris particulierement soin des graviers 
et du sable qui disparaissent facilement si la surface du 
profil est attaquee brutalement. Pour conserver l'homo
geneite de chaque strate, nous avons toujours donne le 
dernier coup de spatule dans le sens des strates et non de 
haut en bas. Nous illustrons ce travail par la planche 5. 
Ce profil sur lequel apparaissent toutes les strates, a ete 
photographie en couleur immediatement apres sa pre
paration minutieuse. (Quelques jours apres celle-ci, la 
surface du profil s'altere et !es contrastes disparaissent 
comme si Ja stratigraphie n'avait pas ete soigneusement 
preparee; il n'est alors plus possible d'exploiter efficace
ment ce document qui presenterait les memes in
suffisances que s'il avait ete photographie uniquement 
en noir et blanc.) Sur les diapositives, ä l'aide d'une 
loupe (8 x), nous apprecions les composants sedi
mentologiques de ces strates. Chaque strate a pu etre 
suivie sur de grandes distances. Bien preparee et bien 
utilisee, la stratigraphie a ete un outil irremplacable, 
l'exemple, planche 5, Je demontre incontestablement. 
Pour chaque section de profil, nous avons prevu: 
- une altitude horizontale, la meme sur toute Ja fouille 

(428,00 m ou 427,50 m); 
- un decametre qui donne !es distances ä Ja base de Ja 

stratigraphie ; 
- un fil ä plomb tous !es metres; 
- un metre pose verticalement; 
- les lettres et les chiffres indiquent les refärences du 

metre photographie. 
L'appareil photographique (Hasselblad) a toujours ete 
place ä la meme distance du profil, et installe hori
zontalement. Le format retenu pour les diapositives 
etait le 6 x 6. La projection des diapositives sur un 
miroir oblique se refletant sous une table vitree (fig. 8) 
permettait de dessiner rapidement Ja stratigraphie des 
profils. Ces dessins ont ete aussitöt verifies une premiere 
fois sur le terrain lors des releves sedimentologiques des 
profils. Les releves sedimentologiques faits par l'archeo
logue ont ete dessines en couleur. Ce systeme permet de 
retrouver instantanement une strate, contrairement ä 
l'utilisation de graphiques d'ailleurs difficiles ä executer 
sur le terrain. Dans le cas d'un systeme de releves par 
chiffre ou par lettre, l'exploitation ulterieure du docu
ment laisse decouvrir de nombreux blancs, qui ne per-
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Fig. 8: Systeme applique a Douanne pour dessiner les profils: 
projection des diapositives sur un miroir oblique se refle
tant sous une table vitree. 

mettent plus d'effectuer tous les raccords necessaires. 
Les systemes graphiques et principalement alpha
betiques ou numeriques individualisent mal les strates. II 
est chaque fois difficile de retrouver l'extension ou 
meme la position de ces dernieres . Par contre, l'emploi 
de la couleur met en evidence les superpositions, les 
evolutions et les repetitions de chaque sediment. Rapide 
et pratique, le coloriage garantit que l'ensemble de Ja 
stratigraphie soit "interprete" puisque les blancs sont 
facilement reperables. Les couleurs choisies contrastent 
entre elles et sont employees arbitrairement , sans 
vouloir reproduire les couleurs reelles de la stratigraphie. 
Elles ne sont melangees qu'avec un systeme de hachures 
plus ou moins dense qui laisse bien apparaftre les dif
ferentes composantes. 
En parallele a la terminologie, le choix et l'utilisation 
des couleurs se font avec le souci d'individualiser les 
apports humains et les apports lacustres. 

IV. Les techniques de fouille et d'exploitation 

Les methodes de fouille et d'exploitation expliquees 
ci-dessous ont ete elaborees au fur et a mesure de 
l'avancement des travaux et exploitees principalement 
par le responsable de fouille . Nous signalons ce point car 
un partage des responsabilites equivaut a un partage du 
travail ou des surfaces condamnant ainsi la vue d'en
semble du gisement (c'est-a-dire l'etude d'une grande 
surface), donc les raisons essentielles <le nos resultats. 
La pratique de cette methode, en complement de l'em
ploi d'une terminologie basee sur l'origine des sediments 
a ete necessaire pour effectuer une reconstitution sedi
mentologique exacte en presence d'une stratigraphie 
aussi complexe. 
Les travaux d'exploitation deja realises concernent parti
culierement les caissons 6 et 7 representant une surface 
de 290 m 2 les plus minutieusement fouilles. Ces deux 

20 

caissons etant divises en douze zones, il a ete necessaire 
de mettre en correlation entre ces zones les strates et les 
decapages correspondants. Nous aurions pu exploiter 
·dans le detail une seule zone, mais cette etude effectuee 
en priorite n'aurait pas pu repondre a de nombreuses 
questions concernant le probleme lacustre IO . Donc, de
vant la complexite de la question, nous avons du fonder 
prioritairement l'exploitation du gisement sur la 
reconstitution sedimentologique d'une grande surface. 
Cette reconstitution est principalement le resultat d'un 
travail d'observation. Celui-ci nous semble indispensable, 
d'une part pour effectuer des correlations entre les 
zones, d'autre part pour avoir une vue d'ensemble du 
gisement: cle de la reconstitution. 

l. Les travaux et les responsabilites archeologiques sur le 
terrain 

A. Le responsable de f ouille a: 
- decide quelle sera la limite des decapages; 
- recherche sur le terrain ces limites apres avoir etudie 

les stratigraphies d'orientation; 
- eventuellement, constate les difficultes a suivre un 

decapage et recherche les possibilites de fouille sui
vant l'interpretation donnee aux diffärents sediments : 

- pris des notes et des schemas du decapage et de la 
stratigraphie, au cours des travaux. 

B. En fin de decapage, il a: 
- controle les plans effectues par les fouilleurs, princi

palement celui des releves sedimentologiques. C'est 
seulement a. ce moment que se fixe une terminologie 
coherente definitive; 

- fait lui-meme un schema de la strate apparente, avec 
un commentaire de la strate decapee et de celle sub
jacente. Chaque commentaire de strate est accom
pagne du numero de decapage correspondant. II etait 
important de noter la base des elements lourds, 
meules, polissoires, chapes; 

- note les correlations des decapages effectues dans les 
differentes zones. 

C. La fouille des zones etant terminee, le responsable de 
fouille a fait un recapitulatif de chaque decapage : 
Pour chaque zone, s'aidant de la documentation exis
tante, il a dessine et numerote dans un cahier tous les 
decapages dans l'ordre successif de fouille (exemple 
fig. 9). 

10 Voir Je probleme d'evolution des couches et Ja terminologie 
qui en resulte (p. 29). 



Zone F, decapage 20 

46 47 48 49 X ,--~~~~~-.----~~~~~--t---,---~~~~~--, 

chape grise: argile, 
gravier, sable 

gravier, 
sable 

fumier o. brindilles inferieur 
non decap e ( 21) 

Fig. 9: Plans de releves sedirnentologiques des decapages. 

II a etabli une liste exhaustive de l'ensemble des deea
pages avee la numerotation eorrespondante, exemple: 

Zone F: 

Nurneros de decapage: 

17 
18 
19 
20 
21 

Couches decapees: 

Furnier a brindilles 
Charbon de bois 
Chape d'argile gravillonneuse 
Furnier et ecorces 
Craie 
etc. 

Avee eette liste, nous avons retrouve stratigraphique
ment !es deeapages. Les dessins sur le eahier nous 
aidaient a suivre l'evolution de la strate deeapee et, prin
eipalement, indiquaient les limites des ehapes, dorre eon
firmaient une position stratigraphique. 

D. Les profils ayant ete minutieusement reetifies par !es 
fouilleurs pour la photographie et les releves sedi
mentologiques en eouleur, il etait alors possible, en 
employant Ja liste et les dessins deerits preeedem
ment, de positionner dans la stratigraphie les limites 
des differents deeapages et d'etiqueter eette informa
tion dans le profil. Cet etiquetage a donne la possi
bilite de mettre en eorrelation tous !es deeapages de 

Zone M, decapage 27 

51 52 53 54 X ,--~~~~~-.---~~~~~~,--~~+-~~-, 

chape:argile, gravier, sable 

w 

V 

u 

argile bleue 
T 

fumier o. brindilles (28) 

fumier limoneux, 
sable 

l'ensemble des zones et nous a permis lors de la 
fouille des temoins de faire la eorrelation des deea
pages de ees derniers et de eeux des zones voisines. 
Pour effeetuer les eorrelations des deeapages entre les 
zones, nous avons utilise une fiehe pour ehaque 
seetion de profil eneadrant une zone (exemple 
fig. 10). 

Dans la large eolonne eentrale, nous avons inserit la 
denomination de Ja strate et ses limites. 
Dans la eolonne de gauehe, le numero de deeapage de Ja 
strate. 
Dans la eolonne de droite, un numero donne arbitraire
ment a ehaque strate sur l'ensemble des profils alors 
visibles. 
II etait alors possible, en eonfrontant les differentes 
fiehes de eorrelation de ehaque zone, de savoir par 
exemple que la strate numero arbitraire 36 a dans Ja 
zone F le numero de deeapage 20, dans Ja zone M le 27 
et que dans la zone Helle n'existait pas. 
Puisque nous avons etudie les seetions de profils !es unes 
apres les autres, la numerotation arbitraire eomportait 
de multiples subdivisions, nous ne l'avons dorre pas eon
servee pour !es publieations (voir numerotation defini
tive page 29). 
Nous possedons ainsi une nouvelle doeumentation sur la 
superposition des strates et sur leur evolution. 
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Zone F / Profil L.9 T -W 

numerotation 
de decapage 

T 

20 argile bleue I 
21 

sediments : 

u 

rien 

fumier d brindilles 

etc. 

V w 

1 
sable 

numerotation 
arbitraire 

X 

36 

35 

Zone M / Profil 51 T -W 

T u V w X 

27 argile bleue I rien 
1 

chape : gravier+ argile 36 

28 fumier a brindilles 35 

etc. 

Fig. 10: Exemple de fiche utilisee pour effectuer Ja correlation des decapages entre !es zones. 

2. Les travaux d'exploitation de la reconstitution sedi
mentologique 

A. Premiere reconstitution sedimentologique plani
graphique (strates 1 a 79) 

Avec la documentation decrite precedemment, nous 
avons realise une premiere reconstitution en couleur en 
confrontant les diffärents documents, principalement les 
fiches de correlation des decapages. Les fautes de deca
pages etaient souvent representees dans cette reconstitu
tion. Le caisson 6 fouille avant le caisson 7, temoins 
compris, avait rendu impossible une vue stratigraphique 
de l'ensemble de la surface exploitee. De ce fait, dans 
cette premiere reconstitution, certaines strates 
manquaient de continuite. Celles dont la presence 
n'avait pas ete soup~onnee dans un caisson, etaient tres 
visibles dans l'autre. 

B. Deuxieme reconstitution stratigraphique et planigra
phique 

Reconstitution stratigraphique: 
Gräce aux documents photographiques des profils 
(planche 5) realises en cours de fouille, nous pouvions 
corriger les premiers releves stratigraphiques. Sur les dia
positives nous avons suivi les strates d'un caisson ä 
l'autre, depuis leur partie la plus visible jusqu'ä leur 
partie la moins bien representee. Cette methode nous a 
permis de decouvrir de nombreux limons organiques 

22 

precedemment oublies. L'experience acquise au fur et ä 
mesure de l'evolution des travaux jusqu'ä la fermeture 
du chantier nous a permis de reconsiderer la premiere 
section de fouille. L'analyse et la comprehension de la 
formation des depöts ont encore facilite la reconstitution 
des stratigraphies qui ont ete redessinees au brouillon 
(en couleur). Leur mise au propre n'est pas faite 
immediatement, car ce travail minutieux freine trop la 
reconstitution generale. En effet, celle-ci demande une 
vue d'ensemble, donc une duree minimum entre le 
debut et la fin de la reconstitution. 
Reconstitution planigraphique: 
En meme temps, nous avons effectue la seconde recons
titution planigraphique (en couleur) ä l'aide des strati
graphies et des autres documents de contröle. 

C La reconstitution definitive stratigraphique (voir plan
ches 6 a 19 B) et planigraphique (voir plans/ 
strates 0- 79) 

Apres quelques corrections d'usage , la reconstitution 
planigraphique (en couleur) a pu etre faite definitive
ment et a servi de base au dessin definitif en couleur de 
la stratigraphie 11 . En effet, si la stratigraphie est la cle 
de la reconstitution, souvent la connaissance d'un 

11 Celle-ci a dü etre redessinee a l'echelle 1:5, pour faciliter Je 
travail du dessinateur, cette version finale en noir et blanc est 
ensuite reduite a l'echelle 1: 10 (pi. 6). 



phenomene observe horizontalement nous a permis de 
lire exactement la stratigraphie. Sa version definitive en 
couleur s'est donc faite en fin d'exploitation de Ja 
documentation. 

3. Les ensembles 

A. La formation des ensembles 

L'exploitation des caissons 6 et 7, basee sur la strati
graphie, a permis Ja reconstitution de chaque strate de 
sediment et exclut les erreurs dues aux quelques 
inevitables fautes de decapage. Bien individualisees, 
ces couches, dont on connait non seulement la succes
sion exacte, mais aussi l'extension et l'evolution, 
donnent la matiere indispensable pour une interpreta
tion qui tient compte de chaque trace d'influence 
naturelle ou humaine. Un numero definitif a ete attribue 
a chaque strate visible sur la reconstitution strati
graphique et planigraphique. Sur cette demiere, pour 
chaque strate representee, nous avons aussi note, a 
l'interieur de chaque surface fouillee independemment, 
son numero de decap:ige. 
Ce document nous a permis : 
Premierement, d'analyser de nouveau Ja succession des 
strates. D'interessantes conclusions concernant Ja genese 
des depöts pouvaient etre tirees. L'interpretation de 
chaque cycle anthropo-sedimentaire constitue d'une 
phase d'occupation et d'une phase d'inondation etait 
alors possible. Pour l'etude typologique des artefacts, 
nous avons forme des ensembles de couches (un ou plu
sieurs cycles), en tenant compte, d'une part du nombre 
de strates compris dans une phase d'occupation, d'autre 
part des fautes dues aux grandes difficultes de decapage. 
Dans un premier temps, nous n'avons retenu que 
11 ensembles (voir fig. 11 , 1 ere et 2eme partie ). Ces 
derniers ont ete separes par les strates de craie ou de 
limon organique (phase d'inondation) les plus visibles. 
L'enfoncement des artefacts etant possible, nous avons 
rattache ces strates de separation a l'ensemble 
immediatement superieur. Parfois, l'epaisseur d'un deca
page etait divisee par la limite de deux ensembles, dans 
ce cas, sur les listes de repartition des decapages, nous 
inscrivons le numero du decapage dans la case des deux 
ensembles concernes. Si pour la reconstitution sedi
mentologique nous avons pu faire abstraction de toutes 
les erreurs commises lors de Ja fouille , celles-ci se reper
cutent toutefois dans la formation des ensembles. Mais 
le nombre de ces derniers semble suffisant pour realiser 
une etude typologique de grande surface 12. 11 sera 
possible d'affiner cette etude sur de petites surfaces. 
Deuxiemement, puisque les correlations de decapage ont 
ete realisees, nous pourrons alors utiliser efficacement 
tous les plans etablis sur la fouille . Nous rechercherons 
les structures d'habitat en etudiant pour chaque strate, 
sur une grande surface, la repartition des artefacts, des 
elements lourds, des pierres, des bois horizontaux, des 
cönes d'enfoncement des pieux, des trous de pieu. 
L'etude des pieux sera la donnee complementaire et 

decisive qui completera nos resultats. Enfin, il n'est pas 
exclu que toutes ces recherches nous amenent a corriger 
les correlations que nous proposons pour base de travail. 

B. Les exceptions 

Les temoins ou tranchees ont parfois ete sacrifies en 
partie pour liberer rapidement la place convoitee par !es 
entreprises de travaux publics. Dans ce cas, souvent, les 
limites d'un decapage depassent celles d'un ensemble. 
En consequence sur la figure 11 , 1 ere et 2eme partie, 
quelques exceptions a la regle du systeme de formation 
des ensembles meritent des precisions. Nous detaillons 
celles-ci par temoin ou tranchee et eventuellement par 
ensemble. Chacune de ces exceptions pouvant etre mise 
en correlation avec la figure 11 a l'aide des notes en 
lettres (fig. 11, 1 ere partie lettres A- J; 2eme partie 
lettres E, K-Q.) 

A: Caisson 6, S/36- 38 ensembles 8 et 9. Des trouvailles portent 
le numero de decapage "OS 2+3", elles sont donc a repartir 
dans l'un ou l'autre des ensembles 8 et 9. 

B: Caisson 6, S/36- 38 ensembles l, 2 et 3. Depuis la strate 25 le 
temoin a ete detruit, il n'existe donc pas de document sinon 
!es profils. Les eventuels artefacts compris dans cette epaisseur 
ne font pas partie du paquet de couches OS. II n'est toutefois 
pas possible de preciser a quel paquet de couches ils 
appartiennent, MS ou US. 

C: Caisson 6, X/35, X/36- 38, X/39, X/40- 43, S/35, S/39. Les 
temoins dont les trouvailles sunt reparties en trois paquets de 
couches OS, MS et US ont ete generalement divises lors de 
la fouille en trois paquets de couches. Toutefois dans ces 
temoins il est possible de trouver des artefacts dont le numero 
de decapage indique l'existence de nombreux decapages (ex: 
MS 20). Dans ce cas, l'absence de plan ou leur precarite n'a 
pas permis de correlation precise. Nous n'avons donc retenu 
que !es divisions principales OS, MS et US en se basant sur la 
couleur des cartes de trouvailles, respectivement blanche, 
rouge et bleu. Nous devons nous fier prudemment aux divi
sions effectuees sur le terrain puisque encore dans ce cas Ja, 
aucun document ne permet de contröler precisement 
l'exactitude de ces limites. 

D: Caisson 6, zone B ensembles 3 et 4. Des trouvailles portent le 
numero de decapage "OS 23a+24", elles sont donc a repartir 
dans l'un ou l'autre des ensembles 3 et 4 . 

E: Caisson 6, N-X/44, M,50/35- 44. Caisson 7, M,50/45-54. Les 
artefacts de ces tranchees ont ete recuperes sans aucune 
distinction stratigraphique, nous ne pouvons donc pas preciser 
leur appartenance a l'un des trois paquets de couches OS, MS 
ou US. 

F: Caisson 6, N-R/39 ensembles 1 et 2. Pour !es ensembles 1 et 2, 
il n'a ete realise que Je plan du decapage 18, pourtant des 
trouvailles portent le numero de decapage 19. II est donc 
possible que ces dernieres appartiennent a l'ensemble 1, mais 
rien nous permet d'en etre sfir. 

12 Le materiel est deja en exploitation: W. E. Stöckli exploite la 
ceramique; P. J. Suter !es artefacts en bois de cerf, J. Schibler 
ceux en os; M. Uerpmann !es silex; Ch. Willms !es pierres 
polies; H. R. Stampfli et B. Grundbacher !es os de l'ensemble 
US, F. Paarmann et C. Becker !es os des ensembles MS et OS; 
G. Wesselkamp !es artefacts en bois. 
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C" Ensembles Zone X/35-43 c:I A Zone B N-X/44 a.. S/36-38 T-W/35 T-W / 39 S/35 S/40-43 
S/39 M,5/35-44 

10 
Surfuce Cortaillod 0-1 1 1 1 0-2 0 -1 

St rate 79 
--- >--

9 
2-6 2A 1 2-3 3-9 2 OS/MS/US 

Strates 66-78 

>--

OS 
8 

10-13 7-11 3-5 2- 6 4-6 OS 2-4 
Strates 58 -65 

>--

7 
11-15 14 6 7 - 8 7- 8 3-5 OS/MS/US 

Strates 54-57 

-
6 

16 15-16 6-7 9 -11 9-10 6- 8 
Strates 48-53 -

Sa 
Strates 45a - 47 

OS/MS/US 

-
5 

17- 22 8-9a 12 -13b 11-17 17- 21 9 - 11 
Strates 34-44 

MS MS >--

4 
23 - 26 22-23a0 10 -12 13c, 14 18 -19 11 - 13 OS/MS/US 

Strates 26- 33 

-
3 27-28 

B 
29 -30 - 14 - 16 20 - 22 24-27 14- 15 

Strates 18-25 
Im' T-V/36-381 -

2 29 -30 
lrrf W/36-381 17 -18 23 - 25 28-31 16-17 OS/MS/US 

Strates 8 -17 31-36 
US B - US >--

1 
Strates 4-7 

37- 38 18 26 32 18 

Fig. 11: (lere partie ): Caisson 6. Correlation des decapages pour les zones A, B, C, D, E, G, pour les temoins et les tranchees. Lorsque 
I'epaisseur d'un decapage contient plusieurs ensembles, nous inscrivons le numero du decapage dans Ja case de chaque 
ensemble concerne. Explications des notes (en lettre): voir exceptions page 23. Les cases vides indiquent I'inexistence de 
strate. 
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4a-c,4do 4a,4do 

7-8 7-10 
4d,4dm,4du, 4d, 4du, 4e 

7b-10 5-7 7 5- 6 6-7 
5 5, Sa, Sb 

Sc-d 8 7-8 8 

9-11 10a-11 8 -11 10 -17 6-7a 6-7a 8 -10 8-9 8 -10 

MS 

11 -16 12 -15 12 -15 18-22 7b-c 7b-c 10 -11 10 -12 11 -12 

17- 21 15 - 21 16- 17 23-26 8-9a 8-9u 12 -14 13-16 13 -15 

22-23 22 27-28 9b-c 9b-c 15 

18 - 19F 17 16 US 

9d, 9d, 
24 23 - 24 29 

10a, 10bH, 10cH 10a, 10bH, 10cH 
16-17 
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~· ,. V) Caisson w ~F 
a, V :;;_; 

..c:: 
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::::, 

7 T -:,;·. 0 
u 

s 'f' a, 
4545474049 5051525354 "O 

~ Temoins a, 
::::, Temoin K TemoinL Terno in X/45-48, Terno in Terno in Zone M Temoin Temoin rr Ensembles Zone F d S/46-48 T-W/45 T-W/49 S/45, S/49 X/49 S/50-53 X/50-54 a.. 

J- L/45 

10 
Surface Cortaillod 0-1 I 11 1 1 1-2 0-1 0 0 ( 1 ) 

Strate 79 
--

9 
2-5 II -III 1.2, 2-11 2-4 2-3 3-12 1 1-2b 

Strates 66-78 ( 2 -5) 2 

OS 
8 

5-9 IV 3-6 5-10 OS 4-6 13-22 11-15 2-3 2b-4 
Strates 58-65 

(5-9) 

7 
10-11 V 16-18 (10-12) 7-10 11-12 7-8 23-28 4-5 

Strates 54- 57 

5 

6 
11-13 VI 19-22 (13) 11 13-14 9 -11 29-32 6-9 

Strates 48-53 

Sa 14 VII-VIII 12-13 15-16 12-14 33 23 10-13 6 
Strates 45a-47 

(14-19) 

5 
14-22 IX 24-29 14-22 7 (20-21) 14-16 17- 21 15-19 33- 38 

Strates 34-44 

MS MS 

4 
22-26 29-32 17-18 22-25 20 -22 39-41 23-25 8-9 

Strates 26-33 
X 

(22-31) 
3 

27-31 33-36 19-22 26-30 23- 26 42-48 26 -30 10-11 
Strates 18-25 

2 
32-35 23 - 25 31 27 49- 51 

Strates 8 -17 

US - M 
US M 

~ 31 - 12 -

1 
36 52-56 26 32 28 

Strates 4- 7 

Fig. 11: (2eme partie ): Caisson 7. Correlation des decapages pour !es zones F, M, H, L, J, K, pour !es temoins et ]es tranchees. 
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Lorsque l'epaisseur d'un decapage contient pJusieurs ensembles, nous inscrivons Je numero du decapage dans Ja case de 
chaque ensembJe conceme. Explications des notes (en Jettre): voir exceptions page 28. Les cases vides indiquent J'inexistence 
de strate. 
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N :/ 

454647 4a49 5051525:354 4545474a495051525354 

Tranchee 
Tranchel N-W/54 

Zone H 
Terno in Temoin Zone L Zone J Temoin Terno in Zone K 

Tranchee 

Temoins N-R/45 N-R/49 J-L/49 M/46-48 M/50-54 M,5/45-54 
M/45,M/49 

0 -1 0 0 0-1 1 0 0 1 0 

-

OS 2 1 1 2 1 2 1 2 1-3 OS/MS/US 

-

2-3 2-4 2 3-4 2-3 3-4 2-3 3-4 4-5 

4-5 5 3-4 5-7 4 4a 4 4a OS/MS/US 
OS 

IM/45, M/49) -
MS 

I N·W/54) 6-10 
11 i m' N-P/46- 481 

7-8 5 8-11 5 5 4 5 6 

7-9 6-9 12-15 6a0 Sa- 6 4 6 7 -10 OS/MS/US 

-

111m'Q· R/46-1,81 

16-19 6b-8p 7 MS 10-15 10-14 7 5-7 11 
12-17 

-

18-23 15- 21 15-16 20 OS/MS/US 

- ------

us N 24-26 22- 25 17 21-23 9 8 8 8 12 
I N·W/54 1 

26-27 OS/MS/US 

- - M 27 18 --- - M - Q - Q - Q _Q -~ - Q 
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G: Caisson 6, zones E et G. Si un numero de decapage n'est pas 
inscrit dans la colonne de la zone E, il faut se refärer a la 
colonne de la zone G et inversement. Lorsqu'une trouvaille a 
ete decouverte dans une perturbation ou un trou de pieu, son 
numero de decapage est suivi de Ja lettre S (= Störung), eile 
peut donc appartenir aux niveaux superieurs. 

H: Caisson 6, zones E et G. Pour les zones E et G, les trouvailles 
comprises dans les decapages lOb et lüc proviennent pro
bablement des trous de pieux. Elles sont donc attribuees 
arbitrairement a l'ensemble 1. 

J: Caisson 6, J-M/35. Ce temoin a ete fouille, au minimum, en 
12 decapages, mais l'absence de plan nous empeche 
d'effectuer une correlation de ces decapages. Nous ne retenons 
donc que les divisions principales OS, MS et US indiquees par 
la couleur des cartes de trouvailles. 

K: Caisson 7, S/46- 48. Pour ce temoin, les plans ont ete 
numerotes en chiffres romains. Des chiffres arabes qui 
indiquaient sur le profil des decapages de la zone F ont ete 
utilises pour numeroter !es artefacts. Les correlations entre ces 
chiffres ont ete precisees sur les plans, mais seul le contexte 
stratigraphique des chiffres romains est contrölable . Les 
ensembles 3 et 4 n'ont fait l'objet que d'un seul decapage 
commun. Le paquet de couches US (ensembles 1 et 2) n'a pas 
ete fouille . 
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L: Caisson 7, T-W /45 . 1.1 = niveau I decapage 1; 1.2 = niveau I 
decapage 2. A l'origine pour tout ce temoin !es decapages 
etaient inscrits en chiffres romains, nous !es avons remplace 
par des chiffres arabes. 

M: Caisson 7, zones Let M, temoins S/46- 48, M/45 et M/49. Le 
paquet de couches US (ensembles 1 et 2) n'a pas ete fouil!e. 

N: Caisson 7, N-W/54. Dans cette tranchee, les strates US sont 
situees a l'exterieur des limites du village et ne contiennent 
probablement plus d'artefact rattachable a ce niveau. Cepen
dant, lors de la fouille , des trouvailles ont ete designees 
comme provenant du complexe US (ensembles 1 et 2) alors 
qu'elles provenaient du complexe MS (ensemble 3), la strate 
de craie 26 ayant ete confondue avec Ja strate 18. 

0: Caisson 7, zone J ensembles Sa et 5. Des trouvailles portent le 
numero de decapage "MS 6a+8", elles sont donc a repartir 
dans l'un ou l'autre des ensembles 5 et Sa. 

P: Caisson 7, zone J ensembles 3 et 5. Des trouvailles portent le 
numero de decapage "MS 8d- 9", elles sont donc a repartir 
dans l'un ou l'autre des ensembles 3 et 5. 

Q: Caisson 7, zone J, J-L/49 , M/46- 48, zone K, M/50- 54. Le 
paquet de couches US (ensembles 1 et 2) n'a pas ete fouille , a 
cet endroit les couches sont situees a l'exterieur des limites du 
village . 



Identification des sediments de la couche archeologique 
Deutsche Übersetzung siehe Seiten 227- 229 

Ce chapitre a deja ete integralement publie dans les 
notes preliminaires de Douanne (Twann 1, p. 15-19). 
Etant la charpente de notre methode de travail et de nos 
resultats, nous l'integrons de nouveau a cette publica
tion, afin de la rendre totalement homogene et defini
tive. 

1. La numerotation definitive 

Lors de Ja fouille , pour un meme horizon, la numerota
tion des decapages de chaque zone est differente. Mais 
pour la publication, nous utilisons une numerotation 
definitive allant de bas en haut . Un numero est attribue 
a chaque strate, meme si celle-ci a ete reconnue 
posterieurement a la fouille sur confrontation de docu
ments. 
Strates 99 et sv couches de craies steriles post-neolithiques 
Strate 98 couche superieure du Horgen 
Strate 80 craie de base de l'ensemble Horgen 
Strate 79 couche superieure du Cortaillod 
Strate O gravier de base 

La correlation entre les numeros des decapages de 
chaque zone et la numerotation definitive a ete 
effectuee en partie sur la fouille et ensuite completee et 
corrigee avec Ja documentation decrite precedemment. 
La numerotation definitive est attribuee non seulement 
a toute l'epaisseur de la strate, mais aussi a sa surface 
superieure. (Exemple: la surface du gravier O sera aussi 
la surface 0.) 

II. Les symboles (fig. 12) 

I . Les symboles interpretatifs 

Parallelement a la terminologie, les symboles utilises 
font ressortir les trois interpretations majeures sui
vantes: 
- l'apport humain : dans ce cas, nous avons employe des 

hachures a traits verticaux plus ou moins denses s-elon 
la teneur en matiere organique des fumiers ; 

- l'apport lacustre : Les hachures sont des traits hori
zontaux plus ou moins denses suivant l'influence des 
fumiers dans les depots mineraux (craies); 

- les sables, !es graviers, et l'argile combinent leurs 
symboles pour constituer celui designant !es chapes 
composees en general de ces trois sediments. Le sym
bole combine indique un apport humain (voir p. 32). 

111111111111111 

11111111111111 

1111111111111111111 

1111 11111111111111 1 

~~=I 
~ ----~ --- ---------

M>:?>::;':LU 

-

Furnier tres organique 

Furnier 

Furnier lirnoneux 

Furnier tres lirnoneux 

Craie 

Lirnon organique 

Sable 

Gravier 

Argile 

Chape 

Charbon de bois 

Ecorces 

Apport hurnain 

} Apport larnstce 

Apport hurnain 

Sediment noir ayant l'aspect de la suie . 
ll est souvent observable dans les chapes. 

Fig. 12: Symboles employes pour les diffärents sediments. 

2. Le charbon de bois 

Le taux de ce materiau est aussi represente par un 
symbole plus ou moins dense. 

III. La terminologie est basee sur l'origine des sediments 

Les artefacts, !es trous de pieu et les cönes d'enfonce
ment, vestiges de l'habitation, sont typiques de la 
couche archeologique. 
Les sediments organiques et les chapes sont toujours 
associes a ces elements. 
Dans toute la zone est des profils nord et sud 
(planche 3) ou il n'y a ni pieu attribuable aux couches 
Cortaillod, ni trou de pieu, ni artefact, on ne trouve ni 
fumier ni chape. 
Exceptionnellement, Je depöt organique strate 2 (plan
ches 10 et 11) ne contient aucun artefact et ne comble 
pas un seul trou de pieu, aucun cöne d'enfoncement 
des pieux ne commence a ce niveau. Cette strate est la 
seule couche organique deposee naturellement dans une 
depression et ne constitue pas une couche archeolo
gique. 

29 



l. La " craie" 

Les couches a grain fin, d'origine incontestablement 
lacustre, sont appelees craie. Ce nom designe la tradi
tionnelle craie lacustre, blanche, qui separe les differen
tes couches archeologiques dans de nombreux sites au 
bord des lacs. 

2. Le limon organique 

Nous employons le terme de limon organique pour 
designer les sediments de meme nature et de meme 
origine que la craie (telle que nous venons de la definir), 
mais deposes en quantite moins importante ou/et ayant 
subi l'influence des fumiers. Ce sediment est de couleur 
grise 13• 

Cette terminologie a ete employee pour conserver 
l'information precisant les limites de l'influence 
humaine sur les craies ainsi que celle concernant l'impor
tance de l'inondation puisqu'il y a souvent une relation 
directe entre la continuite de l'occupation du gisement 
et l'evolution de la craie vers l'etat de limon organique. 

3. Les fumiers et les limons organiques 

A. Distinction et definition des fumiers et des limons 

Les couches organiques, brunes, sombres, denses en 
matiere vegetale sont appeleesfumier. 
Par leur texture, les depöts de fumier et de craie se 
"contaminent" frequemment dans des proportions 
variables. Au cours du developµemen-t d'une couche, la 
proportion mutuelle de ces deux materiaux evolue ou 
varie. Cette variation croft souvent quand l'epaisseur de 
la couche diminue. Dans ce cas, la denomination 
principale limon rappelle que la couche dans sa partie la 
mieux representee est une couche de craie: dans l'autre 
cas, la couche s'appelle toujours fumier. Un qualificatif 
designe alors le composant secondaire qui apparaft pro
gressivement 14. 

Ce systeme de denomination a l'avantage de maintenir la 
notion de continuite d'un depöt dans toute son etendue 
malgre l'evolution qualitative et quantitative de ses com
posants. Ce systeme a ete d'un usage tres pratique au 
cours de la fouille pour designer clairement le prolonge
ment ou le vestige des couches originales de fumier ou 
de craie. 
Par contre, une telle terminologie basee sur une obser
vation d'ensemble des strates diffäre quelques fois de 
celle utilisant l'analyse quantit_ative de prelevements 
ponctuels ou des releves trop locaux. Exemple 
figure 13 : 
Un limon organique entre deux fumiers est pour le 
sedimentologue, et avec raison, soit un fumier limoneux, 
soit un limon organique, selon sa teneur en elements 
vegetaux ou lacustres. Mais pour l'archeologue, bien que 
ces sediments soient de composition sedimentologique 
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Prelevernents ponctuels et evaluations quantitatives 

1 
1 

1 1 
3 , 7 1 furnier lirnoneux ? 

1 
1 

1 1 

z: 7 
1 furnier l irnoneux ? 

1 1 

1 
1 
1 furn ier lirnoneux ? 1 1 ? 1 

1 1 

1 

Observation extensive 

Evolution 1 1 Evolut ion 1 1 
cote ter re 1 1 cote lac 

1 1 
1 1 

1 1 

3: Furnier 
1 furnier 

• 1 
-i hrnoneux ~ 

1 1 1 
1 1 

2: Arnincissernent: 
1 

lirnon organiCJue 1 craie 
I de la couche ~ ~ 
1 1 1 
1 
1 

1 1 

1 :Furn ier ~ furn ier lirnoneux ~ 
1 

1 1 
1 1 
1 1 
1 1 

TERRE LAC 

Fig. 13: 

voisine, le limon organique no 2 de couleur differente 15 

des depöts no 1 et 3 entrafne la distinction de trois 
strates: 
pour les strates 1 et 3, le terme de fumier limoneux 
reflete une phase d'occupation ; 
pour la strate no 2, le terme de limon organique traduit 
son origine lacustre; en effet il suffit de suivre cette 
strate, cöte lac, pour s'apercevoir qu'elle se transforme 
progressivement en craie. 

13 Et qui peut se confondre avec du fumier limoneux d'origine 
tout ä fait differente. 

14 Et qui peut meme devenir composant principal. 
15 Cette diffärence de couleur est frequemment et difficilement 

perceptible. 



Cette terminologie rappelle ainsi en tout point du 
gisement l'origine du sediment, comme le montre la 
figure 14: 

furnier lirnoneux 1 a 

furnier 1 

craie 2 

lirnon organique 2a 

cote lac cote terre 

Fig. 14: 

Dans cet exemple, les hachures representent deux sedi
ments dont Ja composition et la couleur sont sensible
ment les memes. 

La strate 1 (fumier) est un apport humain et Ja strate 2 
(craie) est d'origine lacustre. La partie la est donc 
d'apport humain l6 avec forte influence Jacustre et 
inversement la partie 2a est d'origine lacustre avec 
influence humaine. Cette difference sera capitale pour Ja 
reconstitution des differentes phases d'occupation. 
Plus evidente, la situation est la meme pour un fumier 
limoneux entre deux limons organiques; figure 15: 

lirnon organique 3 a 
i 

craie 3 -----+ 

c raie 1 -----+ l 
I lirnon organique 1 a 

furnier lirnoneux 2 a 

cote lac cote terre 

Fig. 15: 

Les strates 1 et 3 evoluent en limon organique dans le 
sens indique par la fleche. La strate 2 evolue en fumier 
limoneux dans l'autre sens. 
Retenons encore le cas d'un fumier organique subissant 
l'influence d'une craie sur laquelle il repose (fig. 16), ou 
qui le recouvre (fig. 17): 
Les termes appliques aux strates no 2 et 5 rappellent 
que l'apport est humain bien qu'ayant subi une 
influence lacustre. 

6. Furnier= apport hurnain. 

5. Furnier lirnoneux = apport hurnain avec influence lacustre . 

4. Craie ou lirnon organique = apport lacustre. 

Fig. 16: 

3. Craie ou lirnon organique = apport lacustre. 

2. Furnier lirnoneux = apport hurnain avec influence lacustre. 

1. Furnier= apport hurnain 

Fig. 17: 

B. lmportance des limons organiques 

Les phases d'apport lacustre composees de limon 
organique different donc et separent de ce fait les phases 
d'apport humain constituees par les fumiers et les 
chapes. Le limon organique est sürement l'eJement le 
plus important pour l'exactitude de la reconstitution des 
phases d'occupation et l'interpretation du mode 
d'habitat. Si nous faisons abstraction de son existence 
entre deux fumiers ou fumiers limoneux, ceux-ci se 
trouvent regroupes. Nous commettons alors l'erreur de 
ne considerer qu'une seule phase d'occupation au lieu de 
deux. 
La phase infärieure devient alors la base de la supposee 
phase unique et peut passer sous une chape de la couche 
superieure. On a ainsi l'impression d'un depöt sous
jacent aux chapes, ce depöt , evidemment charge d'arte
facts, donne alors l'illusion que le mobilier est sous la 
chape 17. Or en realite, ce cas ne se produit jamais. Dans 
toutes les couches archeologiques correctement definies, 
les artefacts sont toujours disposes autour des chapes 
(voir Twann 2, pp. 31-41 ). La meme erreur entrafnera 
le groupement dans un meme complexe des chapes des 
phases superieures et infärieures, et ce complexe pure
ment imaginaire aura perdu toute organisation com
prehensible. 
II en resulte encore que les etudes des cönes d'enfonce
ment des pieux et des trous de pieu, que l'etude typo
logique du materiel sont inexactes et que le nombre de 
phases d'occupation diminue prodigieusement. La 
logique dans Ja succession des depöts disparait. Nous 
pouvons etre ainsi amenes a conclure que toute Ja 

16 Nous considerons comme apport humain tout ce qui a 
l'origine fut apporte par l'homme, sauf dans Je cas des limons 
organiques. 

17 Argument utilise par !es partisans des "plate-formes". 
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couche archeologique est remaniee et que certainement 
le mode d'habitation etait sur plate-forme. Nous imagi
nons les difficultes et les erreurs d'interpretation lorsque 
la presence des eaux du lac n'a pas laisse de traces visi
bles, ce qui peut se produire. 

4. Les chapes: le gravier, le sable et l'argile 

La surface des chapes d'argile d'une meme phase 
d'occupation est toujours sensiblement la meme. Les 
intervalles entre les chapes sont generalement sem
blables. Souvent, plusieurs alignements paralleles confir
ment une meme orientation. 
A la repetition horizontale logique s'ajoute la succession 
verticale visible sur la planche l 0. Frequemment, ces 
chapes comportent de petits nodules ocre-jaune qui sont 
les traces laissees par l'action du feu sur l'argile. Des 
changements typologiques dans la conception des 
chapes sont le fait d'une intervention technique et non 
naturelle. Cette intervention de l'homme est confirmee 
par la presence des nombreux artefacts qui reposent sur 
la meme base que les chapes. Ces chapes ont ete dis
posees par l'homme. Elles sont en place. 
Le mot chape a ete arbitrairement employe. 11 ne tient 
pas compte du pourcentage de sediment qui la compose. 
La dominante est indiffäremment l'argile, le gravier ou 
le sable. L'absence de l'un de ces sediments est possible. 
Les chapes constituent un alignement , un diametre et un 
espacement qui les rendent solidaires. Il est important 
pour l'analyse stratigraphique de faire apparaftre comme 
chape: les argiles, les graviers ou les sables, ces deux 
derniers etant a quelques exceptions pres la continuite 
d'une chape lessivee par les eaux. 

5. Les couches de charbon de bois 

Le charbon depose en grande quantite represente tout 
ce qui a brüle au cours d'un incendie, specialement ce 
qui depasse du sol: les toits et les parois des habitations. 
Le charbon ne se trouve jamais directement sous les 
chapes, mais il les recouvre frequemment et, chape et 
charbon reposent sur la meme couche de fumier comme 
dans l'exemple du cycle: craie 34 + fumier 35 + 
chape 36 + charbon 37 (planche 4). 
La sucession type est donc de bas en haut : craie ou 
limon organique - fumier - chape - charbon. 

6. Les fumiers d'installation et de couverture 

Dans d'autres cas, la couche de charbon n'existe pas. La 
chape est recouverte d'un fumier limoneux. Certains 
fumiers sont donc sous les chapes (et sur la craie ou Je 
limon organique), alors que d'autres, toujours limoneux, 
sont sur les chapes (et sous la craie ou le limon organi
que). Cette remarque est tres importante, puisqu'elle 
implique que ces deux fumiers se sont deposes a deux 
moments diffärents de la meme occupation ou phase. 
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Les fumiers devront donc etre distingues selon leur posi
tion par rapport aux chapes: nous appellerons fumiers 
d'installation ceux en contact avec la base des chapes et 
fumiers de couverture ceux en contact avec le sommet 
des chapes. 

A. Les fumiers d'installation 

Ces fumiers sont associes a un tres grand nombre de 
trous de pieu. Les associations ont ete etablies par 
l'observation des remplissages. 18 Sur la fouille 
4000 trous environ signalent 4000 pieux arraches par 
l'homme neolithique. A chaque installation, celui-ci 
desencombrait l'emplacement de l'ancien village qu'il 
allait occuper. Une centaine de ces pieux ont ete 
retrouves couches dans la couche archeologique, la 
pointe taillee et de diametre suffisant pour soutenir une 
structure, les autres ont donc ete reutilises: construc
tion, bois de chauffage etc. A l'occasion de ce 
"nettoyage" , le reste de l'habitation des villages en 
ruines, notamment le toit et les parois, s'est repandu sur 
le sol l9 et constitue la premiere etape de formation du 
fumier d' installation du nouvel etablissement. 
11 s'y ajoutent les dechets düs aux travaux de construc
tion et parfois divers vestiges (ecorces etc.), qui ont ete 
utilises pour isoler de l'humidite du sol. Cette premiere 
etape a constitue le fumier qui passe sous les chapes qui 
sont alors mises en place. 
La couche organique continue d'etre alimentee pendant 
toute l'occupation du site: dechets divers, artefacts, 
meules, polissoirs se repartissent en grand nombre 
autour des chapes. C'est la seconde etape de formation 
des fumiers d'installation. 

B. Les fumiers limoneux de couverture 

Les fumiers de couverture toujours limoneux sont 
steriles, ils ne supportent aucun element lourd. Lors
qu'ils recouvrent les fumiers d'installation, ils se 
distinguent de ceux-ci par leur plus grande teneur en 
limons. Les deux types de fumier sont toujours separes 
par une mince couche provenant du lessivage horizontal 
des chapes. Cette couche s'amincit progressivement a 
rnesure qu'on s'eloigne des chapes, les elements fins (le 
sable) etant deposes le plus loin. 
Toujours sous-jacent a des limons organiques ou des 
craies et fortement impregnes de ceux-ci, les fumiers 
limoneux de couverture steriles sont un remaniement 
lacustre des couches archeologiques immediatement 
infärieures. Ils doivent egalement contenir des restes 
vegetaux provenant de l'amorce de la degradation des 

18 Non demontre ici. 
19 La succession des reoccupations est tres rapide ä Douanne, la 

superposition tres reguliere des systemes de chapes en etait un 
indice. 



Formation des sediments 

Couches de sediments Causes Origines 
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habitations. Recouverts d'un limon organique ou d'une 
craie, ils signalent donc l'interruption d'une phase 
d'occupation due aux mouvements du lac. 
Le cycle total d'une telle phase sera donc represente par 
cette autre succession-type suivante: de bas en haut: 
craie ou limon organique - fumier d'installation -
chape - fumier limoneux de couverture. 

7. Formation des couches 

Quelle que soit la succession-type, l'installation est tou
jours signalee par une couche de fumier: le fumier 
d'installation dont une partie au moins passe sous les 
chapes. Cette couche contient les restes les plus signi-
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ficatifs de l'occupation, notamment les artefacts. Les 
installations sont centrees autour des chapes. 
La destruction peut etre le resultat de deux phenomenes 
diffärents, quelquefois successifs: dans le cas d'un 
incendie, les structures en elevation sont carbonisees et 
retrouvees sous forme de charbon de bois; dans le cas de 
simple inondation accidentelle, ces structures ne sont 
plus signalees que par la partie organique des fumiers 
limoneux de couverture et par les quelques pieux con
serves apres l'arrachement, le reste ayant ete reutilise ou 
detruit 20. 

En resume, nous presentons : la formation des couches 
sur la figure 1 8. 

20 Dont environ 3900 pieux arraches. 



Reconstitution d'une phase d'occupation 

1. Phase d'occupation detruite par une inondation 

Les plans/strates 18, 19, 20, 21 et 22 (pages 80 ä 88) 
representent l'extension et l'evolution d'une phase 
d'occupation dans !es caissons 6 et 7 couvrant une sur
face de 290 m2. 
Le fumier d'installation 19 (plan 19) recevra de nom
breuses chapes (plan 20) de grandeur, de forme et de 
composition ä peu pres identiques; gravier et sable en 
proportion ä peu pres egale, et un pourcentage moins 
important d'argile liant Je tout. La surface de chacune 
de ces chapes est d'environ 14 m2 bien que l'epaisseur 
de 10 ä 25 cm se limite aux alentours de 9 m2. Le sable 
de "lessivage" s'etendra sur presque toute Ja surface du 
fumier. L'argile forme de petits nodules ocre-jaune qui 
peuvent etre le resultat de l'action du feu . 11 est ä 
signaler que les chapes du sud sont nettement moins 
epaisses et moins argileuses que celles du nord. Les 
artefacts sont nettement plus epars, moins concentres au 
sud qu'au nord. Des traces de sable, de gravieret d'argile 
laissent supposer une nouvelle chape au nord-est de la 
ligne 54. Le meules, les polissoirs se repartissent entre 
les chapes ainsi que les artefacts et les depotoirs (amas 
de debris divers; os , ceramique etc.). 11 y a donc neuf 
chapes sur ces 290 m2, 6 d'entre elles sont associees ä 
des depotoirs visibles sur la surface fouillee. Elles consti
tuent le noyau de l'habitation disposee sur deux lignes 
approximativement paralleles aux palplanches. 

II. Phase d'occupation detruite par un incendie 

Sur la planche 4, la sequence photographique restitue tel 
que nous !es avons decouverts sur le terrain, les sedi
ments compris dans une phase d'occupation detruite par 
incendie. 
Les photos du haut illustrent les strates de Ja zone F et 
celles du bas les memes strates de Ja zone H. Ces deux 
zones voisines sont separees par un temoin d'un metre 
de !arge qui n'a pas fait l'objet de prise de vue photo
grammetrique, mais seulement de releves par dessins. 
Les cinq strates de sediments, des zones F et H, 
representent chacune une surface de 30 m 2 (10 x 3 ). 
Ces cinq sequences sedimentologiques sont chacune les 
vestiges d'une partie des habitations ou les traces d'un 
phenomene nature! subi par le village. Nous decrirons 
donc pour chacune de ces sequences, Ja texture et 
l'extension des sediments, ce qu'ils representent ou ont 
represente. 

Premiere sequence, strate 34: craie 
La partie nord-ouest de la zone F est Ja plus au nord de 
cette partie du village (cöte terre), donc la plus elevee. 
En consequence, ä cet emplacement, le depöt de craie 
est moins important que dans la zone H ou il est tres 
represente. Sur les bords de chaque photo, une zone 
d'ombre dissimule parfois ce sediment lacustre, mais par 
endroit, c'est la couche organique sous-jacente, vestige 
des anciens villages, qui effleure et assombrit la surface 
de craie. De nombreux pieux ou trous de pieu attribua
bles ä differentes phases d'occupation perturbent encore 
cette strate. Cette derniere s'est deposee lors d'une 
montee des eaux du lac qui a inonde et detruit les 
villages precedemment en place. Apres le retrait des 
eaux, la partie de terrain liberee s'est trouvee recouverte 
d'une couche de craie encombree par !es pieux des struc
tures d'habitation inondees, ces derniers soutenant les 
vestiges des toits et parois. C'est sur cette craie en partie 
assechee que les hommes neolithiques sont venus 
s'installer. 11 est donc probable qu'ä l'origine, cette craie 
ait ete uniformement repartie, beaucoup plus homogene 
et sans doute plus epaisse qu'actuellement. En effet, mis 
ä part les phenomenes de tassement moderne, les tra
vaux d'installation du nouveau village neolithique ont 
du perturber et tasser cette couche de craie avant meme 
qu'elle ne soit rapidement recouverte et protegee par le 
fumier d'installation 35. 

Deuxieme sequence, strate 35: fumier d'installation 
Cette couche compacte de couleur brune est composee 
essentiellement de matieres organiques: brindilles, ecor
ces, feuilles , mousses etc. 
D'une epaisseur moyenne de 4 cm et au maximum de 
10 cm, elle recouvre la totalite de la zone F mais est tres 
mince au nord-ouest de cette zone. Dans la zone H, son 
extension se limite au nord, tandis que dans la moitie 
sud, elle n'est qu'une tres mince couche de fumier limo
neux (couche de fumier contamine par la craie infä
rieure), qui indique les limites de l'extension du village. 
Photographiquement, cette limite n'est pas tres visible, 
mais elle a ete tres sürement reperee lors de la fouille et 
ulterieurement en profil. Notons qu'au nord de la 
zone H, la tache claire ne represente pas la craie infä
rieure, mais une argile pure de couleur bleu-verte de 2 ä 
3 cm d'epaisseur, qui recouvre et dissimule la fine 
couche de fumier decrite precedemment. La couche 
blanche visible au sud-est represente la craie 34, donc ä 
cet endroit il y a absence de fumier organique ou limo
neux. 
Ce fumier 35, apparemment homogene et indivisible, 
l'est en tout cas theoriquement et pourrait pratiquement 
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l'etre dans des conditions de fouille ideales: ne depen
dant ni du temps disponible, ni des conditions atmos
pheriques (qui influencent la couleur de la couche) et de 
surcroft ameliorees par un personnel specialise et dis
posant de systemes de description et d'enregistrement 
proportionnels aux difficultes de decapage et a l'impor
tance de ces recherches. 
Les differentes etapes de la constitution de ce fumier 
d'installation peuvent etre expliquees ainsi: 
L'homme neolithique circulant sur la craie 34, nettoie 
l'espace encombre par les vestiges de l'ancien village 
(pieux, parois et toits). L'arrachage des pieux nous est 
releve par la presence de trous, ces derniers, visibles sur 
les photos, sont en general remplis par la couche de 
sediment en contact avec l'air lors de l'arrachage et aussi 
probablement par la couche en formation a ce meme 
moment. L'arrachage des pieux a certainement ete 
precede par le demantelement des toits et parois en 
ruines qui se sont alors repandus sur le sol de craie. Ces 
restes organiques, comprenant aussi les dechets dus aux 
travaux de construction du nouvel habitat, constituent 
la premiere etape du fumier d'installation 35. Elle est 
bien representee en clair au nord-ouest de la zone F. A 
cet emplacement, eile est distincte de la seconde etape 
du fumier d'installation puisque cette derniere, visible 
en sombre zone F, ne sera constituee pendant toute la 
duree de l'occupation qu'apres le depöt de Ja chape 36. 

Troisieme sequence, strate 36: chape 
Quatre metres carres de cette chape, formant une tache 
claire au nord de Ja zone F, sont bien reperables. Cette 
chape est composee de gravier, de sable et d'argile en 
proportion a peu pres egale. Lors de son demontage, 
nous avons decouvert, d'une part des nodules ocre-jaune 
qui sont sans doute Je resultat de l'action du feu sur Ja 
chape, d'autre part une matiere noire semblable ä de Ja 
suie et susceptible de representer l'interieur des parois 
d'un four. En effet, si l'on se refere au profil 646/V-Y 
(planche 10), nous croyons reconnaftre de bas en haut: 
- la base du four, Oll se trouve inscrit Je no. 36, directe-

ment dessus Ja 1 ere etape du fumier d'installation 35; 
- une couche de suie representant Ja surface interieure 

d'une paroi ecroulee qui est representee par 
l'epaisseur immediatement superieure ä cette pre
miere couche de suie; 

- une seconde surface interieure surmontee d'une deux
ieme paroi; 

- une troisieme paroi dont Ja surface exterieure aurait 
ete erodee. 

Au sud-ouest de la zone F, notons la presence de polis
soirs appartenant ä cette phase d'occupation et qui 
reposent, eux aussi, dans Je fumier d'installation 35. Au 
sud de Ja zone F, nous pouvons observer quelques 
boules d'argile pure de couleur bleu-verte en correspon
dance et sur Je meme niveau que celles mentionnees au 
nord-est de Ja zone H (2eme sequence). L'ensembJe de Ja 
deuxieme et de Ja troisieme sequence est surmonte par 
Ja couche de charbon de bois 37. 

Quatrieme sequence : strate 37: charbon de bois 
Cette couche s'etend sur !es zones F et H. Sur Ja photo 
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de la zone F, nous reconnaissons Je charbon de bois par 
la texture du Sediment, aeree et heterogene, tandis qu'au 
sud de la zone H, Je sediment plus sombre et plus homo
gene est constitue en partie de graines de ble brülees 
(parfois meme en epis complets). La tache claire au 
centre de Ja zone H represente de l'argile pure, bJeu
verte, comme celle des 2eme et 3eme sequences. 11 ne 
fait aucun doute que ce charbon de bois illustre une 
partie des structures des habitats depassant du so! et 
detruites par un incendie, ce qui explique Ja presence de 
charbon sur Ja chape 35 et non dessous, en surface et un 
peu ä l'interieur du fumier d'installation 35 (phenomene 
de tassement) mais non ä Ja base. Nous sommes donc en 
presence de l'ensemble des elements constituant une 
phase d'occupation: 
- Ja craie (surface occupee); 
- Je fumier d'installation, 1 ere et 2eme etapes; 
- Je foyer ou Je four, !es polissoirs (mobilier); 
- le charbon de bois, representant les parois et les toits 

des habitations, ces derniers etant encore en partie 
illustres par les cloisonnements (bois enchevetres) au 
sud-ouest de la zone F et principalement au nord-est 
de Ja zone H. 

Tous les sediments contenus dans une phase d'occupa
tion, decouverts, documentes et presentes ont donc ete 
interpretes, sauf l'argile pure bleu-verte que nous 
decouvrons dessous, dans et sur le charbon (dans ce 
dernier cas, l'argile est dessinee sur le plan/strate 38 mais 
photographiee avec Ja quatrieme sequence - char
bon 37 - iJ en est de meme pour les mottes d'argile 
situees au nord-ouest de Ja zone F qui sont des vestiges 
de la chape 36). L'argile pure est principalement centree 
lä oll nous avons mis au jour les enchevetrements de 
bois. Nous supposons que cette argile etait employee a 
la construction des toits et des parois. Sa position serait 
donc expliquee par l'affaissement en plusieurs etapes des 
structures detruites lors de l'incendie. Dans d'autres 
phases d'occupation detruites par inondation, nous trou
vons une meme qualite d'argile melee au fumier limo
neux de couverture et au limon organique. Cette posi
tion confirme donc le lien qui existe entre Ja construc
tion des structures et cette argile. 
Dans le cas present , la destruction du village par 
incendie exclut Ja presence de strates de fumier limo
neux de couverture et de limon organique (toutes deux 
resultant d'une inondation). Par contre, une reconstruc
tion du village supposerait Ja reouverture d'un cycle 
anthropo-sedimentaire: fumier d'installation, chapes etc. 

Cinquieme sequence, strates 39 et 40: fumier d'instal
lation et chape 
La couche de charbon de bois 37 est recouverte du 
fumier d'installation 39, visible particulierement au nord 
de la zone H, mais aussi apparent dans la zone F. Au sud 
de Ja zone H, en clair, la chape 40 surmonte le 
fumier 39, sa position indique un deplacement des 
structures d'habitat de cette nouvelle phase d'occupa
tion. Auparavant , cette surface n'etait pas occupee; nous 
constatons donc une extension de cette phase ver<. lP. 

sud. 



Application de la methode de reconstitution et interpretation 
des phases d' occupation dans leur contexte 

Les plans O a 79 presentent successivement de bas en 
haut les (79) strates de sediments reconstituees sur 
290 m2 (caissons 6 et 7). La premiere strate de sediment 
ainsi presentee est donc la derniere couche fouillee 
(gravier no 0) tandis que la derniere strate dessinee sera 
la couche superficielle (fumier no 79). Nous n'avons 
volontairement dessine qu'une seule strate sur chaque 
page gauche. Non seulement chaque strate est ainsi 
comprise dans la suite historique mais nous avons aussi 
une maquette donnant l'ordre exact de superposition 
des strates et leur evolution, les unes par rapport aux 
autres. Le numero des strates presentees est inscrit au 

bas de chaque page gauche et la legende en haut de 
chaque page droite. Les symboles utilises sont ceux 
presentes figure 12. Vis-a-vis, le texte est synchronise 
avec les plans. Pour eviter toute confusion, nous avons 
employe le terme "plan" plutöt que "figure", afin que 
la numerotation des plans soit continue et corresponde 
aux numeros des strates. Le terme figure est employe 
pour les autres illustrations exceptees les planches hors 
texte. 
Une liste exhaustive des 79 strates de sediments est 
presentee page 219. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 0: gravier. 

Plan/strate 0: 
Depot tardiglaciaire 21. Gravier de diametre moyen d'en
viron 5 cm. Surface en cuvette dans les caissons 5 et 6 
en direction du nord (caisson 8). L'orientation de cette 
cuvette peut correspondre ä la vallee d'erosion 22 du 
Chrosweg ou d'un autre petit ruisseau situe ä mi-dis
tance entre le Chrosweg et le Twannbach. Cette depres
sion aura des consequences evidentes sur la limite et 
l'epaisseur des depöts steriles immediatement superieurs 
et sans doute aussi sur la limite des apports humains. 

21 Date du Bölling jusqu'au Dryas recent, d'apres l'analyse 
pollinique effectuee par B. Ammann sur des echantillons 
provenant du caisson 2. 

22 Nous ne voulons pas exclure l'hypothese d'une depression 
entre deux deltas, mais dans ce cas, l'orientation de Ja cuvette 
serait tout autre . II est probable que Ja depression se soit dejä. 
formee dans !es sables sous-jacents par une erosion fluviale 
(autre que Je Twannbach), un ruisseau oriente NE- SO. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 1: sable crayeux. 

Plan/strate 1: 
Sable crayeux postglaciaire. 23 Epaisseur moyenne de la 
couche 30 cm. Represente sur toute la surface des cais
sons 6 et 7. Considere comme le premier depot lacustre. 

23 Date du ,Boreal, d'apres les analyses polliniques faites par 
B. Ammann sur des echantillons provenant du caisson 2. Date 
de 7140 av. J. C., d'apres la datation c14 d'un echantillon de 
bois flotte provenant du caisson 9, zone V par le Laboratoire 
C 14 de l'Universite de Berne (B-2961: 9090±80 BP). 

Fig. 19: Douanne. Vue generale de la baie . A = le passage sous voie (limite de la fouille) . 1 :l. 6 = emplacement des diffärents 
ruisseaux ( voir les photographies de detail fig. 20 :l. 25). 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 2: depöt organique nature!. 

Plan/strafe 2: 
Depot organique nature! compose d'elements vegetaux 
homogenes. Ne contient aucun artefact, aucun element 
lourd. Aucun trou de pieu ou pieu ne lui est attribue. Le 
fait que ce depöt soit depose naturellement est encore 
confirme par son extension limitee a la depression 
formee par le gravier 0. Bien que ses limites dans la 
zone M soient exactes, nous avons encore repere sa 
presence au nord du caisson 8. 

Fig. 20: Douanne. A = devant Ja gare, Je passage sous voie de Ja 
route nationale 5 a justifie et limite l'emplacement des 
fouilles . Son niveau Je plus bas correspond approxima
tivement ä Ja surface des couches archeologiques (voir 
l'emplacement fig. 19). 

Fig. 21: Douanne: Depression numero 1: Je Twannbach s'ecoule 
actuellement sous Je grand pont de gauche, mais il est 
probable que son ancien lit ait contourne Je grand rocher 
par Ja droite (est), ce qui Je rapproche considerablement 
de Ja limite ouest du gisement (voir l'emplacement 
fig. 19). 
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.... Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 3: sable bleu. 

Plan/strafe 3: 
Ce sable bleu, cöte terre, a exactement les memes limites 
que le depöt organique 2 (donc plan 2). Son epaisseur 
augmente rapidement cöte lac: elle atteindra environ 
30 cm au sud de la surface fouillee. Deux hypotheses 
sont a retenir: 
- soit ce depöt de sable bleu est un phenomene lacustre 

dont les limites dependent du profil du terrain et du 
niveau du lac; 

- soit ce depöt de sable bleu est un phenomene alluvial 
limite precisement cöte nord dans le lit d'un ruisseau 
deja Signale par Ja depression du gravier Ü et !es 
limites du depöt organique nature! 2. 

Fig. 22: Douanne. Sur cette photographie Ja depression numero 2 
est tres visible et Ja depression numero 6 est celle du 
ruisseau " Chrosweg" (voir l'emplacement fig. 19). 

Fig. 23 : Douanne. Depression numero 3: en haut de l'escalier, 
servant aussi de canalisation d'eau en cas de pluie, de
bouche un conduit qui rejoint "l'escalier" de l'autre 
cöte de la raute l'emplacement fig. 19). 
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.... Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 4: croute de sable bleu. 

Plan/strate 4: 
Croüte de sable bleu. Se distingue du sable bleu sous 
jacent par sa couleur et son extension differentes. Au 
nord, ce depot peut s'etendre largement sous la craie 5, 
mais il est possible qu'il se termine quelques metres 
seulement apres la limite sud de cette craie. L'amincisse
ment progressif de la croüte de sable bleu rend probable 
cette deuxieme eventualite que la limite de fouille 
empeche toutefois de confirmer. 

Fig. 24: Douanne. Depression numero 4: ici encore la canalisa
tion d'eau semi-artificielle prouve l'existence d'un 
ruisseau periodique. C.e demier n'a ni forme de depöt ni 
empeche la vegetation de pousser (erosion limitee). Voir 
l'emplacement fig. 19. 

Fig. 25 : Douanne. Depression numero 5: la encore un ruisselle
ment periodique est indeniable (voir l'emplacement 
fig . 19). La reunion des ruisseaux 2 a 5 au bas de la 
montagne doit etre incluse dans nos donnees au meme 
titre que le Twannbach (numero 1) et le Chrosweg 
(numero 6), meme si actuellement la modemisation du 
site dissimule l'importance de ces trois facteurs. 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 5: craie. 
lnondation 0. 

Plan/strate 5: 
Craie. S'etend seulement dans la partie nord-ouest de la 
fouille. Son absence cöte lac n'est pas normale. Nous 
pensons que cette absence est due a une erosion: hiatus, 
peut-etre confirme par les analyses polliniques 24. La 
limite d'erosion correspond encore une fois approxi
mativement a celle signalee precedemment. L'ensemble 
des phases d'occupation US ne s'etend pas non plus au
dela de cette limite, bien que non erodee. Concernant 
les problemes d'erosion, deux interpretations sont 
envisageables: une erosion lacustre (fig. 26) ou une 
erosion "torrentielle" (fig. 27). 

Terre 

X-35 

Limite des depots 
et des erosions 

j 

Nord-ouest 
Zone fouillee 

Lac 

K-55 

Action lacustre 

Sud-est 

Fig. 26: Depöt lacustre et erosion lacustre pour !es strates 1, 2, 3, 
4 et 5. 

Terre Lac 

X-35 K-55 

Action fluviale 

Nord- ouest Zone fouillee Sud-est 

Fig. 27: Depöt lacustre pour !es strates 1, 2 et 5. Depöt "torren
tiel" pour !es strates 3 et 4. Erosion de Ja craie 5 par un 
phenomene "torrentiel" indique par !es strates 3 et 4. 

Si le premier cas est retenu, on conclura que l'ancien 
rivage correspond aux differentes limites deja signalees, 
strates 2, 3, 5 et 6 et que le lac a sedimente les strates 1, 
2, 3, 4 et 5, mais aussi erode la strate 5. Dans ce cas, 
pourquoi la limite des diffärents depöts est-elle toujours 
approximativement la meme? Pourquoi l'erosion de la 
craie 5 correspond-elle a la meme limite que les depöts 2 
et 3 et aussi a celle des premiers villages neolithiques? 
Un niveau constant du lac pourrait expliquer cette 
limite, mais c'est le contraire qui justifierait le depöt de 
craie 5 au nord-ouest, l'erosion de la craie 5, la limite 
des premiers villages et la limite des depöts 2 et 3. Un 
niveau variable du lac n'explique pas mieux cette limite 
fixe. A ce sujet, il serait interessant de connaitre les 
raisons exactes de l'absence de sable bleu dans les 
couches superieures. Si l'on envisage le deuxieme cas: 
nous suggerons que la depression du gravier etait le 
resultat d'un phenomene "torrentiel" (anterieur a sa for
mation), que les depöts 1, 2 et 5 sont lacustres, que les 
depöts 3 et 4 sont "torrentiels" ainsi que l'erosion de la 
craie 5. Dans ce cas, l'orientation sud-nord, les limites 
des depöts, des erosions et des habitations seraient plus 
facilement explicables. Le passage du Chrosweg ou d'un 
autre petit ruisseau pourrait expliquer tous ces pheno
menes et aussi l'absence de craie dans les niveaux 
superieurs au sud-est de la fouille. 
Les strates 1 a 5 etant des depöts naturels steriles, nos 
"interpretations" ne sont pas definitives. Elles sont 
basees principalement sur l'evolution, l'extension et la 
superposition des strates. Ces interpretations devront, 
soit orienter les recherches des sciences naturelles, soit 
etre confirmees par ces dernieres. 
Si les conclusions sur l'origine de ces depöts n'ont pas de 
consequences directes sur l'interpretation du mode de 
sedimentation des couches archeologiques, il est certain 
toutefois qu'il existe un rapport entre les limites de ces 
depöts naturels steriles, les limites des couches archeo
logiques et les limites des depöts de craie ou de limon 
organique a l'interieur des couches archeologiques. Le 
decentrement des couches Horgen vers l'est confirme 
par leur limite cöte ouest l'existence d'un axe sud-nord 
(L/45 a X/65) non propice a l'habitation ou du moins 
sensible aux phenomenes lacustre ou "torrentiel". Cet 
axe est encore confirme par l'extension des couches US 
et OS. 11 semble evident, vu l'extension de ces deux 
ensembles, que l'ancien rivage correspond approxi
mativement a cet axe qui serait le cöte ouest d'une 
petite baie en arc de cercle divisee par un couloir 
d'erosion, dont le cöte est est occupe par les couches 
Horgen non erodees (fig. 28; voir aussi planche 1 C). 

24 Profil 611/E: caisson 2 (analyse B. Ammann; publication en 
preparation). 
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Fig. 28: Ligne de rivage. Couloir d'erosion "torrentielle". 

Puisque cette partie de terrain marque une depression, il 
est probable qu'elle a canalise les ecoulements d'eau ve
nant des pentes abruptes de la montagne. Ce phenomene 
d'entonnoir devait etre beaucoup plus evident a 
l'epoque neolithique (fig. 29), puisque le niveau du sol, 
5 metres sous le niveau actuel, devait canaliser les ruis
seaux beaucoup plus qu'actuellement (fig. 30), puisque 
le terrain est de plus en plus horizontal. 
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Fig. 29 : Schematiquernent, l'ancien profil. 
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Fig. 30: Schematiquernent, Je profil actuel. 
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Pour ces memes raisons, il est probable que le Twann
bach n'ait pas toujours eu la meme trajectoire. Nous 
pensons que son influence a l'epoque neolithique devait 
s'etendre beaucoup plus a l'est, pres des limites du gise
ment. La position d'un village doit etre expliquee par 
l'environnement et la morphologie du site: le sol, le pro
fil du rivage, le niveau du lac, les rivieres, les ruisseaux 
(voir fig. 19 a 25) descendant de la montagne etc. 11 est 
possible de schematiser la situation de la fa9on suivante 
(fig. 31). 
L'emplacement des fontaines de Douanne se situe natu
rellement dans l'axe des depressions de la montagne et 
dans la trajectoire des anciennes rentrees du lac dans le 
village actuel. Ces fontaines sont une maniere pratique 
de reperer l'emplacement des anciens ruisseaux. L'une 
de ces fontaines est situee directement sur l'axe signale 
precedemment (L/45 X/65). Les autres ruisseaux 
decoupent la baie. La section indiquee par la lettre C est 
celle ou se situe le gisement Cortaillod et aussi celle dont 
la surface est la plus grande et la plus a l'abri des eaux 
provenant de la montagne. Chaque fois que les eaux du 
lac et des ruisseaux se gonflent, le village est deplace au 
nord-ouest. La section indiquee par la lettre H est celle 
qui a re9u l'ensemble Horgen (non erode). Un sondage 
(no 1; designe par la lettre S) effectue a l'est de cette 
section a l'occasion de la construction d'un garage 
souterrain a revele 3 strates de fumier limoneux ne pro
venant apparemment pas des couches archeologiques 
mises en evidence sur la fouille. 11 est possible que plus 
au nord-est de ce sondage il existe encore quelques 
villages prehistoriques peut-etre plus recents que ceux 
deja decouverts 25 . La section H est en tout cas le 
second emplacement le plus abrite des ruisseaux et sus-

25 A noter a ce propos: Th. !scher 1928 (224- 226) , qui signale 
des trouvailles dans Je jardin du juge Irlet (nord-est de Ja 
fouille ), celles-ci pourraient provenir des couches archeo
logiques que !es 3 furniers lirnoneux nous font supposer. 
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Fig. 31: Emplacement des ruisseaux et des fontaines. Echelle 1: 7000. 

ceptible de recevoir un village. Les couches Horgen,qui 
se situent sur cette section sont erodees a l'ouest et a 
l'est . Caisson 12, ces couches sont pratiquement de
meurees intactes. Puisque le terrain est horizontal, nous 
retenons l'hypothese d'une erosion "torrentielle" et non 
lacustre. A l'ouest, l'erosion correspond exactement a 
l'axe d'erosion deja signale. Au centre de cet axe d'ero
sion, caisson 9, decapage 5, nous avons decouvert un 
petit gravier rond, tres homogene et homometrique; son 
apparence exclut son appartenance a une chape. Sa pro-

I I 

..' / ...... o , l 

? Station 

00 Horgen 

~ Cortaillod 

venance est sans doute exceptionnellement "torren
tielle". Sur ce meme niveau, on note l'absence de 
craie 48 pourtant presente a l'exterieur de l'axe d'ero
sion, cöte ouest. 
En resume, nous constatons que de nombreux argu
ments indiquent l'existence d'un phenomene torrentiel 
qui serait aussi important que le phenomene lacustre, 
mais le premier phenomene n'exclut pas le second et 
inversement; il est donc encore difficile de mesurer 
exactement l'influence de chacun. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 6: fumier limoneux d'installation. 
lere phase d'occupation. Ensemble 1. 

Plan/strafe 6: commentaire voir strafe 7 
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-1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 1: J. 
Plan/strate 7: chape. 
lere phase d'occupation. Ensemble 1. 

Plans/strates 6 et 7: lere phase d'occupation 
Le fumier d'installation 6 (voir l'interpretation page 32) 
est le premier vestige de la presence de l'homme sur la 
surface fouillee. Ce fumier est tres limoneux puisque 
nous sommes ä la peripherie du village ou les depöts 
d'elements organiques sont toujours moins importants 
qu'au centre. II y a donc inexistence de matiere organi
que et non tres forte action lacustre. La chape 7 repose 
sur le fumier limoneux 6. A cet endroit, ce dernier est 
un peu plus organique. Zone F une meule (U/47) et une 
molette (U/48) s'enfoncent dans le fumier. Au-delä des 
limites du fumier limoneux 6, il n'existe aucun autre 

element lourd qui pourrait eventuellement prolonger les 
limites de cette premiere phase d'occupation. Donc, 
celles-ci ne sont pas artificiellement tracees par une 
erosion mais correspondent ä quelques metres pres cöte 
lac aux limites reelles du premier village, au-delä 
desquelles les pieux ou les trous de pieu sont ä correler 
avec les phases superieures. La chape est recouverte de 
nombreuses ecorces. S'agit-il d'un sol ou d'un foyer? La 
presence des ecorces nous fait retenir la premiere 
hypothese. Les structures d'habitation sont ä recher
cher autour de la chape et plus ä l'ouest. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 8: craie. 
lere inondation. 

Plan/strafe 8: 1 ere inondation 
Ce depöt de craie (terminologie p. 30), temoin d'une 
inondation, isole tout a fait la phase infärieure. 
L'absence de ce depöt au sud-est (cöte lac) confirme la 
presence d'un phenomene "torrentiel" signale prece
demment. Soit la craie a ete erodee, soit un courant 
d'eau dans le lac a empeche son depot. En effet, entre 
les zones A et L, la distance n'est pas suffisante pour 

expliquer l'absence de sedimentation de la craie, precise
ment cote lac. La limite de ce depöt correspond 
d'ailleurs a celles des depöts 2, 3 et 6, a la depression du 
depöt 0, et a l'orientation de l'erosion de la craie 5. Ces 
constatations peuvent expliquer la position en retrait 
d'une premiere phase d'occupation sur la partie de la 
craie 5 non erodee et presumee position privilegiee par 
l'homme neolithique. 
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<llil Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 9: fumier limoneux d'installation. 
2eme phase d'occupation. Ensemble 2. 

Plan/strafe 9: commentaire voir strafe 9a 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 9a: chape. 
2eme phase d'occupation. Ensemble 2. 

Plans/strates 9 et 9a: 2eme phase d'occupation 
Cette phase d'occupation composee d'un fumier 
limoneux 9 et d'une chape 9a (terminologie p. 32), 
respecte par sa position les limites de la phase prece
dente et presente aussi les memes caracteristiques. En 
comparant d'une phase a l'autre la position des chapes, 
il semble qu'il n'y ait pas de deplacement dans !es struc
tures d'habitation (pieux et trous de pieu) mais pro
bablement une simple reparation ou consolidation de 
celles-ci. Nous devrons donc comparer et peut-etre 
assimiler ces structures a celles de la phase precedente. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 10: limon organique. 
2eme inondation. Ensemble 2. 

Plan/strate 10: 2eme inondation 
Ce limon organique (terminologie p. 30) separe les 
phases d'occupation 2 et 3. Planigraphiquement ou 
stratigraphiquement, nous n' avons pu reperer sa pre
sence que dans le nord-ouest des caissons 6 et 7. Nous 
croyons que ce limon provient d'une reprise par les eaux 
du lac de la craie 8, redeposee sur la deuxieme phase 
d'occupation. Cette supposition justifie que le limon ne 
soit pas mieux represente au sud puisqu'en fait il trouve 
son origine dans la craie 8. 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 11: fumier limoneux d'installation. 
3eme phase d'occupation. Ensemble 2. 

Plan/strafe 11: commentaire voir strafe 12 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 12: chapes. 
3eme phase d'occupation. Ensemble 2. 

Plans/strates 11 et 12: 3eme phase d'occupation 
Le fumier 11 est compose de nombreuses brindilles et 
ecorces qui ont probablement la fonction d'un isolant. 
Plusieurs polissoirs (elements lourds) reposent sur ce 
fumier d'installation. Un pieu, d'une longueur totale de 
7 ,50 m a ete trouve horizontalement pose sur le fumier. 
Ses deux extremites sont travaillees, la plus grosse est 
taillee en forme de mortaise, l'autre en pointe. I1 serait 
hasardeux de tirer des interpretations sur l'emploi 

architectural de ce pieu puisque sa presence dans la 
couche peut signifier sa non utilisation par les construc
teurs. Par rapport aux chapes precedentes, la chape 
ouest ( 12) de cette phase se limite encore dans une sur
face susceptible d'etre l'interieur d'une meme habita
tion. Cependant, la chape est garantit une extension de 
la surface du village encore place au nord de l'axe 
d'erosion. 
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... Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 13: limon organique. 
3eme inondation. Ensemble 2. 

Plan/strate 13: Jeme inondation 
Ce limon organique reparti au nord-ouest a ete erode 
dans la partie sud-est dans les memes limites que les 
strates precedentes. Comme pour chacune des phases 
d'occupation precedentes, ce limon organique referme 
un cycle comprenant un fumier d'installation et des 
chapes. Nous retenons l'hypothese que si le fumier 
limoneux de couverture n'est pas represente, c'est que 
les trois phases deja decrites representent la peripherie 
des villages a l'interieur desquels le fumier aura ete 
entmine par l'eau. 

69 



z 

y 

X 

w 

V 

u 

T 

W-1 
s 

I R 

a 

p 

0 

N 

M 

L 

K 

J 

'- Abschnitt I caisson 6 

Landseite I c6te terre 
...L -,-- Abschnitt I caisson 7 

35 36 37 38 39 40 41 42 43 44 45 46 47 48 49 50 51 
1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 

Spundwand / palplanches 
- " 1 

-

-

1 - A 8 F 

1 

-

-

-

- 1111 1111 c D H 
- p· 

-

-

-

-

I~ 
G 

11 

~ - ~I - - -
1 1 T 1 1 1 1 1 1 l 1 1 1 1 1 

35 36 37 38 39 40 41 42 43 44 45 46 47 48 49 50 51 

' See/ lac 

-.1 
~ 

52 53 54 55 
1 1 1 z 

~ y 

..... X 

..... w 

M '-- V 

II . I - u 

- T 

- s 

..... R 

..... Q 

L 
..... p 

,- 0 

L- N 

M 

,- L 

K 

ill -- K 

1 1 1 
J 

52 53 54 55 



~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 13a: fumier d'installation. 
4-eme phase d'occupation. Ensemble 2. 

Plan/strafe J 3a: commentaire voir strafe 15 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 14: chapes. 
4eme phase d'occupation. Ensemble 2. 

Plan/strafe 14: commentaire voir strate 15 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 15: charbon de bois, furnier limoneux, gravier, sable et limon orgai;lique (fumier lirnoneux de couverture ). 
4eme phase ld'occupation. Ensemble 2. 

Plans/strates 13a, 14 et 15: 4eme phase d'occupation 
La strate l 3a est la premiere representation d'un fumier 
d'installation tres organique, plus particulierement sous 
les chapes 14 de la zone F. 11 est compose principale
ment de brindilles en tres bon etat de conservation. 
Encore une fois , la partie la plus organique de cette 
phase trouve la meme extension que les chapes la 
recouvrant. Contrairement aux couches predecentes, le 
fumier 13a s'etendra au sud et a l'est, mais il sera dans 
ces parties beaucoup plus limoneux qu'au nord de l'axe 
d'erosion precedemment signale. La chape au nord de la 
zone F signale une nouvelle structure d'habitation et 
confirme une orientation de l'alignement des chapes que 
nous pouvons repercuter aux niveaux infärieurs. La 
densite de materiel autour des chapes (et non dessous) 
peut nous guider dans la recherche des structures qui, 
encore une fois, pour les zones A et B, semblent corres
pondre approximativement aux anciennes constructions. 
Les chapes de la zone F annoncent l'existence de 

nouveaux pieux ou trous de pieu. Une partie de ces 
substructions est representee par une tres forte densite 
de charbon de bois (strate 15), temoin d'un incendie. 
Celui-ci est etendu a toute la surface fouillee du village, 
puisque le materiel zones A et F porte des traces de 
l'action du feu. Le charbon de bois est melange a du 
fumier limoneux, du limon organique, du gravier et du 
sable. La presence de tous ces sediments laisse supposer 
une violente action de l'eau apres l'incendie. En effet, le 
gravier et le sable proviennent des chapes 14, le fumier 
limoneux d 'une reprise du fumier d'installation l 3a, le 
charbon initialement de la surface, et le limon organi
que 16, mele au tout, temoigne de l'action de l'eau. 
Nous avons donc une phase d'occupation representee 
cette fois par un cycle comprenant: un fumier d'installa
tion l 3a, des chapes 14, une couche de charbon de 
bois 15, mais le melange heterogene signale precedem
ment peut etre considere ici comme un fumier de 
couverture. 

75 



1 

1- Abschnitt/ caisson 6 
35 36 37 38 39 40 41 42 

Landseite I cöte terre 
_L 
...,--

43 44 45 46 47 

Abschnitt I caisson 7 -.1 -, 

48 49 50 51 52 53 54 55 

z z 

y y 

X X 

w w 

V V 
--------- - - - - --· -------

u =--=---------=--:-------------- u 

T 
T 

s s 

R 
R 

Q 
Q 

p 
~3:3:::=3- H =-:....-_-_-_-_-:..- L 

p 

0 0 

N 

~====j:j:j:::~-~~==~~ -===~==j:j:= -3:3:~~=---~~3=== ---
N 

M .... . -~ 
=--- l=~===~=====3:3E :-:--c· 

r-~~~~~~~~-.~~~~~~~~~~~~~M 

L 

K 

---- --------~-----: E __________ - -----===:::;~-=-: G J K 

J-.~~~~~-r~--r~~.-~ ,-~,-~.-~-,~+-~-.~-r~--.~--.~-.~--.~---,~~,--~r--~-I-
35 36 37 38 39 40 41 42 43 44 45 46 

+ 
See I lac 

47 48 49 50 51 52 53 54 55 

L 

K 



<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strates 16 et 16a. 
Strate 16: limon organique. 
4eme inondation. 
Strate 16a: ecorces (fumier d'installation). 
Seme phase d'occupation. Ensemble 2. 

Plan/strate 16: 4eme inondation 
Ou il est present, a l'abri de l'axe d'erosion, ce depöt de 
limon organique 16 se confond avec la craie supe
rieure 18, mais le charbon a visiblement ete piege par ce 
limon organique 16 avant que se constitue ce depöt de 
craie 18. 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 17: chapes. 
Seme phase d'occupation . Ensemble 2. 

Plans/strates 16a et 17: Seme phase d'occupation 
La surface d'ecorces l 6a est limitee ä celle des deux 
chapes superieures. Ces ecorces, utiles pour s'isoler des 
sols humides, constituent peut-etre une base stable et 
etanche contre les infiltrations d'argile dans les couches 
infärieures. 11 semble que l'habitat de la phase infärieure 
ait ete abandonne mais que ceux des zones A et B aient 
directement motive le choix de l'emplacement des 
nouvelles chapes, des nouvelles substructions. Pour ces 
cinq phases d'occupation dejä decrites, i1 y a apparem
ment, d'un niveau ä l'autre, l'intention de respecter 
l'emplacement de la construction de la phase precedente 
et l'orientation dejä existante. Cette organisation de 
l'occupation des sols en fonction de ce qui existe dejä 
prouve, soit que l'homme a encore le souvenir de 
l'erriplacement de son ancien habitat, soit que ce dernier 
est encore marque par les vestiges. Dans les deux cas, la 
reoccupation du village apres l'inondation doit s'effec
tuer assez rapidement, ce qui signifie que l'interruption 
est de tres courte duree. Nous devons donc considerer ce 
fait lorsque nous recherchons les structures d'habitat. 
Nous envisageons donc que: 

premierement, pour un meme habitat, les chapes se 
superposent ä peu pres parfaitement d'une phase ä 
l'autre. La limite de ces chapes nous oriente sur le 
perimetre de cet habitat, donc sur l'emplacement des 
lignes de pieux et de trous de pieu ä considerer; 
deuxiemement, les pieux d'une structure de la premiere 
phase sont peut-etre conserves pour la seconde, ceux de 
la seconde pour la troisieme etc.; 
troisiemement, de nouveaux pieux completent et reno
vent l'ancienne structure. Donc, les pieux qui ne sont 
pas abattus ou retires ä la meme epoque participent tres 
probablement a la nouvelle construction, mais ä la 
meme habitation; 
quatriemement, sans les trous de pieu, les structures 
d'un habitat seraient souvent incompletes; 
cinquiemement, ce qui est valable pour les pieux ou les 
trous de pieu, l'est aussi pour le materiel osseux, 
lithique, pour la ceramique, les bois de cerf etc. Donc, 
d'une phase ä l'autre, une etude comparative de la repar
tition des artefacts est necessaire pour la recherche des 
structures d'habitat. 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 18: craie. 
Seme inondation. Ensemble 3. 

Plan/strafe 18: Seme inondation 
La craie 18 marque la separation entre l'ensemble de 
couches infärieures US et celui des couches du 
milieu MS. Son epaisseur fait qu'elle se distingue tres 
bien des autres sediments. C'est pour cette raison qu'elle 
a ete choisie comme l'une des craies de separation 
principale dans les caissons 1 a 5 fouilles moins mi
nutieusement. Dans la surface decrite, elle marque une 
interruption de l'occupation du site. Nos observations 
nous permettent d'envisager qu'a l'exterieur de cette 
surface, au nord-ouest, cette interruption n'existe plus. 
Nous voyons d'ailleurs tres bien que la craie 18 n'est 
presque plus visible (zone A). Seule la fouille de l'en
semble du gisement nous permettrait d'affirmer que la 
totalite du site a ete abandonnee pendant une longue 
periode. Au sud-est, cöte lac, l'absence de craie 18 sur le 
fumier 13a dans l'axe d'erosion deja signale, L/45 a 
X/65 (voir plan/strate 5), permet de confirmer l'hypo
these deja emise pour la strate 5. La repartition des 
elements lourds (chapes, meules, polissoirs) sur une 
petite surface, permet d'affirmer que le fumier limo
neux 13a s'etend beaucoup plus loin que la surface 

initialement occupee. 11 semblerait que dans le prolonge
ment du depöt de fumier organique 13a, alors limite a la 
surface occupee par les structures d'habitat , se soit 
forme un depöt tres limoneux (toujours 13a), qui 
provient du melange d'elements organiques pris sur le 
village inonde et de limon sedimente ou depose par le 
lac durant l'inondation. Ce fumier limoneux est en fait 
le prolongement du fumier limoneux de couverture. 
Cette double action simultanee du lac, l'erosion des 
elements organiques redeposes dans le prolongement de 
la couche existant deja, et, l'apport de limon semble 
possible meme avec un faible courant d'erosion prove
nant d'un ruisseau. Par contre, la formation d'une 
couche de craie (18) en presence d'un courant meme 
tres faible semble peu probable. Ces conclusions peuvent 
etre tirees d'apres les informations que nous possedons. 
Cependant, nous croyons que les solutions des phe
nomenes d'erosion exigent une quantite d'informations 
plus completes sur l'evolution des strates cöte terre et 
cöte lac. La largeur de la fouille limite beaucoup nos 
observations. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 19: fumier d'installation. 
6eme phase d'occupation. Ensemble 3. 

Plan/strate 19: commentaire voir strate 21 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 20: chapes. 
6eme phase d'occupation. Ensemble 3. 
(P = polissoirs, M = Meules, D = depotoirs). 

Plan/strate 20: commentaire voir strafe 21 
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<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 21: fumier limoneux de couverture. 
6eme phase d'occupation. Ensemble 3. 

Plans/strates 19, 20 et 21: 6eme phase d'occupation 
Certains details de cette phase d'occupation sont deja 
mentionnes page 35, paragraphe 1. Par rapport a la phase 
d'occupation precedente, l'avance vers le lac du fumier 
d'installation 19 et des chapes 20 montrent bien une 
reorganisation totale de l'occupation des sols. Ce de
placement et l'extension des structures de l'habitat vers 
le sud confirment premierement une interruption de 

l'occupation de la surface fouillee, deuxiemement une 
baisse du niveau du lac assez importante par rapport au 
niveau existant avant l'inondation (craie 18), troisieme
ment que l'ecoulement des eaux qui avait limite l'exten
sion du village precedent vers le sud-est n'est plus pris en 
consideration. La baisse des eaux du lac correspond 
probablement a l'assechement de certains ruisseaux. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 22: limon organique. 
6eme inondation. Ensemble 3. 

Plan/strate 22: 6eme inondation 
Pour deux raisons, le limon organique 22 correspond a 
une inondation de courte duree; premierement, si 
l'inondation avait ete de longue duree, le limon organi
que serait une craie. Deuxiemement, les chapes 24 ont 
approximativement le meme emplacement que celles de 
la phase infärieure. Les arguments developpes pour une 
occupation continue du site lors de la description des 
strates l 6a et 17 sont valables pour le cas present. 
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<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 23: fumier d'installation. 
7eme phase d'occupation. Ensemble 3. 

Plan/strafe 23: commentaire voir strafe 24 
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._. Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 24: chapes. 
7eme phase d'occupation. Ensemble 3. 

Plans/strates 23, 24 et 25: 7eme phase d'occupation 
En ce qui concerne les strates 19, 20, 21 (6eme phase 
d'occupation), les chapes du sud (20 et 24) et celles du 
nord (20 et 24), chacune separee par le limon orga
nique 22, par la regularite de leur repartition et leur 
superposition forment un ensemble indiscutablement 
coherent: nous avons d'abord pense etre en presence de 
deux phases d'occupation comprenant chacune deux 
lignes de chapes identiquement organisees. Or, l'etude 
approfondie de ces phases d'occupation effectuee lors 
de la mise au propre definitive des stratigraphies, nous a 
fait decouvrir l'existence de deux limons organiques 
supplementaires sous la serie des chapes 20. Ces deux 
limons organiques proviennent inevitablement de la 
destruction des deux phases d'occupation du sud 20 et 
24 puisqu'il est exclu qu'ils proviennent d'un niveau 
inferieur a ces chapes. Ce supplement d'information 
permet d'affirmer que !es chapes du sud ont ete de
posees avant celles du nord et que l'organisation de ces 
dernieres depend de l'emplacement des premieres. En 
effet, les alignements presentes page 84 prouvent in
contestablement cette organisation. Le reperage de ces 
deux limons organiques n'est possible que ponctuelle
ment, principalement zones A et B. La stratigraphie ne 
permet pas de les observer dans la totalite des profils des 
caissons 6 et 7. En dehors des zones A et B, la couche de 
fumier 19 sous les chapes 20 etant assez mince, nous ne 
pensons pas qu'elle dissimule ces deux limons organi
ques observes au nord-ouest. Nous sommes donc obliges 
d'interpreter l'ordre de depöt des chapes en se basant 
sur les donnees existantes et sur la logique. 
Dans un premier temps, la ligne de chapes du sud est 
installee et peut-etre äussi les chapes des zones F et M. 
Dans un deuxieme temps, au sud, une deuxieme ligne de 
chapes est superposee a Ja premiere, les structures 
d'habitation sont certainement reparees mais l'emplace
ment conserve. 
Dans un troisieme temps, une nouvelle ligne de chapes 
est installee plus au nord zones A et B (et peut-etre aussi 
zones F et M), ligne parallele a celle deja et toujours 
existante au sud. De nouvelles huttes accompagnent ces 
chapes. 
Dans un quatrieme temps, une nouvelle ligne de chapes 
se superpose a la troisieme ligne du nord deja existante. 
A cette occasion, les habitats de cette derniere sont 
probablement renoves (schematiquement: fig. 32). 
L'addition de l'ensemble des chapes comme nous la pre
sentons (plans 20 et 24) met en evidence un amenage
ment organise des sols. Nous conservons donc cette 
premiere interpretation qui montre la succession des 
depöts d'une phase d'occupation et l'organisation des 
chapes d'un ensemble de phases d'occupation (fig. 32, la 
succession des depöts est inchangee mais leur evolution 

(suite voir p. 95) 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 25: fumier limoneux de couverture. 
7eme phase d'occupation. Ensemble 3. 

(suite de la p. 93) 
est differente). Puisque ce supplement d'information est 
en fait une interpretation basee sur des donnees encore 
incompletes (la dendrochronologie manque), il est 
inutile de constituer un nouveau document plani
graphique, le document stratigraphique pouvant servir 
de refärence. A noter a ce sujet que la presence des 
fumiers limoneux de couverture presque systematique-

ment reperables a la fouille l'est beaucoup moins en 
profil. Nous corrigerons eventuellement la documenta
tion planigraphique (plans 19-25) si l'etude dendro
chronologique confirmait notre deuxieme interpretation 
(fig. 32) et nous devrions alors compter deux phases 
d'occupation supplementaires comprises dans un meme 
ensemble. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 26: craie. 
7eme inondation. Ensemble 4. 

Plan/strafe 26: 7eme inondation 
Ce depöt de craie marque la separation des phases 7 et 
8. La craie s'est deposee de l'est a l'ouest ou elle se 
transforme en limon organique. Si l'on admet le principe 
de sedimentation de la craie sous une importante quan
tite d'eau et pendant une longue periode, on n'explique 
pas pourquoi dans le cas present elle disparait si rapide
ment cöte ouest alors que sur la ligne 54 dans le sens 
sud-nord elle n'a absolument pas ete sensible au pendage 
du terrain, pourtant plus marque que dans le sens est
ouest. L'orientation de la ligne du rivage influence cer
tainement cette limite de depöt de craie. 
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"'lil Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 27: fumier d'installation . 
Seme phase d'occupation. Ensemble 4. 

Plan/strafe 27: commentaire voir strafe 28 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 28: chapes. 
8eme phase d'occupation. Ensemble 4. 

Plans/strates 27 et 28: 8eme phase d'occupation 
La limite de l'extension du fumier 27 correspond 
approximativement a celle des chapes 28. Ce nouvel 
amenagement apres une inondation est donc tres bien 
limite a l'est et s'etend vers l'ouest. L'emplacement des 
chapes 28 differe totalement de celui des chapes de la 
phase precedente (7). Tout a fait au nord (ligne X), le 
sable peut signaler l'existence d'une chape situee a 
l'extremite de la zone fouillee. Ces informations con
firment un alignement des structures d'habitat dont les 
recherches seront facilitees par la connaissance des 
limites du village a l'est. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 29: limon organique. 
Seme inondation. Ensemble 4. 

Plan/strate 29: 8eme inondation 
Niveau d'inondation tres peu marque par un limon orga
nique qui se confond a la craie 26 au sud et a l'est. 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 30: furnier d'installation. 
9erne phase d'occupation. Ensemble 4. 

Plan/strate 30: commentaire voir strate 31 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1 : 110. 
Plan/strate 31: chapes. 
9eme phase d'occupation. Ensemble 4. 

Plans/strates 30 et 31: 9eme phase d'occupation 
Les nouvelles chapes 31 qui reposent sur le fumier d'in
stallation 30 confirment une orientation des lignes de 
chapes qui semblaient se dessiner a la phase prece
dente (8). Nous notons donc un respect des structures 
infärieures deja existantes et un agrandissement de 
celles-ci cote est. Le limon organique marque donc un 
court abandon de la surface occupee alors que la craie 
marque un abandon plus prolonge des structures qu'elle 
recouvre. 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 31 a (32): limon organique. 
9eme inondation. Ensemble 4. 

Plan/strate 3la: 9eme inondation 
Ce limon organique n'a ete reconnu qu'apres l'adoption 
de la numerotation definitive. 11 se distingue tres diffi
cilement mais est toutefois reperable stratigraphique
ment (sur les stratigraphies la strate 31 a est parfois 
numerotee 32), au sud, i1 se confond avec la craie 34. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1 : 110. 
Plan/strate 32: fumier d'installation. 
lOeme phase d'occupation. Ensemble 4. 

Plan/strate 32: commentaire voir strate 33 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 33: chape. 
lOeme phase d'occupation. Ensemble 4 . 

Plans/strates 32 et 33: 1 Oeme phase d'occupation 
La presence du limon organique 31 a explique peut-etre 
l'abandon du site dans la partie sud mais n'indique pas 
l'abandon total du site. En effet, le fumier 32 et Ja 
chape 33 indiquent une reoccupation rapide et signalent 
la presence d'habitations situees encore plus au nord. 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 34: craie. 
lOeme inondation. Ensemble 5. 

Plan/strate 34: 1 Oeme inondation 
Cette craie evolue en limon organique vers l'ouest, dans 
les memes limites que la craie 26. Elle marque un 
abandon total de Ja surface decrite. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 35: fumier d'installation. 
! lerne phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plan/strate 35: commentaire voir strate 38 
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<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 36: chapes. 
1 leme phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plan/strate 36: commentaire voir strafe 38 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 37: charbon de bois et un peu d'argile. 
! lerne phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plan/strate 37: commentaire voir strafe 38 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 38: argile. 
! lerne phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plans/strates 35, 36, 37 et 38: 11 eme phase d'occupa
tion 
Les particularites de cette phase d'occupation sont deja 
signalees page 35, paragraphe II. Ajoutons qu'il n'y a 
plus de relation avec la phase precedente, l'emplacement 
des chapes est en tous cas nouveau et doit etre entoure 
de nouvelles structures. La limite du village cöte sud 
facilitera la recherche de ces demieres. Le charbon de 
bois 37 n'est apparement pas roule (angles vifs), ni 
dispose comme l'aurait fait une inondation. Le village a 
ete detruit uniquement par l'incendie. L'idee d'exclure 
une inondation se confirme par une avance de Ja phase 
d'occupation immediatement superieure vers le sud. 
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"4 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1:110. 
Plan/strate 39: fumier d'installation. 
12eme phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plan/strafe 39: commentaire voir strate 40 
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"41 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1:110. 
Plan/strate 40: chapes. 
12eme phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plans/strates 39 et 40: 12eme phase d'occupation 
Nous pensons que l'extension du village en direction du 
lac est la raison essentielle du deplacement des chapes et 
de la nouvelle orientation des lignes de chapes qui 
exceptionnellement ne signalent pas une interruption de 
l'occupation du site. Dans le cas present, ce deplacement 
signifie que les occupants n'ont pas ete temoins d'une 
inondation depuis l'installation de la phase precedente. 
De plus, le niveau du lac ayant baisse pendant la longue 
occupation de la phase precedente (fumier d'installa
tion 35 tres epais), c'est en toute confiance que les 
hommes ont suivi le recul du rivage. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 41: limon organique. 
1 leme inondation. Ensemble 5. 

Plan/strate 41: 11 eme inondation 
Limon organique, trace d'une inondation. 
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.... Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 42: fumier d'installation. 
13eme phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plan/strafe 42: commentaire voir strafe 44 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 43 : chapes. 
13eme phase d'occupat,ion. Ensemble 5. 

Plan/strafe 43: commentaire voir strafe 44 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 44: fumier limoneux de couverture. 
13eme phase d'occupation. Ensemble 5. 

Plans/strates 42, 43 et 44: J 3eme phase d'occupation 
La position et l'orientation des chapes du sud correspon
dent a celles de la phase precedente (phase 12, strates 39 
et 40). Par contre au nord, un alignement parallele vient 
se juxtaposer a la premiere ligne de chapes deja 
existante. La chape de la zone F qui n'est pas tout a fait 
dans l'alignement de celles des zones B et M se situe 
dans une importante depression. Ce deplacement vers le 
sud est donc justifie puisque la succession des chapes des 
niveaux infärieurs a constitue un monticule sur lequel il 

devait etre difficile de deposer encore une masse d'argile 
car elle ne serait pas restee stable. Dans le cas ou il 
existait deja une structure d'habitat a cet emplacement, 
il faudrait considerer !es deux phases et l'extension de 
l'ensemble des chapes pour rechercher la limite de ces 
structures. En effet, si l'emplacement des structures 
d'habitat est le meme d'une phase a l'autre, la grandeur 
de celles-ci serait suggeree par l'addition des surfaces des 
chapes des differentes phases considerees. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 45a: craie. 
12eme inondation. Ensemble Sa. 

Strate 45a: 12eme inondation 
Craie a l'est et limon organique au sud-ouest 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 46: fumier d'installation. 
14eme phase d'occupation. Ensemble Sa. 

Plan/strate 46: commentaire voir strate 47 
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'4 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 47 : chapes. 
14eme phase d'occupation. Ensemble Sa. 

Plans/strates 46 et 47: 14eme phase d'occupation 
Le fumier d'installation de cette nouvelle phase est 
limite a l'extension de la craie 45a. La presence de ce 
fumier rend la craie 45a plus visible. La ou ce fumier est 
absent, nous ne pouvons plus distinguer precisement 
cette craie puisqu'elle se confondra avec la craie 48. La 
position des chapes de cette phase est approximative
ment la meme que celle des chapes de la phase prece
dente, exceptee la chape dont le centre est situe dans le 
metre carre S/50. Cette derniere est consolidee par de 

grandes dalles de calcaire. Pour la surface decrite, leur 
emploi est nouveau. Par la suite, leur utilisation sera plus 
frequente. Pour mieux situer ce phenomene, rappelons 
que ces dalles reposent juste sous la craie 48, qui a servi 
de separation entre les couches OS et MS dans la partie 
ouest de la fouille. La petite surface au nord de la 
zone D est de l'argile pure, sans gravier ni sable et de 
couleur verte. Mises a part les zones L et M, l'ensemble 
de la surface decrite est recouvert de gravier qui 
provient du lessivage des chapes par les eaux du lac. 
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'4 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 48: craie et limon organique. 
13eme inondation. Ensemble 5. 

Plan/strate 48: 13eme inondation 
Craie a l'ouest et limon organique a l'est. D'une 
epaisseur de 4 cm environ ligne 3 5, cette craie est 
presque invisible ligne 55. Elle a ete designee comme 
craie de separation entre les paquets de couches MS et 
OS a l'ouest de la fouille. L'absence de craie cöte est est 
peut-etre due a une erosion. Ces limites correspondent a 
l'orientation d'une ligne d'erosion deja signalee prece
demment strates O a 6. L'epaisseur de craie la plus 
importante est donc limitee au point le plus haut. Nous 
relevons le danger d'utiliser une craie d'une epaisseur 
importante comme seul repere de transition entre les 
couches. En effet, cette . craie disparait a l'est de la 
fouille. Par contre, dans les niveaux superieurs, une 
autre craie (58) s'est deposee dans le sens inverse, plus 
epaisse a l'est et moins a l'ouest (fig. 33). Cette limite 
craie-limon semble avoir une influence sur l' installation 
du niveau superieur. 

Caissons 5 1 6 1 7 8 9 1 10 11 
1 1 1 1 

OS 
- - ::lssr::: 

~ _:os" 

Quest MS Est 

f:t::t- aj Craie 

- Limon organique 

Fig. 33: Evolution schematique des craies 48 et 58. 
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<1(11 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 1 10. 
Plan/strate 49: fumier d'installation. 
1 Seme phase d'occupation . Ensemble 6. 

Plan/strafe 49: commentaire voir strafe 50 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 50: chapes. 
lSeme phase d'occupation . Ensemble 6. 

Plans/strates 49 et 50: 15eme phase d'occupation 
Le fumier d'installation 49 et les chapes 50 de cette 
phase d'occupation sont limites a la surface du limon 
organique infärieur ( 48) et ne debordent pas sur la craie. 
L'extension du nouveau village est concentree a l'est 
comme le precedent. La ou la craie 48 est absente, le sol 
est peut-etre plus favorable a l'habitation. La chape de la 
zone M repose dans une depression constituee par la 

chape de la phase infärieure. 11 n'y a certainement pas eu 
deplacement des structures par rapport a la phase infä
rieure. Pour la recherche des structures, nous suggerons 
d'appliquer le meme principe que celui emis pour les 
strates 42, 43 et 44. Zone L, il y a deux niveaux de 
chape que nous avons reunis sur la meme illustration 
( tirets et trait plein). 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 51: limon organique . 
14eme inondation. Ensemble 6. 

Plan/strafe 51: 14eme inondation 
Limon organique de separation plus visible a l'est qu'a 
l'ouest. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 52: fumier d'installation. 
16eme phase d'occupation. Ensemble 6. 

Plan/strate 52: commentaire voir strate 53 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1:110. 
Plan/strate 53: chapes. 
16eme phase d'occupation. Ensemble 6. 

Plans/strates 52 et 53: 16eme phase d'occupation 
Cette phase d'occupation (fumier d'installation 52 et 
chapes 53) peut-etre interpretee de la maniere suivante: 
les trois · chapes garnies de dalles zones C, D et H 
forment un alignement. Leur emplacement est nouveau 
par rapport a celui des chapes de la phase precedente. 
Par contre, les deux chapes sud des zones G, J et K 
respectent l'emplacement des chapes infärieures. Bien 
que sedimentologiquement nous n' ayons pas pu les 
dissocier des autres chapes, nous pensons que leur instal
lation avec la chape de la zone M a precede celle des 
zones A, B, C, D, F et H qui forment deux alignements 
paralleles. L'argile a cheval entre les zones B et D est de 
couleur bleu-verte et tres pure. Elle n'a certainement pas 
les memes fonctions que les argiles precedentes. Trois 
faits nous font penser qu'il faut l'assimiler a une argile 
ayant servi a la construction des structures superieures 
qui seraient tombees lors de l'inondation marquee par le 
limon organique superieur: premierement, elle ne repose 
pas directement sur le fumier d'installation 52, mais 
entre eux repose une couche mince de gravier qui 
semble etre le reste du lessivage de la chape, zone D. 
Donc, cette argile aurait ete deposee apres Oll pendant 
l'inondation. Cette possibilite est confirmee par le fait 
qu'elle se situe autant dedans que dessous le limon 
organique 54; deuxiemement, une argile de meme 
composition et de meme couleur (strates 36, 37 et 38) 
de par sa position stratigraphique, est interpretee 
comme faisant partie des parois ou des toits ; troisieme
ment, une mortaise (E 32) representant le haut d'une 
structure superieure de l'habitation repose horizontale
ment sur le meme niveau que cette argile. 
L'ordre de depöt des chapes apparaitra plus clairement 
sur la figure 34: 

D 
D 

3. etape 
phase 16b 

E G J K 
.......... ___ .._ ___ ~------~strate ~ 

.-r., 
<M·.,~.,: 
;:, ;~~' .. 

!'. O·-.:-.... _ .. " 

2. etape 
phase 16a 

1. etape 
phase 15 

E G 'i:f~' 
1--'------~~···~f·_J_~~-K-~strate ~ 

Fig. 34: Ordre probable de l'installation des chapes de Ja 
16eme phase d'occupation. 
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-1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 54: limon organique. 
!Seme inondation. Ensemble 7. 

Plan/strafe 54: ] Seme inondation 
Limon organique. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 55: fumier d'installation. 
17eme a des phases d'occupation. Ensemble 7. 

Plan/strate 55: commentaire voir strate 57 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 56: chapes. 
l 7eme a des phases d'occupation. Ensemble 7. 

Plan/strate 56: commentaire voir strate 57 

159 



~ 

Landseite I cöte terre 
1- _t__ Abschnitt I caisson 6 Abschnitt I caisson 7 ~ 

--.1 ---, 

35 36 37 38 39 40 41 42 43 44 45 46 47 48 49 50 51 52 53 54 55 

z z 

y y 

X X 

w w 

V V 

u u 

T T 

s s 

R • • 
~ 1 Q 

R 

Q 

1 

D Ci 

11

1

1 ! 

H L 
p t • • o .... .lHlfl'il1f JlH 

p 

0 

L_~ • N N 

M rr--~~---,.,._.~~~~~"T'""~~~~~~~~~~~~-+-M 

L L 

K K 

J J 

35 36 37 38 39 · 40 41 42 43 44 45 46 47 48 49 50 51 52 53 54 55 • See/ lac 



<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strates 57a, 57b, 57c. 
Strate 57a: furnier d'installation. 
Strate 57b: chapes. 
Strates 57c: charbon de bois et furnier lirnoneux de couverture. 
l 7erne b des phases d'occupation. Ensemble 7. 

Plans/strates 55, 56, 57a, 57b, 57c: 17eme phase 
d 'occupation 
De la phase d'occupation fumier 55 et chapes 56, seules 
les chapes des zones A, C et M semblent respecter 
l'emplacement des chapes de la phase precedente. La 
chape de Ja zone C est amenagee de dalles comme dans 
Ja phase precedente. Au sud, !es chapes des zones C et E 
sont recouvertes d'un fumier organique d'installa
tion 57a et d'une nouvelle chape 57b. Une couche de 
charbon de bois 57c meie a Un depot organique Signale 
Ja destruction de cette phase d'occupation par un 
incendie avant l'inondation strate 58. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 58: craie et limon organique. 
16eme inondation. Ensemble 8. 

Plan/strate 58: 16eme inondation 
Craie a l'est et limon organique a l'ouest. L'epaisseur de 
Ja craie parle en faveur d'une inondation importante et 
peut-etre de longue duree. Si un minutieux travail strati
graphique n'avait pas ete effectue, cette craie aurait pu 
se confondre avec Ja craie 48. Cette derniere, inverse
ment a Ja craie 58, est epaisse a l'ouest et evolue en 
limon organique a l'est avec !es memes limites de transi
tion (voir fig. 33). Entre ces deux craies, deux limons 
organiques (51 et 54) separent !es trois phases d'occupa
tion 1 5, 16 et 1 7. 
Notons que dans la premiere partie de Ja fouille, 
caissons 1 a 5, la craie 48 a ete utilisee, comme repere 
pour separer les couches OS et MS. Pourtant, sedimento
logiquement, la craie superieure 58 parait plus inte
ressante comme limite de separation afin d'etudier Ja 
typologie du materiel par gros ensembles. En effet, c'est 
elle qui marque un abandon plus important reflete par 
l'emplacement et la conception tres differente des 
chapes. Lors de la fouille des caissons 6 a 14, !es separa
tions des phases d'occupation etant plus nombreuses 
que celles effectuees dans les caissons 1 a 5, nous avons 

Ja ressource d'etudier une importante quantite de mate
riel bien stratifie. II est probable que cette etude mettra 
en evidence Je fait que !es differences entre le materiel 
de OS et MS n'apparaissent qu'a Ja craie 58 et non a Ja 
craie 48. En effet, Ja craie 58 marque non seulement un 
changement dans Ja conception des chapes, mais aussi 
un deplacement important des structures d'habitation 
vers Je nord. Si l'on considere Ja couche 59, representa
tive d'une phase d'occupation existante au nord de Ja 
zone fouillee, il faut bien admettre une longue interrup
tion de l'occupation dans Ja zone fouillee entre !es 
strates 57c et 60. 
Schematiquement, on peut representer Je phenomene de 
Ja maniere suivante (fig. 35). 
La non-occupation de Ja zone fouillee (entre !es pal
planches) entre !es couches 1 et 2 n'est pas representa
tive de la situation generale du gisement puisqu'au nord 
de Ja zone fouillee l'occupation est sans doute plus con
tinuelle que l'image que nous pouvons en avoir dans Ja 
surface fouillee . Le phenomene nord-sud est peut-etre Je 
meme dans le sens ouest-est. 

E 
0 
Ll'I 

Couche de cruie 
lacustre representant 
l'abandon du site. 

Nord ( terre) Palplanches: l imite de la fouille. Largeur 14,5 m J 
Sud (luc) -

Fig. 35: Evolution probable de Ja couche archeologique au nord et au sud. 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strates 59a, 59b, 59c. 
Strate 59a: fumier limoneux d'installation. 
Strate 59b: chapes (gravier, sable, argile ). 
18eme phase d'occupation. Ensemble 8. 

Strate 59c: limon organique. 
l 7eme inondation. Ensemble 8. 

Plan/strates 59a, 59b et 59c 
59a et 59b: J 8eme phase d'occupation 
59c: l 7eme inondation 
La limite extreme d'une phase d'occupation existante 
principalement au nord de la zone fouillee est signalee 
par une ligne noire. Du sable melange a tres peu d'argile 
nous indique la presence de chapes plus au nord. Un peu 
de fumier limoneux, exclusivement au nord, confirme 
l'existence de cette phase d'occupation. Un limon orga
nique (59c) recouvrant ces depöts prouve qu'une 
inondation a oblige l'homme neolithique a abandonner 
la surface fouillee et a vivre plus au nord (surface sure
levee plus a l'abri des inondations). 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 60: fumier d'installation. 
19eme phase d'occupation. Ensemble 8. 

Plan/strate 60: commentaire voir strate 61 
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..il Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 61: chapes. 
19eme phase d'occupation. Ensemble 8. 

Plans/strates 60, 61 et 62: 19eme phase d'occupation 
Au nord et a l'ouest, le fumier d'installation 60 de cette 
phase est tres organique. Au sud, il evolue en fumier 
limoneux. Le fumier tres organique trouve approxima
tivement les memes limites que les elements lourds de la 
strate superieure (chapes, meules) qui sont supposes etre 
en place. En comparant les couches de sediments du 
nord avec celles du sud, depuis ce fumier d'installation 
jusqu'aux couches superieures (79), on s'apen;:oit qu'il 
existe une veritable rupture dans la composition et dans 
le volume des sediments. De nombreuses couches re
presentees au nord n'ont pas d'extension au sud, si ce 
n'est en se confondant toutes en un meme fumier 
limoneux. Schematiquement, en profil, la situation est 
la suivante (fig. 36): 

Nord 

X 

79 
78 
77 
76 
75 
74 

73a 
73 

70 
69 
68a 
68 
67 
66 
65 
64 
63 
62 
61 
60 

59c 
59b 
59 a 
58 

u 
Sud 

K 

Fig. 36: Limite et evolution des strates, lignes U (voir !es 
symboles fig. 41 , p. 222). 

Cette rupture tres visible sur les profils 46 et 49 dans la 
zone F, forme une ligne de U/46 a U/49. Cette ligne 
s'etend sur toute la surface presentee ici dans l'axe U/35 
a U/54. Deux lignes de pieux paralleles confirment cette 
rupture 26 . Les couches du sud ont probablement ete 

remaniees par l'action du lac alors qu'a ce moment de 
l'inondation, celles du nord etaient protegees par: 
- un barrage constitue par les lignes de pieux men

tionnees precedemment (voir note 26); 
- une position plus elevee, mais en fait tres proche de la 

ligne de rivage habituelle. C'est sans doute pour cette 
raison que le village n'a pas trouve d'extension plus au 
sud. 

Une enorme chape dans la zone F, strate 68, prouve 
peut-etre que les occupants du village avaient le souci de 
surelever au maximum le sol d'occupation pour s'isoler 
de l'humidite, laissant supposer que le sud etait une 
zone tres "marcecageuse". 
Pour confirmer cette hypothese notons encore, au
dessus de la strate 66, un alignement de grosses dalles 
calcaires qui ressemble a un "pas japonais" (fig. 37). 
Ces dalles etant generalement employees pour les foyers; 
cet alignement est ici un cas exceptionnel car il corres
pond a la limite du fumier organique et du fumier 
limoneux. Nous supposons que cette installation a ete 
effectuee en vue de faciliter le passage sur le terrain trop 
humide et peu praticable. L'espacement de ces pierres 
correspond a celui d'un pas et traduit le souci d'econo
mie dans l'utilisation de ces grosses dalles. Celles-ci con
firment le voisinage du rivage et de l'habitat. Leur 
utilisation ne peut etre envisageable que sur terre ferme 
et non sur palafittes. 
Toutes les chapes visibles sur cette surface (strate 61) 
font partie de la troisieme categorie de chapes signalee 
page 224 (peu etendues, peu gravillonneuses, composees 
d'une argile homogene). Elles sont toutes de couleur 
jaune et roux, contrairement aux chapes inferieures de 
couleur grise. La repartition des chapes par rapport aux 
phases precedentes parle en faveur d'un nouvel amenage
ment des sols, independant des anciennes structures deja 
existantes (dans la surface fouillee). L'ensemble des 
chapes est recouvert par une couche de charbon de bois 
(strate 62). La grande quantite de charbon est con
centree la ou se trouvent les chapes. Encore une fois , la 
totalite du village decrit ici a brüle. 

26 Interpretation basee sur des observations archeologiques. Un 
contröle par la dendrochronologie est prevu. 
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<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 62: charbon de bois. 

Fig. 37: Douanne. Caisson 6, zones C (gauche) et D. Alignement de grosses dalles au-dessus de la strate 66 (voir p. 169). Echelle 1:50. 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 63 : fumier d'installation. 
20eme phase d'occupation. Ensemble 8. 

Plan/strate 63: commentaire voir strate 65 
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<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 64: chapes. 
20eme phase d'occupation. Ensemble 8. 

Plan/strate 64: commentaire voir strate 65 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 65: fumier limoneux de couverture et charbon de bois. 
20eme phase d'occupation. Ensemble 8. 

Plans/strates 63, 64 et 65: 20eme phase d'occupation 
Le fumier d'installation 63 repose directement sur le 
charbon de bois 62. II est concentre principalement dans 
la zone C. C'est a cet endroit que repose une chape de 
meme composition que celles de la phase precedente 
(strate 61 ). De grosses dalles calcaires sont reparties dans 
sa peripherie. Pres de la ligne X, lors de la fouille, nous 
avons pu observer que les chapes (strate 64) etaient 
reliees dans leur bordure aux chapes 61. Ces obser
vations n'ont ete faites que ponctuellement. Nous pen
sons toutefois etre en presence de fours ( 61) qui 

NORD 

semblent avoir survecu a l'incendie 62, mais avoir ete 
detruit par l'inondation 66. L'ecroulement des 
parois (63) de ces fours provoque par l'inondation aurait 
emprisonne le charbon de bois et le fumier limoneux de 
couverture 65 apportes par les eaux du lac (fig. 38). 
Le fumier limoneux de couverture 65 se compose d'une 
part importante de charbon de bois. Nous interpretons 
cette couche comme etant le restdtat de l'inondation qui 
aurait melange le charbon au traditionnel fumier 
limoneux de couverture. 

SUD 

/ Inondation : ecroulement du four. 

~ ~~~~~~~~~......a..-
@:fil limon organique 

chape 

chape 

!@ fumier du couverture 

~ p arois du four 
[§] fumier "de couverture" 

(@ charbon de bois 

~ fumier d' installation 

Fig. 38: Strates 60 a 66, metre X/49. Coupe schematique du four avant et apres sa destruction (voir les symboles fig. 41, p. 222). 

/ 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 66: limon organique. 
18eme inondation. Ensemble 9. 

Plan/strate 66: 1 Beme inondation 
Limon organique. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 67: fumier d'installation. 
21eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plan/strafe 67: commentaire voir strafe 68 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1:110. 
Plan/strate 68: chapes. 
21eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plans/strates 67 et 68: 21eme phase d'occupation 
Cette phase d'occupation, fumier d'installation 67 et 
chapes 68, ne semble pas totalement independante de la 
strate 61. Quelques emplacements de chapes sont res
pectes. Seule la chape de la zone F est de meme com
position que celles des couches US et MS (gravier, sable 
et argile). Elle est d'une importante epaisseur. Nous 
l'avons deja interprete comme sol d'habitation servant 
d'isolant. En ce qui concerne l'alignement de pierre, 
voir page 169. 
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... Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 68a: limon organique. 
19eme inondation. Ensemble 9. 

Plan/strate 68a, J 9eme inondation 
Limon organique. 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 69: furnier d'installation. 
22erne phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plan/strate 69: commentaire voir strate 70 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 70: chapes. 
22eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plans/strates 69 et 70: 22eme phase d'occupation 
Phase d'occupation constituee du fumier d'installa
tion 69 et des chapes 70. Cette installation respecte 
l'emplacement des anciennes structures d'habitation. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 70a: limon organique. 
20eme inondation. Ensemble 9. 

Plan/strafe 70a: 20eme inondation 
Limon organique. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 71: fumier d'installation. 
23eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plan/strafe 71: commentaire voir strafe 72 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 72: chapes. 
23eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plans/strates 71 et 72: 23eme phase d'occupation 
Phase d'occupation composee du fumier d'installa
tion 71 et des chapes 72. L'emplacement des anciennes 
structures semble etre respecte. Une nouvelle chape 
apparaft zone M au centre de laquelle repose un 
depotoir contenant beaucoup d'argile (vidage de 
foyer? ). 
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..... Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 73: limon organique. 
2leme inondation. Ensemble 9. 

Plan/strate 73: 21eme inondation 
Limon organique. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 73a: fumier limoneux d'installation. 
24-eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plan/strafe 73a: commentaire voir strafe 74 
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-1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 74: chapes, charbon. 
24eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plans/strates 73a et 74: 24eme phase d'occupation 
Respecte l'emplacement precedent. 
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<11111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strates 75 + 76. 
Strate 75: fumier d' installation. 
Strate 76: chapes. 
25eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plans/strates 75 et 76: 25eme phase d'occupation 
Phase d'occupation qui est certainement encore Ja peri
pherie d'un village. Le depotoir est toujours au meme 
emplacement au centre de la zone M. 
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~ Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 77 : fumier d'installation et charbon de bois. 
26eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plan/strate 77: commentaire voir strate 78 
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<1111 Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/strate 78: chapes. 
26eme phase d'occupation. Ensemble 9. 

Plans/strates 77 et 78: 26eme phase d'occupation 
Dans cette phase d'occupation, la zone M presente les 
memes caracteristiques que les phases precedentes. Dans 
la zone F, la chape 78 est particulierement mince et est 
certainement tres erodee. 
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.... Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1 : 110. 
Plan/strate 79: fumier et charbon de bois. 
Ensemble 10. 

Plan/strafe 79: 
Couche de fumier limoneux tres charbonneux. 11 s'agit 
d'un important fumier de couverture sur lequel reposent 
de nombreuses dalles de taille moyenne. Sur cette sur
face de nombreux artefacts ont ete decouverts. Nous 
pensons que l'ensemble de ces trouvailles est a rattacher 
au niveau Horgen ici en majorite erode 27. 

27 Twann 1, p. 79; Twann 3, p. 16. 
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<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1: 110. 
Plan/surface 79: petites dalles. 
Ensemble 10. 

Plan/surface 79: commentaire voir strafe 79 ( page 209) 
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<III Douanne. Caissons 6 et 7. Echelle 1 : 110. 
Plan/strates 91 au sud et 99 au nord: craies. 
Ensemble 10. 

Plan/strates 91 et 99: 
Les couches placees sur la strate 79 font partie de l'en
semble Horgen. Notre etude se limitant aux couches 
Cortaillod, nous n'avons donc pas etudie precisement 
leurs extensions. Celles-ci sont reperables en partie sur la 
planche 3. La strate 79 est recouverte au nord directe
ment par la craie 99 et au sud par la craie 91. Signalons 
toutefois entre les strates 79 et 91 la presence d'une fine 
strate partiellement representee (90) et qui provient pro
bablement du lessivage de la couche Horgen moyen 28. 

28 Twann 1, pp. 72- 74; Twann 3, pl. 2. 
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La stratigraphie 

1. Description 

Une partie des stratigraphies (70 metres) des caissons 6 
et 7 est presentee en fin de volume sur les planches 6 a 
l 9B et est positionnee sur la figure 39. La numerotation 
definitive etant portee sur chaque strate, il est aise de se 
refärer soit a la reconstitution planigraphique (plans/ 
strates 1 a 79), soit a la liste exhaustive en fin de 
chapitre. 

La teneur approximative des fumiers en matiere 
organique est indiquee par la densite des traits verticaux. 
Si le principe est valable, les resultats sont parfois trop 
optimistes. En effet, il est difficile de decider quand un 
fumier est tres organique, organique, limoneux ou tres 
limoneux. Cette difficulte s'accentue si l'on considere 
non seulement l'evolution horizontale d'un meme 
fumier, mais encore si l'on compare les successions de 
fumiers . 

Landseite / cöte terre 

Abschnitt / caisson 6 
35 36 37 38 39 40 41 42 

13 

u 

T 

s 

R 

14 
Q 

c D 
p 

0 

N 

M 

L 

K 

35 36 37 38 39 40 41 42 

..f. Abschnitt /caisson 7 
43 44 45 46 47 

11 

43 44 45 46 47 

+ 
See I lac 

48 49 50 51 

H 

48 49 50 51 
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Puisque nous employons des symboles interpretatifs 
(voir p. 29) il est inutile de commenter dans le detail 
ces stratigraphies, nous ferons seulement un rapide com
mentaire de certains faits locaux ou uniques. 

Profil X/35-40: Planche 6 

- Epaisseur de la couche archeologique : l ,40 m 
- De nombreux trous de pieu ou cönes d'enfoncement 

des pieux coupent ce profil. 
- Les strates sont tres perturbees et a premiere vue pres

que inextricables. Le travail de reconstitution a ete 
realise gräce ä l'etude d'une grande surface de fouille 
et a la documentation photographique systematique 
des profils. 

- Les limons organiques sont tres difficilement repera
bles. 

Strates 2 et 3: Absence des strates 2 et 3 (p. 42) 

Strate 5: Presence de la strate 5 (p. 48) 

Strate 7: Pour les caissons 6 et 7, sedimentologique
ment, la chape (p. 54) est le premier indice indiquant 
que cette surface a ete "occupee" par une habitation (ä 
la condition que les chapes soient a l'interieur des habi
tations, ce dont nous sommes convaincus) . 

Strates 59b, 61 et 72 (p. 164): Ces chapes situees au
dessus de la craie ou du limon organique 58 sont com
posees principalement d'une argile assez pure, contraire
ment aux chapes infärieures (strates 6 ä 57) sableuses et 
tres gravillonneuses. La couleur des premieres est ocre
jaune, alors que celle des secondes est grise. 

Profil X/40-45: Planche 7 

- Le metre 44 n'a pas ete documente (tranchee 
d'evacuation de l'eau). 

Strates 2 et 3: Absence des strates 2 et 3 (p. 42). 

Strate 5: Amincissement de la strate 5 (p. 48). 

Strate 6: Metre 40, un bois horizontal (caisson 6, 
zone B, No L- 777) sous la craie 8 sera un echantillon 
interessant pour l'etude dendrochronologique au meme 
titre que les deux bois visibles sur le profil 35, me
tres P/35 (caisson 6, 35/N-S, No K-5 l) et U/35 (cais
son 5, US, No 233) puisque ces trois bois horizontaux 
semblent etre emprisonnes dans le fumier 6 et sous la 
craie 8. Cette derniere marque la transition entre la 
premiere et la deuxieme phase d'occupation. 

Strate 15: Sur la chape 14, l'argile numerotee 15 n'est 
probablement pas une chape (foyer, four ou sol 
d'habitation). Cette argile pouvait etre un stock de 
matieres premieres destinees ä la fabrication de pesons 
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en ceramique. Une quinzaine de ceux-ci 29 ont ete 
decouverts lors de la fouille de ce niveau. Trois de ces 
derniers sont visibles en profil, metre 42. La couleur de 
l'argile ä l'interieur de ces pesons est exactement la 
meme que celle de l'argile 15. 

Strates 58 et suivantes: Les chapes au-dessus de la 
craie 58 presentent les memes caracteristiques que celles 
signalees profil X/35- 40. 
- Metre 42, 10 a 42,35, une colonne de Sediments a ete 

prelevee et va permettre au sedimentologue, au 
botaniste et au palynologue de faire une analyse de la 
couche archeologique en tenant compte pour chaque 
echantillon de l'analyse et de l'interpretation archeo
logique des sediments. Nous avons participe a la prise 
d'echantillons pour mettre exactement ceux-ci en 
correlation avec la documentation presente. 

Profil X/45- 50: Planche 8 

Strate 2: Metre 46, presence de la strate 2 a l'interieur 
de la strate 4. 

Strate 3: Absence de cette strate. 

Strate 5: Metre 47, interruption de la strate 5. 

Strate 14: Empreinte de suie (? ) ä l'interieur de la 
chape 14. Cöte est , elle est la derniere chape de cette 
phase d'occupation qui, au-dela du metre 49, n'est plus 
representee que par un fumier limoneux. Celui-ci est 
probablement le prolongement du fumier limoneux de 
couverture et se situe au-dela des limites des habitations 
ou du village. 

Strates 45a et 48: Metre 46 , les strates de craie 48 
(p. 142) et de limon organique 45a (p. 136) se rejoignent . 

Strate 48: Metre 49, la craie 48 evolue en limon organi
que a l'est. 

Strate 58: Metre 40, la craie 58 (p . 162) evolue en limon 
organique a l'ouest. 
- Les pieux sectionnes lors de la preparation des profils 

laissent bien apparaftre, en coupe, leur cöne d'en
foncement. Sans documentation de fouille, lorsque le 
pieu a entierement disparu du profil, il s'avere diffi
cile de diffärencier un trou de pieu d'un cöne d'en
foncement . 

29 Caisson 6, zone B, decapage 29: no G. 704 et 705, 
G 714- 724 et decapage 30: no G 727 (plus ceux en profil). 



Profil X/50-55: Planche 9 

Strafe 2: Presence de la strate 2. 

Strafe 3: Metre 53, debut de la strate 3. 

Strafe 45a: Metre 54, le limon organique 45a (p. 136) qui 
a evolue en craie vers l'est se distingue de mieux en 
mieux. 

Strates 48 et 58: L'epaisseur de la craie 58 (p. 162) aug
mente toujours a l'est tandis que le limon organique 48 
(p. 142) est de moins en moins reperable. 

Strates 61 d 68: Metres 52 a 54; les chapes representent 
un cas typique de rechapage dans les couches 
superieures (OS). 

Profil 46/T-Y,10: Planche 10 

Strate 2: La strate 2 est situee dans une depression, elle 
se melange a la strate 4 au metre X et disparaft presque 
au metre Y. 

Strafe 3: Disparaft au metre V et semble combler la 
depression dans laquelle se situe la strate 2. 

Strafe 4: Recouvre toute la surface de fouille mais sem
ble disparaftre au nord juste au-dela ou apparaft la 
craie 5. 

Strafe 5: Absence de la craie 5 (p. 48) au sud mais pre
sence au nord, a partir du metre X. 

Strafe 6: Represente sans doute la peripherie de la pre
miere phase d'occupation. 

Strafe 13a: Furnier d'installation plus organique sous les 
chapes 14 qu'entre celles-ci, meme phenomene pour le 
fumier 19 sous la chape 20, Oll plusieurs bois hori
zontaux peuvent etre interpretes comme ayant servi de 
support a la chape pour eviter les phenomenes de tasse
ment. Metre X, il est possible qu'a cet endroit la chape 
ait ete amenagee d'une paroi pare-vent. 

Strafe 36: Metre V et W, cette chape est vraisemblable
ment la ruine d'un four dont les parois se seraient 
ecroulees, la suie (? ) (en noir) delimitant les differentes 
parois. 

Strates 46 et 47: Metre T,90, en direction du nord, 
interruption de la phase d'occupation constituee par les 
strates 46 et 47 (p. 138). 

Strates 13a et suivantes: Metres V a Y, de la strate l 3a a 
la strate 58, une sequence de chapes constitue un 
monticule a cöte duquel se situe une zone de depression 
remplie essentiellement de matieres vegetales. Au-dessus 
de la craie 58, nous retrouvons une sequence vegetale 

identique a celle du niveau infärieur mais Oll les limons 
organiques sont plus difficilement reperables. A cöte de 
cette sequence vegetale se situe aussi une sequence de 
chapes (profil 49/T-Y). 
De la strate 18 a la strate 58, notons la parfaite succes
sion: craie (8), fumier (13a), chape (14) II craie (18), fu
mier (19), chape (20) II limon organique (22), fumier 
(23), chape (24) II craie (34), fumier (35), chape (36). 
Dans les zones vegetales a l'exterieur des sequences de 
chapes, Ja succession des strates est naturellement: craie, 
fumier et craie; Ja craie etant souvent remplacee par un 
limon organique. 

Strates 58 et suivantes: Au-dessus de la craie 58, dans les 
metres V a Y, 10, la couche archeologique est encore 
divisible en de nombreuses strates. Depuis la ligne U, en 
direction du sud, toutes ces strates ne constituent plus 
que deux fumiers limoneux separes par un limon organi
que qui evolue rapidement en craie. Nous en deduisons 
que l'extension des habitations se limite aux metres T-U, 
la partie sud etant tres "marecageuse" et probablement 
inoccupee (p. 169). Les inondations n'ont laisse leurs 
empreintes (limon organique) que la Oll ces dernieres 
contrastent avec les sediments d'une phase d'occupa
tion: en dehors de cette surface, les differents limons 
organiques se confondent entre eux pour ne plus former 
qu'une couche presque homogene. 

Profil 46/N,50-T: Planche 11 

Strates 1 et 3: En direction du sud au-dela de Ja ligne P, 
Je niveau d'eau de la nappe phreatique nous empeche de 
connaitre exactement l'evolution des strates 1 et 3. 

Strate 2: Metre S,30, interruption de la strate 2. 

Strate 6: Metre 0, 70, interruption de Ja strate 6. 

Strates 13a, 14 et 15: Au-dela du metre P ,90, en direc
tion du sud, cette phase d'occupation n'est plus repre
sentee que par un fumier limoneux qui est Je prolonge
ment du fumier de couverture. 

Strates 27 et 28: Metre N, en direction du sud et de 
l'est, interruption de Ja phase d'occupation constituee 
par les strates 27 et 28 (p. 98). 

Strates 26 et 29: La craie 26 et le limon organique 29 se 
rejoignent donc au metre N. 

Strates 30 et 31: Metre N, en direction du sud, interrup
tion de la phase d'occupation constituee par les stra
tes 30 et 31 (p. 104). 

Strates 26 et 34: Les craies 26 et 34 se rejoignent donc 
au metre N. 

Strates 32 et 34: Metre 0,80, interruption de la strate 32, 
le limon organique 32 rejoint donc la craie 34. 
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Strates 35, 36 et 37: Metre P,80, en direction du sud, 
interruption de la strate 35 et, presque dans les memes 
limites, de la phase d'occupation constituee par les 
strates 35, 36 et 37 (p . 116). 

Strates 58 d 79: Le limon organique 66 ne separe plus 
que deux fumiers limoneux. 
- Metre K, epaisseur de la couche archeologique : 70 cm; 

Profil 35/T-X, 75: Planche 13 

Strates 2 et 3: Absence des strates 2 et 3. 

Strate 4: Absence de la strate 4 entre les metres S et 
U,80. 

Strafe 5: En direction du sud, au-delä du metre U ,80 
interruption de la strate 5. 

Strafe 7: La chape 7 ne depasse pas Ja limite de la 
craie 5 (metre V). 

Profil 35/N,50-T: Planche 14 

Strates 2, 3, 4 et 5: Presence des strates 2, 3 et 4; 
absence de la craie 5. 

Profil 35/N,50-X, 75: Planches 13 et 14 

Strafe 0: Entre les metres R et T, la strate O forme une 
depression qui marquera approximativement !es limites 
des diffärents sediments: strates 2, 3, 4, 5 et 7. 

Strafe 6: Le fumier 6 est represente au sud du metre V. 
Dans cette partie il est subdivise en trois strates: 6, 7a et 
7b. II est probable que la phase d'occupation constituee 
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par !es strates 6 et 7 ait ete inondee ä deux reprises 
(limon organique 7a et craie 7) . Les fumiers limoneux 6 
et 7b, au sud du metre U, seraient des depöts secon
daires provenant du lessivage de la phase d'occupation 
inondee. Ces fumiers limoneux seraient donc en fait le 
prolongement d'un fumier limoneux de couverture. 

Strate 31: II est probable que la chape 31 ait ete consti
tuee en quatre phases distinctes: (31 a, 31 b, 31 c et 31 d). 
Reperable uniquement stratigraphiquement par la com
position des differentes chapes. 
- Du metre S au metre X,75, Ja mauvaise conservation 

des profils n'a pas permis d'interpreter le haut de Ja 
stratigraphie. En effet, apres la preparation et avant la 
photographie, le profil s'est rapidement deteriore. 

Profil M/ 35- 55: Planches 15 d 18 

- Epaisseur de Ja couche archeologique : environ 70 cm. 
- Le metre 35 n'a pas ete documente. 

Strates 1 et 3: Depuis le metre 39 en direction du 
metre 55, Je niveau d'eau de la nappe phreatique ne 
nous permettait pas de connaitre exactement !es limites 
des strates 1 et 3. 

Strafe 2: La presence de la strate 2 est limitee aux 
metres 36 ä 39. 

Strates 6 et 8: Metre 41, interruption de la craie 8 et du 
fumier limoneux 6. 

Strafe 18: Metre 43. Interruption de Ja craie 18, mais le 
fumier l 3a est encore present. 

Strates 45a, 46 et 48: Au metre 43, le fumier 46 dispa
rait et !es strates 45a et 48 se rejoignent. 



·11. Liste exhaustive des sediments et des phases d'occu
pation 

Liste exhaustive des sediments qui sont reconstitues sur 
290 m2 (plans/strates O a 79) et qui sont visibles sur les 

Strates 91 et 99: craie 
Strate 79 surface: petites dalles 
Strate 79: fumier et charbon 
Strate 78: chapes . .... . . .... . . . ... .. ... . .. . . . . } Phase 
Strate 77 : fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 26 
Strates 75 et 76: fumier d'installation ...... . .. . .... . } Phase 

et chapes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 25 
Strate 74: cha~e . ;: ..... : . .. . . . . . . . . . . . ...... . } Phase 
Strate 73a: fumter d mstallat10n . . . . . . . . . . . . . . . . . . 24 
Strate 73 : limon organique 
Strate 72 : chapes ... . . . .. .... .. . . .. .. . . .. . . . . . } Phase 
Strate 71 : fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 
Strate 70a: limon organique 
Strate 70: cha~es ;: .. . .. . · ... . ..... .. . . ... ... .. } Phase 
Strate 69: fum1er d mstallat10n . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22 
Strate 68a: limon organique 
Strate 68: chapes .. . ... . .. .... . ... . .... . ... . . . } Phase 
Strate 67 : fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 21 
Strate 66: limon organique 
Strate 65: fumier limoneux de couverture .. ... . ..... ! 

et charbon de bois . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Phase 
Strate 64: chapes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 
Strate 63: fumier d'installation . ... .. . .... .. .. .. . 
Strate 62: charbon de bois .. . . . .. ... .... . . .. .... t Phase 
Strate 61 : chapes ... .. . . ... . .. . .. · · · · · · · · · · · · · 19 
Strate 60: fumier d'installation . . .. . . . . . . .. . .. . . . 
Strate 59c : limon organique 
Strate 59b : gravier, sable et argile (chape) 
Strate 59a: fumier limoneux d'installation 
Strate 58: craie 
Strate 57c: charbon de bois, fumier de couverture .. . . 
Strate 57b : chapes ... ... . ............. . .... .. . . 
Strate 57a: fumier d'installation ..... . . . . . ... . ... . 
Strate 56: chapes .. . . .. . .... . ... .. . . . ........ . 
Strate 55 : fumier d'installation . ..... .. .. . .. ... . . 
Strate 54: limon organique 
Strate 53: chapes . ... ... . . ... .... . .. . . . .. . .. . . 
Strate 52 : fumier d'installation . . .. . . .. .. ... . ... . 
Strate 51 : limon organique 

} 
Phase 
18 

l Phase 
~ 17b 

} 
Phase 
17a 

} 
Phase 
16 

Strate 50: chapes . . . . . .. . . .... . ...... . ...... .. } Phase 
Strate 49: fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 15 
Stra te 48: craie 
Strate 47: chapes . . .. ...... . . . .. . . . . . .... . .... } Phase 
Strate 46: fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 14 
Stra te 4 5 a: craie 

Strate 43: chapes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ~~ase 
Strate 44: fumier limoneux de couverture ...... .... f 

Strate 42: fumier d'installation .. . ... .. . . ... .... . 

profils (planches 6 a 19). Comme la suite de sediments, 
les phases d'occupation sont numerotees de bas en haut : 

Strate 41: limon organique 
Strate 40: chapes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Phase 
Strate 39: fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 
Strate 38: argile . . .. ... . ... . . ... .. . . .. ... . . . . . 
Strate 37 : charbon de bois . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Phase 
Strate 36: chapes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 11 
Strate 35: fumier d'installation . ... .. . . ... . . ... . . 
Stra te 34: craie 
Strate 33: chape ... . .. ... . ... .. . .. . . . .. . . ... . . } Phase 
Strate 32: fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 10 
Strate 31a: limon organique 
Strate 31: chapes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . } P

9
hase 

Strate 30: fumier d'installation ... . .... . . . . ... . . . 
Strate 29 : limon organique 
Strate 28: chapes . . .. . .... . . ... ... . . .. .... .. . . } Phase 
Strate 27: fumier d'installation . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 
Strate 26: craie 
Strate 25: fumier limoneux de couverture .. . . .. . . . . 
Strate 24: chapes .. . . . . .. . . . . ....... ...... . . . . 
Strate 23 : fumier d'installation ... . .. .. ... ... . . . . 
Strate 22: limon organique 
Strate 21: fumier limoneux de couverture ... .. . . . . . 
Strate 20: chapes . . . .. . . .. . . . .. . ... .... . ..... . 
Strate 19: fumier d'installation ....... . . . . ..... . . 
Strate 18: craie 

l Phase 
\ 7+(7a) 

l Phase 
f 6+(6a) 

Strate 17: chapes . .. . . . .... . .... .... .. .... . .. . } Phase 
Strate 16a: ecorces (fumier d'installation) . . . . . . . . . . . 5 
Strate 16: limon organique · 
Strate 15 : charbon de bois . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . f 
Strate 14: chapes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . :hase 
Strate 13a: fumier d'installation . . .. . .... . . .. . ... . 
Strate 13: limon organique 

~~;:~: ~ r ~:::: d;i~~~~ia
0

ti~~ . : : : : : : : : : : : : : : : : : : } ~hase 
Strate 10: limon organique 
Strate 9a : chape . . ... .. . . . . . . .. . .... . ... .... .. } P

2
hase 

Strate 9: fumier limoneux d'installation . . .. . . ... . 
Stra te 8: craie 

~~;:~: ~'. ~:::r ii~~~~~~ d;i~~;~l~~i~~- . : : : : : : : : : : } ~hase 

Strate 5: craie 
Strate 4: croilte de sable bleu 
Strate 3: sable bleu 
Strate 2: depöt organique nature! 
Strate 1: sable crayeux 
Strate 0: gravier 
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Reconstitution stratigraphique des phases d'occupation, 
des «inondations» et des ensembles 

Les planches 20 et 21 presentent la reconstitution strati
graphique de chaque phase d'occupation ou village, a 
l'echelle 1 :25 . 
Les differentes strates de sediment qui constituent une 
phase d'occupation sont reunies et symbolisees en noir. 
Ce symbole illustre donc le fumier d'installation, les 
chapes et eventuellement un fumier limoneux de cou
verture (voir l'interpretation page 29). 
Les hachures en noir et blanc indiquent un fumier 
limoneux, depöt secondaire, qui se situe dans le pro
longement du village. Ces depöts (extension du fumier 
limoneux de couverture) en peripherie du village se 
composent d'elements organiques provenant d'une 
"phase d'occupation" Iessivee par le lac et du limon 
alors sedimente. 
La separation des phases d'occupation est indiquee par 
des lignes blanches symbolisant les craies ou les limons 
organiques deposes par les inondations. Parfois, nous 
utilisons le tiret blanc. Dans ce cas, le limon organique 
n'etait plus reperable en tant que strate. Toutefois, sa 
presence est supposee puisque les 2 strates qu'il separait 
restent distinctes et homogenes. La division de celles-ci 
se situe toujours dans le prolongement du limon organi
que precedemment repere et decoule sans doute de la 
meme inondation. 
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Les strates de charbon de bois qui indiquent une phase 
d'incendie sont parfois utilisees pour separer 2 phases 
d'occupation. La division est alors indiquee par un 
symbole en losange. 
La numerotation de chaque phase d'occupation (en 
noir) est precedee par la lettre P. et celle des inondations 
par la lettre 1. En marge de la stratigraphie, la numerota
tion des ensembles est precedee par la lettre E. Rappelons 
que ces ensembles, destines a effectuer une premiere 
etude du materiel archeologique sur une grande surface, 
sont constitues par plusieurs phases d'occupation et 
separes par les craies ou les limons organiques !es plus 
visibles. Nous excluons ainsi dans un premier temps les 
problemes provenant de la quantite statistique que pose 
l'exploitation du materiel compris dans une fine strate 
et une partie de ceux resultant du melange du materiel 
provoque par les inevitables fautes de decapage. 
Enfin, ces stratigraphies donnent une idee de l'evolution 
et de l'epaisseur des differentes divisions retenues. Les 
caracteristiques de ces dernieres faciliteront les compa
raisons statistiques, stratigraphiques et geographiques du 
materiel soumis aux differentes etudes scientifiques. 
Les sections de stratigraphie presentees planches 20 et 
2 l sont positionnees sur la figure 40. 
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Fig. 40: Emplacement des stratigraphies illustrant !es phases d'occupation successives, planches 20 et 21: 

..... numerotation des planches et sens de Ja photographie, 
emplacement des profils. 
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Les resultats 

1. Profils nordet sud 30 (planche 3) 

Pour l'ensemble Cortaillod, les hachures 31 representent 
les couches sans vestige archeologique et traduisent un 
sediment qui a subi une tres grande influence lacustre : 
c'est un fumier limoneux tres peu organique. Il se situe 
dans une surface qui, au lieu d'etre erodee, s'est plutöt 
augmentee d'un apport de craie teintee, par les elements 
organiques qui proviennent du "lessivage" de la couche 
archeologique par les eaux du lac. 
Les couches Cortaillod ne semblent pas avoir ete tres 
erodees si ce n'est dans le profil 592,45 ou l'on peut 
observer une erosion tres importante, certainement due 
ä une action torrentielle 32 du "Twannbach" et non ä 
l'influence du lac. Il est probable que si le "Twannbach" 
a joue un röle important sur les couches de sediments, 
d'autres petits ruisseaux plus ä l'est ont pu aussi parti
ciper ä l'erosion. 
La couche archeologique entre les craies 45 et 48 pour 
le profil nord ou 51 pour le profil sud ne trouve pas 
d'extension ä l'ouest. Il semble que le village ait ete 
limite ä l'ouest au metre 45 . C'est le cas aussi pour la 
couche entre les craies 26 et 34, mais cette fois cöte est. 
Dans les deux cas, la couche archeologique n'est appa
remment pas erodee. 
A la base de la couche archeologique, il est interessant 
de noter, seulement dans le profil sud, le depöt organi
que nature!, limite ä la depression que forme le 
gravier 0. Pour les problemes d'erosion, il est tres impor
tant de suivre le trace que forme cette depression 
orientee vers la vallee d'erosion du Chrosweg. Si dans la 
partie est du Cortaillod la couche archeologique ne 
semble pas erodee, par contre, les craies sont parfois 
bien amincies. Une relation de cause ä effets entre Je 
"Chrosweg" (ou un autre petit ruisseau) et cette obser
vation est probable. 

II. Les caissons 6 et 7 (Schematisation stratigraphique: 
figure 41) 

Cette etude des caissons 6 et 7 permet de resumer ainsi 
notre travail: 
Premierement, nous avons: 
- defini notre objectif et ses buts principaux; 
- presente une methode de fouille qui tient compte du 

temps disponible et du personnel employe (ces deux 
elements etant souvent restrictifs dans le cas de 
fouille de sauvetage); 

- mis en evidence l'importance de Ja stratigraphie, de la 
documentation stratigraphique et les moyens 
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d'aboutir ä l'exploitation optimum de ces deux 
atouts; 

- montre que le systeme de releve stratigraphique le 
plus efficace est la couleur; 

- precise les conditions et la demarche que devait effec
tuer Je responsable de fouille pour mettre en correla
tion l'ensemble des decapages et aboutir ä une recon
stitution planigraphique et stratigraphique de la 
couche archeologique; 

- constitue preliminairement 11 ensembles pour l'etude 
typologique du materiel archeologique; 

- identifie !es sediments de la couche archeologique en 
justifiant, d'une part l'emploi d'une terminologie 
basee sur l'origine des sediments, d'autre part l'emploi 
des symboles interpretatifs: 
Apport lacustre: 
- craie 
- limon organique 
Apport humain: 
- fumier 
- fumier limoneux 
- chapes (gravier, sable, argile) 
- charbon de bois; 

Fig. 41: Caissons 6 et 7. Schematisation stratigraphique des sedi
ments et des diffärents evenements importants: .... 
OS = paquet de couches superieures; 
MS = paquet de couches du milieu; 
US = paquet de couches infärieures; 
E. = Ensemble; 
P. = Phase d'occupation; 
1. = Inondation; 
numerotation definitive des sediments; 

~=~~ 2~:~; organique } Apport lacustre 

• t • f • Charbon de bois 1 
Furnier "d'installation" 
Furnier limoneux "de couverture" Apport 

o_ ;...·.~,-._..,-., · .""-~ Chape hurnain 
= = """'= Ecorce 

Dates c14 BP. 

30 Pour que ces profils restent lisibles, Ja couche archeologique 
uniquement et les principales couches de craie ou de limon 
organique ont ete dessinees. 

31 Les hachures employees pour illustrer les couches Horgen 
n'ont pas Ja meme signification. 

32 Aucun depöt ne confirme cette possibilite. 
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Chapes compacts peu gravillonneuses 
et peu etendues. 

Chapes gravillonneuses 
avec grosses dolles. 

Chapes gravillonneuses 
avec grosses dolles. 

Chapes gravillonneuses 
sans dolle. 

Les chapes decentrees marquent une 
interruption probable de l'occupation, 
dans la surtace fouillee, voir strate 59. 
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- mis en evidence une repartition logique dans la super
position des strates et ainsi decouvert l'importance 
des limons organiques et l'existence du fumier d'in
stallation, du fumier limoneux de couverture et des 
chapes: 
Succession-type 1: phase d'occupation detruite par 
un incendie 
4. charbon de bois 
3. chapes 
2. fumier d'installation 
1. craie ou limon organique; 
Succession-type 2: phase d'occupation detruite par 
une inondation 
4. fumier limoneux de couverture 
3. chapes 
2. fumier d'installation 
1. craie ou limon organique; 

- interprete le systeme de formation de la couche 
archeologique (fig. 18: la formation des couches) et 
de ce fait, donne les composantes d'une phase d'occu
pation; 

- applique notre methode de fouille et de reconstitu
tion en se basant sur l'emploi de notre terminologie et 
de nos symboles interpretatifs; 

- reconstitue planigraphiquement la couche archeo
logique sur 290 m2 x 79. Ceci est une etape impor
tante qui permet aussi de constater l'organisation 
indeniable des depöts (numerotes); 

- effectue une reconstitution stratigraphique (70 
metres) .qui fournit une echelle chronologique 
precise. Chaque strate est systematiquement nume
rotee tous !es deux metres, et peut-etre mise en corre
lation avec Ja reconstitution planigraphique; 

- analyse l'organisation des depöts et reconstitue 
chaque cycle anthropo-sedimentaire horizontalement 
et stratigraphiquement. Nous avons denombre 
24 phases d'occupation ou 26 si l'on considere !es 
phases 10 et 25 comme des veritables phases d'occu
pation (voir les planches 20 et 21 qui illustrent 
l'evolution et l'epaisseur des phases d'occupation). 

Deuxiemement, nous avons encore decouvert que: 
- 21 abandons ont ete provoques par 21 inondations33 , 

deux autres ont ete provoques par des incendies34; 
- toutes !es phases de reconstruction au-dessus de la 

strate 73 ne sont pas obligatoirement justifiees par 
une inondation, mais eventuellement par le vieillisse
ment des structures d'habitat, obligeant a une renova
tion de celles-ci. S'il n'existe pas de craie ou de limon 
organique de separation, un fumier entre deux chapes 
constitue alors le fumier d'installation de Ja chape 
superieure; 

- Je fumier de couverture semble plus important en 
presence d'une interruption chronologique ou d'un 
deplacement geographique dans la succession des 
structures d'habitat; cas Oll les chapes ne se super
posent pas d'une phase a l'autre et Oll leur alignement 
et leur orientation varient ensemble; 

- il existe trois types dans la construction des chapes: 
De la strate 5 a la strate 43, les chapes sont tres 
gravillonneuses avec un melange de sable et d'argile en 
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proportion a peu pres egale; il n'existe pas de <lalle 
amenageant ces chapes, ni a l'interieur ni en periphe
rie. 
Depuis la strate 47 jusqu'a la strate 53 comprise, !es 
chapes restent tres gravillonneuses, mais de grosses 
dalles s'y joignent, dessus ou en bordure. 
De la strate 61 a 79, les chapes sont souvent peu 
etendues, peu gravillonneuses, parfois avec dalles, 
parfois sans, mais composees d'une argile beaucoup 
plus compacte. 
Pendant une premiere phase (strates 5 a 43) on 
n'utilise que le 1 er type. Pendant une seconde phase 
(strates 41-53) le premier type perdure, mais il 
s'associe au second type. Pendant une troisieme et 
derniere phase (strates 61-79), le type recent 
(type 3) est dominant, mais il n'exclut pas les deux 
autres; 

- ces chapes semblent avoir ete a l'origine plus elabo
rees qu'un simple tas isolant le sol des flammes et de 
la chaleur degagee par un feu. L'observation detaillee 
met en evidence des foyers avec "pare-vent" ou encore 
des fours (exemple metre X/49). L'existence de ces 
derniers a pu etre soup9onnee depuis le niveau 34 
(mais une chape de la couche 24 presente une struc
ture inexpliquee); 

- Ja couche superieure du Cortaillod formee de fumier 
est tres charbonneuse; il s'agit certainement d'un 
niveau d'incendie. Elle est recouverte de nombreuses 
dalles de taille moyenne et d'une grande quantite 
d'artefacts. L'ensemble de ce materiel concentre dans 
la moitie nord des caissons 6 et 7 est sans doute 
attribuable aux couches Horgen superieures (eventuel
lement Horgen moyennes). 

33 D'autres existent peut-etre entre !es strates 73 et 79, mais 
n'ont pas laisse suffisamment leurs empreintes pour permettre 
une reconstitution planigraphique. 

34 Les trois autres strates de charbon (15, 57c, 65) sont recou
vertes de craie et ne justifient pas directement !es phases de 
reconstruction superieures. 



Conclusions35 

Le mode d'habitation a Douanne n'est pas sur plate
forme surelevee mais a meme le sol. 
Le nombre de phases d'occupation reperees est de 26. 
11 y a eu trois inondations de longue duree, ce sont les 
strates 18, 26 et 58. Les autres facteurs de destruction 
sont : a. !es inondations de faible amplitude et de courte 
duree; b. !es incendies; c. un vieillissement nature! de 
l'habitation dans la sequence 73 a 79. Les inondations 
de longue duree provoquent un changement dans 
l'orientation des lignes de chapes. 
L'analyse d'une grande surface destinee a reconstituer 
les phases d'occupation a naturellement provoque un 
choix des details sedimentologiques les plus marquants. 
Alors elimines de la masse des donnees, !es elements 
secondaires qui rendaient difficile la reconstitution des 
phases d'occupation, deviendront !es principales 
donnees des futures recherches. Celles-ci seront axees 
sur les plans de maison, la structure economique des 
plans de villages et ulterieurement sur l'intensite de 
l'action lacustre sur la couche archeologique. Ayant 
montre par l'etude morphologique des depots, que le 
mode d'habitation a Douanne serait a meme le sol et 
que la couche archeologique ne serait pas aussi remaniee 
qu'elle pourrait le paraitre a premiere vue, les points 
suivants doivent maintenant etre abordes : 
- une analyse sedimentologique, botanique et palyno

logique des diffärents depots sera effectuee sur la base 
de l'interpretation archeo-stratigraphique des phases 
d'occupation ou de Jeurs composantes; 

- une analyse detaillee de la typologie et de la techno
logie des artefacts compris dans chaque phase d'occu
pation ou ensemble de phases affinera l'etude chrono
logique; 

- I'etude sur Ja repartition du materiel est desormais 
envisageable par phase d'occupation; 

- chaque bois mis en correlation a une phase d'occupa
tion rendra l'etude dendrochronologique plus aisee; 

- Ja recherche des plans de maison sera facilitee puisque 
l'exploitation de I'etude des trous de pieu, des cones 
d'enfoncement des pieux et !es resultats dendrochro
nologiques se baseront et s'associeront aux donnees 
suivantes: 
a) Je nombre de phases d'occupation reconnues et les 

sediments qui leur sont respectivement attri
buables; 

b) Ja possibilite de mettre en correlation des pieux 
verticaux avec les bois horizontaux de chaque 
phase d'occupation (dendrochronologie); 

c) les chapes, noyaux centraux des habitations, qui 
pour chaque phase d'occupation indiquent deja 
l'orientation des habitations; 

d) la repartition du materiel par phase d'occupation 
nous renseignera probablement sur les limites des 
habitations; 

e) !es limites de chaque phase d'occupation dans Ja 
surface fouillee sont connues; 

f) la dynamique de l'habitat ou le deplacement geo
graphique des phases d'occupation est parfaitement 
visible et comprehensible; 

g) nous envisageons que !es pieux d'une meme struc
ture d'habitation sont a rechercher dans plusieurs 
phases lorsqu'il n'y a pas deplacement des chapes 
d'une phase a l'autre. Par consequent, pour recon
stituer un plan de maison, nous devrons eventuelle
ment regrouper des pieux dont !es dates d'abattage 
different . 

35 L'importante quantite de documents disponibles n'est qu'en 
partie exploitee. 
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Zusammenfassung 

Beim Eintiefen eines Sodbrunnens in der Nähe des 
Bahnhofes von Twann (am Bielersee, Kanton Bern) ent
deckte man 187 4 in etwa 5 m Tiefe Kulturschichten 
einer neolithischen Station. Erst der Bau eines Unterfüh
rungstunnels der Nationalstrasse NS erforderte eine Aus
grabung, die vom Archäologischen Dienst des Kantons 
Bern vom Juni 197 4 bis April 197 6 durchgeführt wor
den ist (Pl. 1 D). Die Baugrube schnitt die neolithischen 
Kulturschichten auf einer Länge von 160 m und einer 
Breite von 14,5 m (Pl. 2). Unser Ziel war es, die durch 
die Bautätigkeit gefährdeten Teile der Siedlungsreste 
möglichst genau zu dokumentieren , um anhand der Be
funde und Funde sowohl die Struktur der neolithischen 
Siedlungen (in ihrer Umwelt; Pfahlbauproblem) rekon
struieren, als auch eine innere Gliederung der Cortaillod
Kultur erlangen zu können. 

Unsere Untersuchung, die eng mit chronologischen 
Fragestellungen verbunden ist , beschränkt sich auf die 
bis zu 140 cm mächtige Kulturschichtabfolge der Cor
taillod-Kultur, die im östlichen Teil der Grabungsfläche 
von einer bis zu 50 cm mächtigen Abfolge von Horgener 
Schichten überlagert wird (vgl. Pl. 3). 

Parallel und ergänzend zu den punktuellen Analysen der 
Naturwissenschaftler (Sedimentologe, Botaniker, Pollen
analytiker) legen wir eine flächige Untersuchung vor, die 
auf einer optischen Betrachtung der verschiedenen 
Straten der Kulturschichtabfolge beruht: für unsere 
Untersuchung stützen wir uns auf die Farbe und Zu
sammensetzung der einzelnen Straten der Kulturschicht
abfolge , sowie deren Ausdehnung, Veränderung in der 
Fläche und stratigrafische Lage. Ziel unserer Analyse ist 
es, ein Maximum an Einzelstraten (couche, strate) aus
einanderzuhalten, die - wie wir zeigen werden - in 
einer systematischen Abfolge abgelagert worden sind 
und zu Siedlungsphasen (phase d'occupation) zusam
mengefasst werden können. 

Die verschiedenen übereinanderliegenden Cortaillod
Siedlungen umfassen nach unkalibrierten C 14 -Daten 
einen Zeitraum von ungefähr 400 Jahren (vgl. Fig. 1). 
Sie konnten anhand des Fundmaterials der Ab
schnitte 1- 5 sowohl der klassischen als auch der späten 
Phase der Cortaillod-Kultur zugewiesen werden (siehe 
Bibliographie). Die Auswertung des nach 26 Siedlungs
phasen getrennten Fundmaterials der Abschnitte 6 und 
7 wird mit Bestimmtheit eine differenziertere chrono
logische Gliederung der Cortaillod-Kultur ermöglichen 
(Problem des Kulturwandels). 
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Die in der Folge vorgelegten Ergebnisse basieren auf den 
Untersuchungen in den zentralen Grabungsabschnitten 6 
und 7 (Fig. 4), wo die Cortaillod-Kulturschichtabfolge 
auf einer Fläche von etwa 290 m2 besonders minutiös 
ausgegraben und dokumentiert worden ist. Die beiden 
Abschnitte (caisson) setzen sich aus zwölf, durch Stege 
und Gräben (Profile) getrennte, unabhängig voneinander 
ausgegrabene Zonen (zone) zusammen, deren strati
graphischer Aufbau und Abstiche (decapage) es mit
einander zu korrelieren galt . Diese Arbeit und die daraus 
resultierenden Ergebnisse werden in diesem Band vorge
legt und können stichwortartig wie folgt zusammenge
fasst werden: 

S. 15- 16: Die in den Abschnitten 6 und 7 angewandte 
Grabungsmethode (Fig. 6) wurde wesentlich durch 
äussere Umstände - wie Bautermine oder Personal
mangel - beeinflusst , was wohl für Notgrabungen cha
rakteristisch ist. 

S. 15- 20: Grundlage für das Verständnis des Aufbaus 
und der Entstehung einer Kulturschichtabfolge ist die 
Stratigrafie. Darum ist deren möglichst genaue Doku
mentation von besonderer Wichtigkeit. (Für eine über
sichtliche grafische Darstellung der verschiedenen 
Schichten und deren Lage zueinander eignet sich unseres 
Erachtens eine Darstellung mit unterschiedlichen Farben 
besonders gut.) 

S. 20- 23: Eine besondere Bedeutung kommt der Korre
lation der verschiedenen Teilstratigrafien und -flächen
pläne zu. Erst dadurch erhalten wir Stratigrafien bzw. 
Flächenpläne über die gesamte Grabungsfläche (oder 
grössere Teile davon) hinweg, die uns bestimmte Zu
sammenhänge erst erkennen lassen (vgl. Fig. 9 ; 10). 

S. 23-28: In den Abschnitten 6 und 7 (sowie in den 
östlich davon gelegenen Grabungsabschnitten 8 bis 12) 
wurden eine oder mehrere Siedlungsphasen zu einem 
Ensemble (ensemble) zusammengefasst (Fig. 41 und 
Pl. 20; 21). Die Trennung der einzelnen Ensembles er
folgte dort , wo deutlichere Trennschichten (Seekreiden) 
vorlagen, die auch auf der Grabung ziemlich klar er
kannt werden konnten und somit eine stratigrafische 
Trennung des Fundmaterials gewährleisteten. 

S. 29-34: Unsere Terminologie und grafische Darstel
lung der verschiedenen Einzelstraten der Schichtabfolge 
steht in Zusammenhang mit ihrer Entstehung: 



- Seeablagerungen (apport lacustre): 
- Seekreide (craie lacutre) 
- organischer Silt (limon organique) 

- menschliche Ablagerungen (apport humain): 
- Furnier (= stark organische Kulturschicht; fumier) 
- siltiger Furnier (= mit Silt vermengte organische 

Kultschicht; fumier limoneux) 
- Lehmlinsen (Kies, Sand, Ton; chape) 
- Holzkohleschicht (charbon de bois) 
(Vgl. dazu auch Fig. 12) 

S. 33- 36: Die Analyse der verschiedenen korrelierten 
Stratigrafien der Abschnitte 6 und 7 zeigt einen syste
matischen Aufbau der Kulturschichtabfolge auf. Es 
lassen sich zahlreiche Siedlungsphasen herauskristallisie
ren, wobei diese je nach Art der Zerstörung der ent
sprechenden Siedlung unterschiedlich aufgebaut sind: 

Typ 1: durch Feuer zerstörte Siedlung(sphase) 
4. Holzkohleschicht 
3. Lehmlinsen 
2. Basisfurnier (fumier d 'installation) 
1. Seekreide oder organischer Silt 

Typ 2: durch Überschwemmung zerstörte Sied
lung(sphase) 

4. siltiger Deckfurnier (fumier limoneux de couverture) 
3. Lehmlinsen 
2. Basisfurnier 
1. Seekreide oder organischer Silt 
(Vgl. dazu Fig. 18) 

Zur besseren Verständlichkeit der beiden letzten Ab
schnitte scheint es uns angebracht, hier eine ungekürzte 
Übersetzung des Kapitels Identifizierung der verschie
denen Sedimente der Kulturschichtabfolge einzuschie
ben: 

1. Die definitive Numerierung 

Während der Ausgrabung ist die Benennung einer bestimmten 
Schicht in jeder Grabungszone unterschiedlich. Für die Publika
tion ist jedoch eine definitive, von unten nach oben fortschrei
tende Numerierung unerlässlich; jede Schicht wird numeriert, 
selbst wenn diese erst nachträglich (nach der Grabung) durch den 
Vergleich der Grabungsdokumente erkannt worden ist. 
Schichten 99 ff. sterile, postneolithische Seekreideschichten 
Schicht 98 oberste Horgener Schicht 
Schicht 80 Basisseekreide des Horgener Komplexes 
Schicht 79 oberste Cortaillod-Schicht 
Schicht O Grundkies 
Die Korrelation der einzelnen Abstiche der verschiedenen Zonen 
und die definitive Numerierung der Schichten wurden zum Teil 
auf der Grabung selbst durchgeführt, aber auch später anhand 
der Grabungsdokumentation vervollständigt und korrigiert. Die 
definitive Schichtnummer bezeichnet nicht nur die gesamte 
Schicht in ihrer ganzen Mächtigkeit, sondern auch deren Ober
fläche (Beispiel: Die Oberfläche des Grundkieses O heisst 
Fläche 0). 

II. Die Signaturen 

Vgl. dazu Figur 12 

1. Die interpretierenden Signaturen 

Die Terminologie ergänzend unterstreichen die verwendeten 
Signaturen unsere Interpretation der Entstehung der betreffenden 
Schichten: 

Menschliche Ablagerungen werden durch senkrechte Schraffur 
dargestellt; deren Dichte hängt vom prozentualen Anteil des 
organischen Materials am Furnier ab. 
Limnische Ablagerungen werden durch waagrechte Schraffur 
dargestellt; deren Dichte richtet sich nach dem Grad der Be
einflussung der mineralischen Ablagerungen (Seekreide, Silt) 
durch die Furniers. 
Die Signaturen für Kies, Sand und Ton werden zur Signatur 
der Lehmlinsen vereinigt, weil diese meistens aus einer (unter
schiedlichen) Kombination dieser drei Fraktionsgrössen be
stehen. Auch diese Signatur versinnbildlicht also eine mensch
liche Ablagerung (vgl. dazu S. 228 f.). 

2. Die Holzkohle 

Der Anteil der Holzkohle wird durch die Dichte der Signatur 
veranschaulicht. 

III. Die Terminologie steht in Zusammenhang mit der Art der 
Entstehung der Schichten 

Artefakte, Pfostenlöcher (trou de piloti) und Verschleppungs
kegel (cöne d'enfoncement) sind Elemente der Siedlungstätigkeit. 
Die organischen Sedimente (Furniers) und Lehmlinsen kommen 
nun immer verbunden mit diesen Elementen vor, so dass auch sie 
als Elemente einer Siedlungstätigkeit (Ablagerung durch den 
Menschen) zu betrachten sind. Im gesamten östlichen Teil der 
Grabung (vgl. Pl. 3: Längsprofile Nord und Süd, Abschnitte 13 
und 14), wo weder den Cortaillod-Schichten zuzuweisende 
Pfosten bzw. Pfostenlöcher, noch Artefakte vorkommen, finden 
sich denn auch keine Furniers (organische Schichten) und Lehm
linsen. 
Eine Ausnahme bildet die organische Ablagerung Schicht 2; sie 
enthält keine Artefakte, füllt keine Pfostenlöcher auf und die 
Schichtverschleppungskegel beginnen nicht erst auf diesem 
Niveau. Sie ist die einzige organische Schicht der Schichtabfolge 
von Twann, die, in einer Mulde, natürlich abgelagert worden ist 
und somit nicht als Kulturschicht zu bezeichnen ist. 

1. Die „Seekreide" 

Die feinkörnigen Schichten eindeutig limnischen Ursprungs wer
den Seekreiden genannt. Dieser Terminus bezieht sich auf die 
seit jeher so bezeichnete weisse Seekreide, die die einzelnen 
Kulturschichten zahlreicher Seeufersiedlungen trennt. 

2. Der organische Silt 

Die Bezeichnung organischer Silt benützen wir für die Sedimente 
gleicher Natur und gleichen Ursprungs wie die Seekreiden, die 
aber in kleineren Mengen und/oder unter dem Einfluss von 
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Furniers abgelagert worden sind. Die Farbe dieser Sedimente ist 
grau. Diese Terminologie soll dazu dienen, den (allmählichen) 
übergang einer Seekreide in einen organischen Silt, der im Zusam
menhang mit menschlicher Tätigkeit steht, festzuhalten. Gleich
zeitig gibt uns die Lage dieses übergangs Auskunft über die Be
deutung der überschwemmung, was von nicht geringem Interesse 
ist, denn nicht selten besteht eine direkte Beziehung zwischen 
dem übergang einer Seekreide in einen organischen Silt und einer 
Siedlungskontinuität. 

3. Die Furniers und die organischen Silte 

A . Die Unterscheidung und Definition der Furniers und der orga
nischen Silte 

Die braunen, dunklen organischen Schichten sind reich an pflanz
lichen Materialien und werden als Furniers bezeichnet. Das Gefüge 
des Furniers und der Seekreideschichten ermöglicht es, dass sich 
diese häufig gegenseitig vermischen - und zwar in wechselnden 
prozentualen Verhältnissen. Auch in der räumlichen Ausdehnung 
einer einzelnen Schicht können die prozentualen Anteile ihrer 
Komponenten variieren, wobei zu beachten ist, dass die Variation 
bei dünnen Schichten grösser ist. In diesem Fall stellt die Haupt
bezeichnung Silt klar, dass die Schicht in ihrer am besten re
präsentierten Partie eine Seekreide ist (limnische Ablagerung); 
andernfalls wird die Schicht als Furnier bezeichnet (menschliche 
Ablagerung). Das beigestellte Attribut charakterisiert die sekun
däre Komponente, die sich zunehmend bermerkbarmacht . 
Dieses Terminologiesystem erlaubt es, von einer kontinuierlichen 
Schicht zu sprechen, unabhängig von der qualitativen und quanti
tativen Veränderung ihrer Komponenten in der Fläche. Seine An
wendung hat sich als äusserst praktisch erwiesen, um die veränder
ten Teile eines ursprünglichen Furniers, respektive einer ursprüng
lichen Seekreide zu charakterisieren. 
Eine auf die Gesamtbeobachtung der einzelnen Straten basierende 
Bezeichnung unter_scheidet sich manchmal von einer solchen, die 
sich ausschliesslich auf eine quantitative Analyse punktueller 
Proben oder Beobachtungen allzu lokalen Charakters abstützt. 
Vgl. dazu das Beispiel auf Figur 13: Ein organischer Silt zwischen 
zwei siltigen Furniers ist für den Sedimentologen, wohl mit Recht, 
je nach Gehalt an pflanzlichen und limnischen Elementen ent
weder ein siltiger Furnier oder ein organischer Silt. Für den 
Archäologen hingegen hat - obwohl diese Sedimente von ähn
licher sedimentologischer Zusammensetzung sind - die Existenz 
eines organischen Siltes 2 mit abweichender Farbe gegenüber den 
siltigen Furniers l und 3 zur Folge, dass drei Schichten unter
schieden werden müssen: a) Die Bezeichnung siltiger Furnier für 
die Schichten 1 und 3 widerspiegelt einen Zusammenhang mit je 
einer Siedlungsphase. b) Die als organischer Silt bezeichnete 
Schicht 2 dagegen hat einen limnischen Ursprung; es genügt diese 
in Richtung See zu verfolgen, um festzustellen, dass sie sich all
mählich in eine Seekreide umwandelt. 
Unsere Bezeichnung einer Schicht erinnert also in jedwelchem 
Punkt ihrer Ausdehnung an deren Herkunft, wie dies Figur 14 
verdeutlicht: In diesem Beispiel kennzeichnen die Schraffen zwei 
Schichten, deren Zusammensetzung und Farbe sehr ähnlich ist. 
Der Furnier 1 wurde durch den Menschen abgelagert, die See
kreide 2 ist limnischen Ursprungs. Demzufolge ist auch der 
Teil 1 a menschlichen Ursprungs, der allerdings starken limnischen 
Einflüssen ausgesetzt war, der Teil 2a dagegen eine Seeablagerung, 
die menschlichen Einfluss aufweist. Dieser Unterschied ist für die 
Rekonstruktion der verschiedenen Besiedlungsphasen von ent
scheidender Bedeutung. 
Eindeutiger, aber im Grunde identisch ist die Lage eines zwischen 
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zwei organischen Silten eingelagerten siltigen Furniers; vgl. dazu 
Figur 15: Die Pfeile geben die Richtung an, in welcher die See
kreiden 1 und 3 sich in organische Silte umwandeln; der Furnier 2 
wandelt sich in entgegengesetzter Richtung in einen siltigen 
Furnier um. 
Betrachten wir nun noch den Fall eines organischen Furniers, der 
dem Einfluss einer Seekreide ausgesetzt wird, die er überlagert 
(Fig. 16), oder von der er überlagert wird (Fig. 17): Die für die 
Schichten 2 und 5 verwendete Bezeichnung siltiger Furnier zeigt 
auf, dass die Ablagerung dieser Schichten dem Menschen zuzu
schreiben ist, obwohl sie stark vom See beeinflusst wurde. 

B. Die Bedeutung der organischen Silte 

Die durch den See abgelagerten organischen Silte unterscheiden 
sich also von den durch den Menschen abgelagerten Furniers und 
Lehmlinsen und trennen die einzelnen menschlichen Ablage
rungs-, d. h. Siedlungsphasen. Das Erkennen der organischen Silte 
ist entscheidend für die korrekte Rekonstruktion der Siedlungs
phasen und für die Deutung der Siedlungsart. 
Verkennen wir die Existenz eines organischen Siltes zwischen 
zwei Furniers, so fallen diese zusammen. Wir begehen dann den 
Fehler nur eine Siedlungsphase anzunehmen, statt deren zwei zu 
erkennen. Die untere Siedlungsphase würde in diesem Fall zum 
Basisfurnier der vermeintlich „einheitlichen Phase" geschlagen 
und man gewänne so den Eindruck , dass die die Lehmlinsen der 
oberen Phase unterlagernde Schicht (Basisfurnier) mit Artefakten 
(die eigentlich aus der unteren Phase stammen) durchsetzt wäre . 
In Wirklichkeit wurde aber dieser Fall nie beobachtet . In allen 
korrekt definierten Siedlungsphasen verteilen sich die Artefakte 
um die Lehmlinsen herum. Der gleiche Irrtum würde bewirken, 
dass die Lehmlinsen der unteren und der oberen Siedlungsphase 
in einem einzigen Komplex zusammengefasst würden; diesem rein 
imaginären Komplex würde jede verständliche Organisation 
fehlen . Die Folge wäre, dass auch die Untersuchung der Ver
schleppungskegel der Pfosten und diejenige der Pfostenlöcher, 
sowie die typologische Auswertung des Fundmaterials ungenau 
würden, und dass schliesslich auch die Zahl der ermittelten Sied
lungsphasen zu gering wäre . Der logische Aufbau der Schichtab
folge würde fehlen . Ja wir könnten sogar dazu verleitet werden, 
anzunehmen, die Schichten wären sekundär umgelagert und die 
Behausungen hätten auf einer Plattform gestanden. Man kann sich 
deshalb gut vorstellen, was für Schwierigkeiten und Fehler sich 
ergeben können, wenn eine Überschwemmung keine sichtbaren 
Spuren hinterlassen hat, was durchaus im Rahmen des Möglichen 
liegt. 

4. Die Lehmlinsen (Kies, Sand, Ton) 

Die Grösse der verschiedenen Lehmlinsen der gleichen Siedlungs
phase ist immer ähnlich; die Abstände zwischen den einzelnen 
Lehmlinsen sind meist regelmässig; oft bestätigen mehrere 
parallele Reihen ihre regelmässige Anordnung. 
Zu der regelmässigen Anordnung der Lehmlinsen in der Fläche 
gesellt sich die auf der Planche 10 deutlich erkennbare vertikale 
Abfolge. Die Lehmlinsen beinhalten öfters kleine ockergelbe 
Klümpchen, die von einer Feuereinwirkung auf den Lehm her
rühren. Veränderungen in der Zusammensetzung der Lehmlinsen 
(vgl. dazu S. 230) sind das Ergebnis eines technischen Eingriffs und 
keineswegs natürliche Erscheinungen. Die menschliche Tätigkeit 
wird durch das Vorhandensein zahlreicher Artefakte bestätigt, die 
auf derselben Schicht (Basisfurnier) liegen wie die Lehmlinsen 
selbst. Die Lehmlinsen wurden vom Menschen angelegt und be
finden sich noch in ihrer ursprünglichen Lage. 



Die Bezeichnung Lehmlinse wurde willkürlich gewählt und be
rücksichtigt die prozentualen Anteile ihrer verschiedenen Kompo
nenten nicht; sowohl die Fraktionsgrössen Kies und Sand, aber 
auch Ton können dominant sein; desgleichen ist auch das Fehlen 
einer dieser Komponenten möglich. Die Lehmlinsen einer Sied
lungsphase zeichnen sich durch ihre regelmässige Anordnung 
(Reihung, Abstand) und ähnliche Grösse (Durchmesser) als zu
sammengehörig aus. Für die stratigrafische Analyse ist es wichtig, 
auch solche Ablagerungen als Lehmlinsen zu erkennen, die sich 
nicht aus allen drei erwähnten Komponenten (Ton, Sand, Kies) 
zusammensetzen; so handelt es sich z. B. bei Lehmlinsen, die nur 
aus Kies und Sand bestehen, mit wenigen Ausnahmen um solche, 
deren Tonkomponente vom Wasser ausgewaschen wurde . 

5. Die Holzkohleschichten 

Die Holzkohleschichten sind Zeugen einer durch Feuer zerstörten 
Siedlung (oder zumindest Teilen davon), insbesondere der auf
gehenden Teile , wie Wände und Dächer der Behausungen. Nie 
wurde Holzkohle direkt unterhalb einer Lehmlinse gefunden, viel
mehr überlagert sie diese; Lehmlinsen und Holzkohleschichten 
liegen auf dem gleichen Basisfurnier (wie das Beispiel auf PI. 4 
zeigt: Seekreide 34 - Furnier 35 - Lehmlinse 36 - Holzkohle
schicht 37). 
Die Schichtabfolge lautet also von unten nach oben: Seekreide 
oder organischer Silt - Basisfurnier - Lehmlinsen - Holzkohle
schicht. 

6. Die Basisfurniers und die Deckfurniers 

In andern Fällen fehlt die abschliessende Holzkohleschicht. Die 
Lehmlinsen werden hier von einem sittigen Furnier überlagert. 
Gewisse Furniers befinden sich demnach unter den Lehmlinsen 
(und über einer Seekreide bzw. einem organischen Silt), während 
andere - immer sittige - Furniers stets über den Lehmlinsen (aber 
unter einer Seekreide bzw. einem organischen Silt) anzutreffen 
sind. Diese Feststellung ist sehr wichtig, weil sie impliziert, dass 
diese zwei Furniers zu zwei verschiedenen Zeitpunkten der 
gleichen Siedlungsphase abgelagert wurden. Wir müssen also 
zwischen zwei verschiedenen Furniers - je nach ihrer strati
grafischen Lage in bezug auf die Lehmlinsen - unterscheiden; 
und zwar bezeichnen wir die unterhalb der Lehmlinsen liegenden 
Furniers als Basisfumiers, diejenigen aber, die die Lehmlinsen 
überlagern, als Deckfumiers. 

A. Die Basisfumiers 

Die Basisfurniers stehen mit zahlreichen Pfostenlöchern in Be
ziehung, was anhand deren Füllung festgestellt werden kann. Die 
etwa 4000 Pfostenlöcher der gesamten Grabung deuten auf 4000 
vom neolithischen Menschen ausgezogene Pfosten hin. Beim Bau 
einer neuen Siedlung säuberte dieser also zuerst diejenigen Teile 
der alten Siedlungsstelle, die er wieder zu besiedeln gedachte. 
Rund 100 dieser ausgezogenen Pfosten sind in der Kulturschicht 
liegend wiedergefunden worden - das eine Ende zugespitzt und 
von einem Durchmesser, der deren Verwendung als Bauholz er
laubte ; die restlichen ausgerissenen Pfosten fanden wohl eine 
sekundäre Verwendung, z. B. als Bauholz, als Brennmaterial usw. 
Bei dieser Säuberung des Baugrundes wurden die Oberreste der 
Behausungen des zerfallenen Dorfes, insbesondere deren Wände 
und Bedachung, auf dem Boden verteilt und bildeten so einen 
erst.;n Teil des Basisfurniers der neuen Siedlungsphase. 

Dieser wurde noch durch die Bauabfälle ergänzt und zum Teil 
finden sich Überreste von Materialien (z. B. Rindenbahnen), die 
wohl zum Isolieren des feuchten Bodens dienten. In dieser In
stallationsphase sind diejenigen Teile des Basisfurniers abgelagert 
worden , die unter den jetzt angelegten Lehmlinsen durchgehen. 
Die organische Schicht baut sich nun während der ganzen Dauer 
der betreffenden Siedlung(sphase) weiter auf: verschiedene Ab
fälle, Artefakte aus Keramik, Knochen und Stein (Steinmühlen 
und Schleifsteine) verteilen sich in ansehnlicher Zahl um die 
Lehmlinsen herum. Sie bilden die zweite Aufbauphase des Basis
furniers. 

B. Die sittigen Deckfumiers 

Die immer sittigen Deckfurniers sind fundleer und tragen keine 
schweren Elemente. Wo sie die Basisfurniers überlagern, unter
scheiden sie sich von diesen durch ihren grösseren Gehalt an Silt. 
Basis- und Deckfurnier werden immer durch eine feine Schicht 
getrennt, die durch das horizontale Auswaschen der Lehmlinsen 
entstanden ist. Mit der Entfernung von einer Lehmlinse dünnt 
diese Schicht aus, wobei deren feine Komponenten (Sand) weiter 
transportiert wurden als die groben Fraktionen. 
Immer unter organischen Sitten oder Seekreiden liegend, und von 
diesen stark durchsetzt , sind die sterilen, sittigen Deckfurniers als 
vom See aufgearbeitete Teile der direkt darunterliegenden Kultur
schicht (Basisfurnier+ Lehmlinsen) zu betrachten. Sie enthalten 
auch pflanzliche Reste, die vom beginnenden Zerfall der Be
hausungen herrühren. Von einem organischen Silt oder einer See
kreide überlagert, weisen sie auf einen durch eine Seespiegel
schwankung bedingten Siedlungsunterbruch hin. 
Die Schichtabfolge einer solchen Siedlung(sphase) lautet demnach 
von unten nach oben: Seekreide oder organischer Silt - Basis
fumier - Lehmlinsen - siltiger Deckfumier. 

7. Die Bildung der Schichten 

Ungeachtet was für Schichten eine Siedlungsphase bilden, wird 
deren Installationsphase von einem Furnier repräsentiert : dem 
Basisfurnier, der zumindest zum Teil unter den Lehmlinsen durch
zieht. Dieser enthält auch die signifikantesten Besiedlungsspuren, 
so auch deren Artefakte; sie konzentrieren sich um die Lehm
linsen herum. 
Die Zerstörung einer Siedlung( sphase) - oder zumindest von 
Teilen davon - kann durch zwei verschiedene (sich manchmal 
folgende) Ursachen erfolgt sein: a) Im Falle einer Feuersbrunst 
werden die aufgehenden Teile der Behausungen verbrannt und es 
entsteht (als Zeuge des Brandes) eine mehr oder weniger mächtige 
Holzkohleschicht. b) Im Falle einer Überschwemmung zeugen nur 
noch die organischen Teile des sittigen Deckfurniers und einige 
ausgezogene Pfosten von den Behausungen, während die rest
lichen Teile davon wiederverwendet oder vernichtet wurden. 
Figur 18 fasst kurz die verschiedenen Schichten, ihre Entstehung 
und Abfolge zusammen. 

S. 3 7-219: Gestützt auf unsere Grabungsdokumente 
(Teilstratigrafien und -flächenpläne) legen wir 
- 70 m Stratigrafie, im Massstab 1: 10, vor (Fig. 39 und 

Pl. 6-19). Alle Schichten sind in der Reihenfolge 
ihrer Ablagerung numeriert (0- 79) und können mit 
den entsprechenden 

- 80 Gesamtflächenplänen der Abschnitte 6 und 7 
(290 m2 ), im Massstab 1: 11 O (plan/strate 0-79), die 
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den vorangehend besprochenen systematischen Auf
bau der Schichtabfolge noch verdeutlichen, korreliert 
werden. 

S. 220-223: In den Abschnitten 6 und 7 lassen sich 24 
bzw. 26 Siedlungsphasen unterscheiden - wenn wir die 
Zyklen 10 und 25 als eigentliche Siedlungsphasen mit
zählen. (Vgl. dazu Fig. 41 und Pl. 20; 21, die die Ent
stehung, Abfolge und Mächtigkeit der verschiedenen 
Siedlungsphasen illustrieren.) 

S. 224: Für die Zerstörung der Siedlung (bzw. eines 
-teiles) und deren Neuaufbau (Frage nach Siedlungs
kontinuität oder -diskontinuität) verantwortlich sind 
überschwemmungen von kürzerer oder längerer Dauer, 
Feuersbrünste oder eine normale Überalterung der 
Bauten: 
- 21 mal wurde die Aufgabe (zumindest eines Teiles) 

der Siedlung durch Überschwemmungen(--+ Seekreide 
oder organischer Silt) verursacht (Fig. 41 ). Neben 
zahlreichen Überschwemmungen von kürzerer Dauer 
erkennen wir auch drei längere Zeit andauernde Über
schwemmungsphasen (Seekreiden 18, 26 und 58): Sie 
führten zu einer Umordnung der Lehmlinsen, aus 
der wir eine (zumindest teilweise) Neuanlage der Sied
lung ableiten können (Siedlungsdiskontinuität? ). 
Zudem scheint es, dass der Deckfurnier (25, 44, 57c, 
65) direkt unterhalb einer Siedlungsphase mit (zu
mindest teilweise) verschobener Siedlungsanordnung 
(Siedlungsdiskontinuität? ) mächtiger ist, als wenn die 
Lehmlinsen der darüberliegenden Siedlungsphase die 
genau gleiche Lage einnehmen wie in der vorangehen
den Siedlungsphase (Siedlungskontinuität). 

- 2 mal wurde die Siedlung (zumindest teilweise) durch 
Feuer zerstört (--+ Holzkohleschichten 37 und 62 ; 
Fig. 41). 

- Alle Erneuerungsphasen über der Strate 73 sind weder 
auf eine Überschwemmung zurückzuführen, noch 
durch Feuer verursacht worden; wohl eher muss ein 
Überaltern der Bauten zu einer Erneuerung geführt 
haben (Fig. 41 ). Falls eine Trennschicht aus See
kreide, organischem Silt oder Holzkohle fehlt, muss 
ein zwischen zwei Lehmlinsen liegender Furnier als 
Basisfurnier der oberen Siedlungsphase betrachtet 
werden. 

S. 224: Der Aufbau der Lehmlinsen lässt drei Typen 
erkennen, die je in einem bestimmten Abschnitt der 
Cortaillod-Kulturschichtabfolge überwiegen: 
- von Schicht 5 bis 43 sind die Lehmlinsen sehr kies-
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haltig und die Anteile an Sand und Ton halten sich 
etwa die Waage; sie weisen keine Steinplatten auf. 

- von Schicht 47 bis 53 sind die Lehmlinsen weiterhin 
kieshaltig, daneben aber zusätzlich mit Steinplatten 
ausgestattet, die sich entweder auf diesen oder an 
deren Peripherie befinden. 

- von Schicht 61 bis 78 sind die Lehmlinsen häufig 
klein, sie weisen einen geringen Kiesgehalt auf und die 
Tonkomponente ist dominant; begleitende Stein
platten sind nur zum Teil vorhanden. 

Die Lehmlinsen scheinen ursprünglich differenziertere 
Anlagen gewesen zu sein, als einfache Anhäufungen, die 
lediglich dazu dienten, den Boden von den Flammen 
und der abgestrahlten Wärme eines Feuers zu isolieren. 
Detailliertere Beobachtungen erlauben den Nachweis 
von mit einem Windschutz ausgestatteten Herdstellen 
oder sogar von Öfen (Beispiel im Quadratmeter X/49). 
Die Existenz solcher Strukturen kann ab Schicht 34 ver
mutet werden. 

S. 225: Die Summe aller dargelegten Befunde und 
deren Interpretation lassen nur den Schluss zu, dass es 
sich bei den Cortaillod-Ufersiedlungen von Twann nicht 
um „echte, auf einer Plattform im Wasser stehende 
Pfahlbauten", sondern um ebenerdige Dörfer handelt. 

S. 225: Unsere Untersuchungen zur Rekonstruktion 
der Besiedlungsphasen, die naturgemäss zu einer Ge
neralisierung der Einzelstraten nach ihrer Haupt
komponente geführt hat, und deren Ergebnisse dienen 
nun als Basis für unsere kommenden Arbeiten. Es sind 
zwar oft gerade die bisher vernachlässigten Details, die 
für die Analyse der Struktur und Ökonomie der einzel
nen Siedlungsphasen wichtig sein werden; diese sind 
aber ohne die hier vorgelegten Erkenntnisse kaum zu 
verstehen. 
Ausgehend von den vorgelegten Vorstellungen (eben
erdige Siedlungen) müssen in Zukunft u. a. folgende 
Probleme angegangen werden: 
- sedimentologische, botanische und pollenanalytische 

Untersuchungen der von uns unterschiedenen Einzel
straten, deren Resultate mit unseren Vorstellungen 
verglichen werden können; 

- Zuweisung der Pfosten zu den einzelnen Siedlungs
phasen; 

- Untersuchung der Struktur der einzelnen Siedlungs
phasen (Hausgrundriss, Anordnung der Bauten); 

- Dendrochronologische Untersuchungen. 

(Übersetzung Bertrand Dubuis und Peter J. Suter) 
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Realisation des illustrations 

Fig. 1, 2, 6- 7, 9- 10, 12- 18, 26-36, 38-41: dessin M. Kummer. 
Fig. 3: Photographie U. Kindler. 
Fig. 4: Photographie F. Roulet. 
Fig. 5: Photographie I. Krebs. 
Fig. 8: Dessin S. Bieri. 
Fig. 11: Auteur A. Orcel avec Ja participation de A.-M. Jacot, 

dessin M. Kummer. 
Fig. 19- 25: Photographie I. Krebs. 
Fig. 37: Photographie A. Orcel. 
Plans 0- 79: Dessin M. Kummer. 
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PI. lA: D'apres Herrmann 1949, carte p. 16/17. 
PI. lß: Photographie S. Mesaric. 
PI. lC: Dessin M. Kummer. 
PI. lD: Topographie d'apres Je bureau de photogrammetrie 

l.eupin. Ancienne berge d'apres un plan cadastral de 1850. 
Dessin M. Kummer. 

PI. 2: Geometre U. Kindler, dessin M. Kummer. 
PI. 3, 6- 21: Dessin M. Kummer. 
PI. 4: Photographie A. Orcel, dessin M. Kummer. 
PI. 5: Photographie F. Roulet. 



Abreviations 

SGUF/SGU 

SSPA 
OS 

MS 

US 

P. 
1. 
E. 
s. In] 

Schweizerische Gesellschaft für Ur- und Frühge
schichte 
Societe suisse de prehistoire et d'archeologie 
Oberes Schichtpaket = paquet de couches supe
rieures 
Mittleres Schichtpaket= paquet de couches du 
milieu 
Unteres Schichtpaket = paquet de couches infä
rieures 
Phase d'occupation 
Inondation 
Ensemble 
Strate 
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